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PBEPAPATION DE CE DOCUMENT 

La présente publication est le résultat du Projet GCP/INT/SZS (NOR) entrepris en vue d'amé- 
liorer l'utilisation des petites espaces pélagiques et financé par le Gouvernement norvégien 
dans le cadre d'un accord de fonds fiduciaire passé avec la FAO. Elle est principale- 
ment destinée â aider les exportateurs de poisson congelé des pays en vole de développement 
en leur fournissant une estimation de la demande actuelle et future dans un certain nombre 
de grands pays Importateurs, ainsi qu'une description des modalités d'exportation du 
poisson vers ces pays. L'étude ne porte que sur les marchés africains et européens mais, si 
elle s'avère utile, elle pourra fitre ultérieurement étendue s d'autres réglons. Seules les 
petites espèces pélagiques, telles que le maquereau, la sardine, l'anchois et la sardlnelle, 
sont étudiées. 

En préparant cette étude, l'auteur a recueilli les informations par correspondance et 
au moyen d'entretiens qu'il a eus avec des personnes s 'occupant de ce commerce et travail- 
lant auprès d'organismes publics. Les principales questions qui se posent sont les 
suivantes: 

- Quelles espèces et quelles quantités de petits poissons pélagiques Importent-on? 

- Qui sont les Importateurs et les fournisseurs actuels? 

- A quel prix achètent-Ils et comment peuvent-ils être contactés? 

Pour répondre è ces questions, 11 a fallu procéder è de nombreuses approximations et 
sans doute y-a-t-11 beaucoup d'inexactitudes. Nous serions très heureux si vous pouviez 
nous signaler les erreurs è corriger et nous fournir de plus amples renseignements sur 
la question. 

Dans ce secteur en pleine évolution que constitue la commercialisation internationale 
du poisson, l'information (en particulier sur les prix et les droits de douane) devient 
rapidement périmée. 11 est donc conseillé de vérifier les données avant de s'en servir. 

Nous remercions vivement tous les représentants des secteurs privé et public des 
pays visités qui, par leur collaboration et leurs indications, nous ont aidé â réaliser 
cette étude. 

Les lecteurs qui s'intéressent au marché des petits espèces pélagiques en général 
devront consulter parallèment la publication intitulée "The world supply and demand 
picture for canned small pelaglc flsh" de B.V. Lanier, FAO Flsheries Technlcal Paper 
No. 220, Rome, 1981 
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i RESUME 

i 

I Les marchés des petits poissons pélagiques congelés décrits dans cette 

j étude peuvent se définir en fonction des trois réglons considérées: 

i 

(1) les pays de l'Afrique de l'Ouest, du Libéria au Cameroun, qui ont été 
étudiés ont une préférence pour le maquereau et le chlnchard, qu'ils 
consomment généralement fumés bien qu'ils soient Importés congelés. 
Le Nigeria - qui est le marché le plus Important - est supposé avoir 
Importé près d'un million de tonnes de poisson congelé en 1981, dont 
70 pour cent en maquereaux et chinchards, La Côte-d'IvoIre vient en 
deuxième position, avec 100 000 tonnes par an, dont 70 pour cent de 
petits pélagiques. Les autres pays Importent de plus faibles quanti- 
tés, plus par pénurie de devises étrangères que par Insuffisance de 
la demande. Dans l'ensemble, 11 y aurait des perspectives d'augmen- 
tation des Importations de la région; 

(11) l'Egypte Importe surtout des variétés bon marché, comme les petites 

espèces pélagiques. Il y a a cela deux raisons; d'une part, la pénu- 
rie de devises étrangères et d'autre part, le fait que le Gouvernement 
s'est engagé à fournir du poisson â la population è des prix subven- 
tionnés. Pour cela, 11 lui faut les quantités maximums pour un prix 
minimum. Le secteur privé n'étant pas subventionné, 11 n'est pas 
capable de concurrencer ce commerce et donc se spécialise dans les 
espèces plus onéreuses qu'il traite en petites quantités. Le 
Gouvernement achète par appel d'offre afin d'approvisionner les maga- 
sins d'Etat pour les consommateurs â petit revenu ainsi que pour le 
marché officiel. Concernant les importations de petits poissons 
pélagiques les perspectives sont bonnes mais à des prix concurrentiels; 

(iii) le marché de l'Europe de l'Ouest est dominé par la CEE qui protège 

fortement les producteurs primaires et les pêcheurs au moyen de sub- 
ventions et de droits de douane. Il est probable que ces obstacles 
tarifaires vont faire sensiblement diminuer les importations, â part 
quelques exceptions pour de petites quantités de produits spécialisés. 
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NIGERIA 

1. INTRODUCTION 

Pour quiconque travaille dans le commerce des petits pélagiques (maquereaux et chln- 
chards particulièrement)» le Nigeria est le pays d'Afrique, si ce n*est du monde, qui offre 
les perspectives les plus prometteuses, cela, malgré certains obstacles parfois découra- 
geants. Trois raisons fondamentales amènent cette conclusion: le Nigeria est le pays le 
plus peuplé de l'Afrique (environ 77 millions d'habitants en 1980), 11 a les moyens (grâce 
â ses revenus pétroliers) de financer des Importations croissantes de poisson qu'il 
souhaite Importer en fortes quantités è cause de sa haute valeur nutritive. 

En 1981, la consommation totale de poisson frais et congelé devrait atteindre 

I 500 000 t dont 1 080 000 (principalement maquereaux et chlnchards) seront Importées et 

II n'est pas Impensable qu'en 1985, elle dépasse 2 000 000 t dont quelque 1 400 000 devront 
être Importées. Ces perspectives attrayantes ne doivent cependant pas faire oublier que 
non seulement le Gouvernement a fixé un prix plafond pour la plupart des produits congelés 
tirés de petits poissons pélagiques, mais que la structure même du marché - dominé par un 
petit nombre de sociétés - risque de rendre difficile l'arrivée de nouveaux venus sur ce 
marché en plein essor. De plus, 11 faut savoir qu'une nouvelle baisse du prix de l'huile 
sur le marché mondial pourrait Influer sur la masse de devises étrangères disponibles pour 
les Importations de poisson. 

2. EVOLUTION RECENTE DU MARCHE 

Depuis la fin de la guerre civile et surtout depuis 1975, date a laquelle le Gouverne- 
ment a augmenté les traitements de la fonction publique (UDOJI Award) , les Importations de 
poisson congelé se sont beaucoup accélérées au Nigeria. Cela s'explique par un certain 
nombre de raisons: 

- une population en expansion disposant d'un pouvoir d'achat croissant; 

- l'augmentation de la capacité nationale d'entreposage frigorifique d'où un moindre 
intérêt pour les Importations de poisson fumé; 

> la lenteur avec laquelle progressent les captures nationales; 

- les restrictions Imposées en matière d'importations de viande et la faible crois- 
sance de la production nationale. 

En 1980, le Nigeria a consommé approximativement 1 500 000 t de poisson dont environ 
900 000 d'importation (presque exclusivement du poisson entier congelé); environ 70 % étalent 
des maquereaux (47 %) et des chlnchards (23 %) , les 30 % restants se composant essentielle- 
ment d'espèces plus onéreuses telles que le saumon, red croaker et red snapper {Otolithe 
hoho^ Peeudotolithua fontiaulue elongatus - et lutjanidés), etc. Pour 1980, la consomma- 
tion moyenne de poisson par habitant a été estimée â 18,9 kg, mais elle semble être beau- 
coup plus élevée dans le sud du pays où le poisson est plus populaire et plus facile è 
trouver que dans le nord où la distribution est encore à améliorer. 

Ces dernières années, la consomatlon de poisson a considérablement évolué. La maque- 
reau (principalement le maquereau anglais) a gagné du terrain par rapport au chlnchard, 
mais ce dernier reste plus populaire dans l'est du pays. . A cause de son prix, la sardl- 
nelle est surtout consommée par les gens pauvres, que ce soit en milieu urbain ou en milieu 
rural. Les habitants des zones rurales (surtout dans les régions de l'est) ont tendance è 
fumer, sécher ou faire bouillir le poisson afin de le conserver plus longtemps; les cita- 
dins qui ont des arrivages quotidiens ou qui disposent d'un réfrigérateur peuvent préparer 
le poisson de diverses manières. Il est â noter que les ménagères tiennent compte de 
plus en plus des caractéristiques (taille, teneur en matière grasse) du poisson qu'elles 
achètent et souvent refusent d'acheter du poisson qui n'est pas assez gros ou qui ne 
contient pas un assez fort pourcentage de graisse. 

Au cas où et lorsque l'approvisionnement de poisson importé devient plus difficile, 
les exportateurs sont obligés d'accepter les prix proposés par les importateurs â condi- 
tion que ces derniers puissent acheter de plus grandes quantités. Plus de cargaisons 
pourront ainsi devenir nécessaires afin de réduire les coûts de fret. Ceci pourrait 
renforcer la position des plus importantes entreprises importatrices-distributrices qui 
ont plus de ressources économiques (en Naira) et qui peuvent investir plus dans 
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leur réseau de distribution, et ainsi augmenter leur domination de la distribution de 
poisson congelé au Nigeria, En plus, avec les jettes quasiment privées â leur disposition 
et des entrepôts frigorifiques de plus grande capacité dans les ports, seules les plus 
grosses entreprises pourront prendre en charge de grosses cargaisons de poisson avec un 
coût minimum de surestarles. Un profil des plus Importantes entreprises Importatrices- 
distributrices est donné dans le tableau 1. 

3. LE MARCHE DES PETITS POISSONS PELAGIQUES CONGELES: PROFIL 

3.1 Maquereau (Soomber) 



Espèces: 
Présentation: 

Taille: 

Teneur en 
matières grasses: 

Conditionnement : 



Prix: 



Utilisation: 



Sources d'appro- 
visionnement 
actuelle: 

Sociétés 
importatrices: 

Projections: 



L'espèce préférée est le maquereau anglais, Scomber scombrua^ mais le 
Saomber japonioua est aussi bien accepté. 

Principalement congelé entier. De petites quantités de poisson étêté 
et vidé (avec queue et quelquefois sans) ; on Importe également des 
filets (papillons) et des parois abdominales (flaps). 

25-30 cm minimum, suivant l'entreprise. 

Aussi gras que possible, car le contenu en graisse est un élément impor- 
tant dans l'établissement du prix. Une entreprise, la "Globe Flshlng 
Industries Ltd.", indique que la teneur en matière grasse doit être 
d'environ 20 %. 

- blocs^^ de 20 kg (2 x 10) ou de 30 kg (3 x 10); 

- de préférence dans un sac en plastique, bien que certaines sociétés 
ne l'exigent pas; 

- emballage en carton solide de manière à résister è une manipulation 
brutale; 

- feuilles de cellophane pour séparer les couches de 10 kg. 

Certaines divergences parmi les sources consultées concernant les prix 
moyens de gros et de détail. D'après certaines sociétés importatrices 
et distributrices: 

- à l'Importation: US$ 540 à 580/t, caf Lagos 

- prix de gros: Niara 13 le carton de 30 kg 

(approximativement US$ 650/t) 

- prix de Niara 0,50-0, 55/kg 
détail/carton: (approximativement US$ 0,75-0,80/kg) 

Selon d'autres informations: 



prix de gros: 

Prix de 
détail/carton: 



Niara 13 à 18 le carton de 20 kg 
(approximativement US$ 975 è 1 350/t) 
jusqu'à Niara 23 le carton de 20 kg 
(approximativement US$ 1,73/kg) 
jusqu'à Niara 30 le carton de 30 kg 
(approximativement US$ 1,50 /kg) 



Par fumage, principalement dans les villages et dans la partie orientale 
du pays. Par cuisson à l 'eau dans tout le pays. Le poisson êtêtë et vidé 
ainsi que les filets se vendent davantage dans le nord du pays (région 
de Kaduna) où les gens apprécient les produits seml-préparés . 

Bulgarie Norvège 

Irlande Roumanie 

Amérique latine Royaume-Uni 

Pays-Bas URSS 

Voir tableau 1- 

Le Nigeria importera en 1981 quelque 450 000 t de maquereaux, si les 
prévisions des importateurs se réalisent. Les importations pourraient 
atteindre un million de tonnes en 1990 si les fournisseurs sont en 
mesure de produire cette quantité au prix imposé par le Gouvernement. 



1./ Certaines sociétés préfèrent les blocs compacts parce que les "mammles" les portent 
plus facilement sur leur tète 
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3.2 Chlnchard (Htavrida) 



Espèces: 



Présentation: 



Taille: 

Teneur en 
matière grasse: 



Conditionnement : 

Prix: 

Utilisation: 

Sources d'appro- 
visionnement: 

Sociétés 
importatrlr.es: 

Projections: 



Nette préférence pour le chlnchard "blanc" (DeaaptCï^us rhonchuG ou Caranx 
rhonchus également appelé chanchard "Jaune" ou chlnchard africain), mais 
â défaut, les sociétés prennent aussi du chlnchard "noir" {Tvaohurue 
trachuruQ ou Traahurus tr&oae) ^ â un prix inférieur. 

Généralement congelé entier, mais on Importe aussi de petites quantités 
de chinchards étêtés et vidés (avec queue et parfois sans), de filets 
(papillon) et de f laps (parois abdominales) . Ces deux derniers types 
de produits en très petites quantités. 

20-23-25 cm minimum, suivant l'entreprise. 

Plus la teneur en graisse est élevée, meilleure est la rentabilité, 
puisque le contenu en graisse est un facteur déterminant dans l'établis- 
sement du prix. 

Une société, la Globe Fishing Industries indique que la teneur en 
graisse doit être d'environ 10 a 15 %. D'après IBRU, le chlnchard du 
Pacifique n'est pas assez gras. 

Comme pour le maquereau. 

Comme pour le maquereau. 

Comme pour le maquereau. 

Pays de l'Est et URSS, Pays-Bas, Royaume-Uni, Norvège, Océan pacifique, 
Amérique latine. 

Voir tableau 2, 

Si les prévisions des importateurs se réalisent, les importations de 
chinchards atteindront environ 225 000 t en 1981 et pourraient bien 
arriver à 500 000 t en 1990, si les fournisseurs sont en mesure de 
livrer cette quantité au prix Imposé par le Gouvernement. 



3.'î Sardinelle 



Espèces: 

Présentation; 

Taille: 

Teneur en 
matière grasse: 

Conditionnement : 
Prix: 

Utilisation: 



Sources d'appro- 
visionnement: 

Sociétés 
importatrices: 

Projections: 



Forte préférence pour la sardinelle ronde (Sardinella aurita) au détri- 
ment des autres espèces de sardinelles. 

Congelé entier. 

La Mosheshe Flsherles traite les sardinelles de 20 à 25 cm (8 a 10 pouces) . 

Pas d'exigences spécifiques. 

Carton de 20 à 30 kg avec sac en plastique. 

Prix a l' importation: US$ 280 è 300/t, cuf Lagos. 

Les marges bénéficiaires du grossiste et du détaillant sont plus res- 
treintes que pour le maquereau et le chlnchard. 

Ce sont les classes démunies de la population (a Lagos comme dans 
l'intérieur du pays) qui achètent la sardinelle et la consomment en 
friture. 

Afrique de l'Ouest (Sierra Leone). La sardinelle provient aussi, en 
moindre proportion, d'Europe et d'Amérique latine, mélangêt» â d'autres 
espèces* 

Voir tableau 3. 

Bien que la sardinelle ne soit pas tellement consommée au Nigeria, 
quelques sociétés (Mosheshe Fishing, Tin Can Flsherles) semblent dési- 
reuses de développer les importations de sardinelle ronde congelée. 
D'autres sociétés pourrient aussi être tentées d'accroître leurs impor- 
tations pour profiter des prix plafonds actuels. Cependant, cette 
hypothèse ne semble guère probable car la sardinelle se vend difficile- 
ment et que les marges bénéficiaires sont faibles. 
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4. LE RESEAU D'IMPORTATION ET DE DISTRIBUTION 
Le poisson passe par les stades suivants: 

approvisionnement ; 1 - capturé par un bateau de pêche; 

2 - congelé sur un navlre-uslne; 

3 - transporté par navire frigorifique, 

distribution: 1 - entreposé en chambre froide à l'arrivée dans un port nigérien; 

2 - transporté vers des entrepôts frigorifiques plus petits, â 

proximité des centres de commercialisation et distribué aux 
points de vente au détail; 

3 - préparé et consommé après sa vente au détail. 

Sur le plan commercial, cependant, le processus est beaucoup plus complexe et peut 
prendre plusieurs formes. Quelques exemples sont fournis ci-dessous. 

4 '3 Le réseau d'approvisionnement des importations 

Une des possibilités consiste en un arrangement direct caf- Le poisson est capturé, 
congelé et transporté par un organisme privé ou public qui le vend caf à un Importateur 
nigérien; par exemple l'URSS vend à IBRU. 

Une deuxième possibilité est un arrangement direct franco a bord. Le poisson est 
capturé et congelé par une entreprise qui le vend â un importateur nigérien franco â bord. 
Ce dernier affrète un navire frigorifique pour le transport. 

Une troisième possibilité consiste a passer par un agent (c'est notamment le cas pour 
le maquereau en provenance du Royaume-Uni). L'agent achète le poisson aux pêcheurs, le 
fait transformer sur des navires-usines et le vend caf ou fob à l'importateur nigérien. 
L'accord entre les navires-usines et l'agent peut revêtir plusieurs formes: fourniture 
directe quand l'agent s'engage à livrer aux navires-usines une certaine quantité de pois- 
son et se fait payer en monnaie forte; par exemple, la flottille est-allemande de navires- 
usines achète des maquereaux frais destinés è la consommation en Rép. dém. allemande • 
Autre cas; il peut y avoir échange de poisson frais contre du poisson congelé; l'agent 
s'engage â livrer une quantité déterminée de poisson frais aux navires-usines contre du 
poisson congelé, en général dans la proportion d'une tonne de poisson congelé pour deux 
tonnes de poisson frais. Ainsi, l'URSS achète des maquereaux pour sa propre consoiranatlon 
sans utiliser de devises étrangères; dans ce cas une tonne va â l'URSS et l'autre au 
Nigeria ou è tout autre pays. L'agent peut aussi affréter un navire-usine et payer è la 
journée ou à la tonne, puis transformer le poisson qu'il vend au Nigeria. Par exemple, 
les pêcheries égyptiennes de haute mer congèlent du poisson dans les eaux britanniques 
pour les Joint Trawlers et Marsea Foods. 

L'arrangement le plus complexe est le troc: l'agent fournit le poisson frais aux 
navires-usines contre du poisson congelé qui est livré à son client au Nigeria. Par exem- 
ple, la Marsea Foods approvisionne les navires-usines soviétiques (Sovhispan) en Ecosse 
en maquereau frais, en échange de quoi Sovhispan fournit du chinchard congelé du Pérou 
è IBRU, au Nigeria. Les Joint Trawlers pourraient aussi' fournir aux navires-usines sovié- 
tiques (Sovriflot) en Ecosse des maquereaux frais, è charge pour l'URSS de livrer des 
chinchards péchés sur la côte ouest africaine à la Globe Fishing Industries, au Nigeria. 
L'avantage de tels arrangements est évidemment qu'ils permettent d'économiser sur le coût 
du fret. 

En Grande-Bretagne, Joint Trawlers, Marsea Foods et Océan Resources sont les princi- 
paux organismes spécialisés dans le commerce du maquereau. Le système mis en place a un 
effet stabilisant sur l'industrie car l'agent garantit aux pêcheurs que toute la pêche de 
la saison sera achetée à un prix établi et aux navires-usines qu'ils seront régulièrement 
approvisionnés â un prix établi pour toute la campagne de pêche. D'un autre côté, les 
agents signent des contrats avec les Importateurs nigériens pour s'assurer l'écoulement du 
poisson qu'ils achètent. Souvent, comme c'est le cas pour le maquereau du Royaume-Uni, 
l'importateur (par exemple Primlaks) achète le poisson fob au Royaume-Uni et le transporte 
avec ses propres navires frigorifiques ou avec des vaisseaux affrétés. Cependant, la 
congélation est généralement effectuée par des navires-usines de l'Europe de l'est. 
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^.2 Le réseau de distribution 

Le réseau de distribution des sociétés Importatrices comprend généralement deux élé^ 
ments principaux. Tout d* abord» des agents qui reçoivent une commission sur les ventes, 
mais ne font que gérer 1* entrepôt frigorifique qui reste la propriété de l'entreprise et 
des distributeurs qui possèdent un entrepôt frigorifique» construit avec un prêt obtenu 
par le truchement d*une société d'importation* Ils ne peuvent vendre que le poisson 
fourni par ladite société et reçoivent une commission sur les ventes. Il existe» en 
outre» des agents qui sont complètement indépendants et possèdent ou non leur propre 
entrepôt* Ils transportent généralement le poisson dans leurs propres camions. 

En règle générale» les sociétés importatrices vendent en gros par cargaison de camion» 
mais quelques-unes vendent aussi de plus petites quantités (par exemple» un carton è la 
fols). On note une tendance è l'intégration d'aval en amont en ce sens que certaines 
sociétés d'approvisionnement se développent vers l'aval pour essayer de créer des marchés 
captifs et s'assurer des débouchés. C'est ainsi que» maintenant» Joint Trawlers fournit 
directement du poisson "coût et fret" è des importateurs-distributeurs nigériens de 
moyenne Importance» et essaie de passer des contrats fixes avec eux pour devenir leur 
fournisseur exclusif. Par ailleurs, certaines sociétés Importatrices travaillent en 
amont et essayent de "capter" une source d'approvisionnement; IBRU» par exemple, est en 
train de négocier un accord en vue de lancer une entreprise conjointe avec la Rép. dém. 
allemande pour des opérations de pêche au large de la Mauritanie. 

Avec la construction de nouvelles routes» beaucoup de gens sont entrés dans le com- 
merce du poisson; de nombreux entrepôts frigorifiques ont été construits» au point que la 
capacité d'entreposage frigorifique au Nigeria augmente plus rapidement que la demande de 
poisson. La politique des prix plafonds du Gouvernement nigérien favorise également cette 
tendance. 

La politique des prix plafonds affecte la structure du marché car, en proportion, les 
bénéfices tirés des ventes en gros et au détail • pour lesquelles il n'existe pas de prix- 
plafonds - sont supérieures è ceux que réalisent les importateurs. Le bénéfice (en US $) 
que les sociétés peuvent actuellement réaliser sur les importations de poisson sont souvent 
Inférieures à ceux qu'elles peuvent obtenir au Nigeria avec des Nalras non convertibles. 
Plus d'argent est ainsi disponible pour des investissements è l'intérieur du pays, ce qui 
explique le "boum" de la construction des entrepôts frigorifiques. 
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5. EXIGENCES ET REGLEMENTATIONS GOUVERNEMENTALES 

Le Gouvernement du Nigeria ne fixe pas de limites quantitatives aux importations de 
poisson congelé, mais 11 impose un prix plafond pour le poisson importe. L'Importateur 
doit également satisfaire â un certain nombre de conditions avant de pouvoir procéder â 
l'importation. 

La première démarche que doit faire la société importatrice consiste à faire une 
demande d'achat de devises étrangères. Pour cela, elle doit remplir le formulaire M (voir 
annexe 2) joindre une îactute pro foY*ma et un certificat fiscal. L'autorisation d'achat 
sera normalement accordée par la Banque centrale si le prix a payer n'excède pas 
US$ 580/t caf surestarles incluses, pour chaque catégorie de poisson importée. Ce 
prix plafond s'applique uniquement au poisson congelé entier. La quantité de poisson qui 
doit être importée doit en outre être en rapport avec la capacité de stockage de la 
société. Par exemple, la Banque centrale n'autorisera pas une société â Importer 4 200 t 
de poisson si son entrepôt frigorifique ne contient que A 000 t. Si la Banque centrale 
souhaite renforcer son contrôle, elle peut demander â la Société générale de surveillance 
de vérifier l'opération d'importation sur la base du formulaire M, avant d'octroyer l'auto- 
risation. L'importateur doit enfin déposer auprès de sa banque un montant correspondant, 
au minimum, 5 20 pour cent de la valeur totale de l'importation. 

Le Gouvernement fixe des prix plafonds qui sont les prix maximums qui peuvent être 
payés pour l'importation des espèces déterminés de poisson congelé. Les prix plafonds 
sont actuellement les suivants: 

- US$ 580/t pour le merlu, le lieu jaune, l'aiglefin, le saumon, le maquereau, 
le chinchard et la sardlnelle (prix fixé au début de 1981); 

- US$ 720/ t pour le tambour, le vivaneau, la brème, le zouba, le mérou et d'autres 
espèces de poissons blancs plus fins (prix sujet â révision et par conséquent 
momentanément non applicable) . 

Le prix plafond est rommuniquê verbalement aux représentants des différentes socié- 
tés d'importation. 11 englobe le coQt de la marchandise, le fret et les surestaries. 
Il s'applique Bi chaque espèce prise séparément et uniquement au poisson entier congelé, 
mais pas aux filets ni au poisson êtêté et vidé. Le but principal du prix plafond est de 
contrôler la quantité de devises étrangères utilisées chaque mois pour importer du poisson. 
En effet, le Houvernement connaît le volume mensuel approximatif du poisson importé au 
Nigeria. Le nouveau prix plafond de US$ 580/t a été établi d'après une étude faite par 
un comité gouvernemental qui s'est rendu dans différents pays pour comparer les prix et 
la rentabilité. On pense généralement que ce prix plafond aura une influence détermi- 
nante sur le type de poisson Importé et sur la structure de la distribution. 

Le prix plafond se répercute aussi â divers degrés sur les pays exportateurs, si le 
coût du transport est retranché. Les frais de transport présentés ci-dessous sont appro- 
ximatifs et se fondent sur les tarifs moyens de l'année 1981, pour 1 800 t transportées par 
des navires frigorifiques affrétés; ils peuvent aussi varier suivant les fluctuations du 
marché (morte saison - pleine saison). Les tarifs ci-dessous descendent si l'on affrète 
des navires frigorifiques de 3 000 t. Il s'agit de tarifs de bord-à-bord, c'est-â-dire 
que l'importateur est responsable du déchargement du bateau. (Les coûts du déchargement 
sont d'environ US$ 10/t.) 

Les bateaux transportant du poisson doivent être pourvus d'une licence de navigation 
qui s'obtient auprès du Département fédéral des pêches (voir annexe 5) . Si le bateau est 
affrété par une compagnie nigérienne (catégorie B) , la présentation d'une facture pro forma 
est obligatoire; la présentation d'une photocopie du formulaire M approuvé et du document 
d'enregistrement de l'ordre d'importation approuvé (Ministère fédéral du commerce) est 
facultative. Cependant, lorsque le poisson est importé en containers, la licence de navi- 
gation du Département fédéral des pêches n'est pas obligatoire. 
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Tableau 5 
Coût approximatif du transport 



' ^ — -_ 

©«^t. ^♦««Kor.r.,!^™^^*- ^'^«t *^ Surestaries- Prix fob 

Port d embarquement ^g^^^ ^ bord-à-bord (US$/jour) (US$/t) 



Dakar 90 10 480 

Las Palmas 95 10 475 

Royaume-Uni 120 10 450 

Canada est 160 10 410 

Côte est des Etats-Unis 160 10 410 

Argentine 175 10 395 

Uruguay 175 10 395 

Pérou 210 10 360 

Chili 265 10 305 

URSS est (Nakhodka) 290 10 280 

Nouvelle Zëlande 300 10 270 



â/ Somme â payer pendant le temps que le bateau attend pour décharger la marchan- 
dise dans le port 

Droits d'importation: 

- Catégorie B: Nalra 2/^^^^^ environ US$ 3/t 

- Catégorie C: Nalra 4/t- environ US$ 6/t 

Quand il arrive au port, le poisson est inspecté par le Département des produits ali- 
mentaires et pharmaceutiques du Ministère fédéral de la santé qui décide si le poisson est 
propre ou non â la consommation. 

6. EVALUATION DES DEVELOPPEMENTS FUTURS 

Les habitants de la région côtière consomment comparativement beaucoup plus de pois- 
son que les habitants de l'intérieur. On ne connaît ni la consommation moyenne par habi- 
tant dans chaque région, ni l'effet final des systèmes de distribution améliorés sur les 
niveaux de consommation, mais on peut logiquement prévoir que sous l'effet de l'améliora- 
tion des circuits de commercialisation, la consommation de poisson augmentera plus rapide- 
ment dans le nord que dans le sud qui possède déjà un réseau de distribution bien développe 
et étendu. De nouvelles routes ont étë construites, qui relient maintenant Lagos et l'in- 
térieur du pays, notamment Kaduna. Des camions réfrigérés de plus grande capacité peuvent 
maintenant rouler en toutes saisons sans fttre bloqués par le mauvais état des routes. En 
outre, on peut maintenant employer davantage de camions isothermes (et non réfrigérés) 
sans que cela affecte la qualité du poisson car la durée du transport est raccourcie. 
Puisque maintenant le poisson congelé peut être livré régulièrement et en quantités suffi- 
santes, les distributeurs trouvent que cela vaut la peine de construire de nouveaux entre 
pots frigorifiques è l'Intérieur du pays (aux points de distribution) aussi bien que dans 
les ports. La capacité d'entreposage frigorifique augmentera d'au moins 7 000 t entre 
1980 et 1982 essentiellement pour répondre â la croissance des importations. Les distri- 
buteurs ont tendance è concentrer leurs efforts sur le poisson congelé afin de Justifier 
l'investissement réalisé dans les entrepôts frigorifiques, donc è réserver le poisson 
séché et fumé pour les régions plus éloignées. 

D'autres facteurs susceptibles d'Influer sur les futurs niveaux de consommation sont 
d'une part la production nationale de poisson et de viande et d'autre part le taux de 
croissance démographique. Selon les estimations des Nations Unies, la population du 
Nigeria augmente au rythme de 3,36 pour cent par an et atteindra 91 millions en 1985 et 
108 millions en 1990. Bien que certaines améliorations soient attendues, il est peu 

1/ US$ 1 - Nalra 0,659 (août 1981) 
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probable que la production nationale de volaille et de viande pourra suivre la rapide 
croissance de la population, de même qu'il est peu probable que le Gouvernement renonce â 
protéger la production nationale. Obtenir une licence pour Importer de la viande ou de la 
volaille au Nigeria est difficile car la politique actuelle du Gouvernement est de proté- 
ger et de stimuler la production nationale de ces produits, aussi les prix sont-Ils prohi- 
bitifs. Il est par conséquent fort probable que la différence de prix entre la viande et 
le poisson restera plus ou moins Inchangée, ce qui favorisera la consommation de poisson. 

La production nationale de poisson au Nigeria progresse lentement (en moyenne, 
12 500 t/an de 1974 l 1979. Voir tableau 7). Cependant, en supposant que cette moyenne 
annuelle d'accroissement se maintienne pendant les dix prochaines années, la production 
nationale de poisson au Nigeria ne sera encore que de 608 500 t en 1985 et de 671 000 t 
en 1990. 

6.1 Projections des besoins de consommation et d'importation de poisson 

Dans les conditions décrites ci-dessus, on peut raisonnablement prédire que la consom- 
mation par habitant augmentera de 0,5 kg par an surtout si l'on compare ce chiffre aux pro* 
jec tiens établies par la Direction des pêches maritimes et lagunalres de "ia CÔte-d' Ivoire 
où une évolution similaire est en cours (voir chapitre Côte-d'IvoIre). Selon les projec- 
tions, la consommation de poisson par habitant au Nigeria sera donc de 21,4 kg en 1985 et 
de 23,9 kg en 1990, 

Cependant, la politique future du Gouvernement concernant les prix plafonds fixés pour 
le poisson congelé importé influera sans aucun doute sur le niveau et la composition des 
importations de poisson congelé. 

Tableau 6 

Quantités débarquées provenant de la pêche en eaux lointaines 
(Poisson importé) (en t) 



1971 1972 1973 1974 1975 1976 1977 1978 1979 



54 416 65 063 71 410 74 905 114 186 133 977 164 449 202 208 218 000 



Source: Le Département fédéral des pêches, 1980 - Lagos, Nigeria 

Tableau 7 

Quantités totales débarquées provenant des pêcheries de lacs, rivières 

et lagunes et des pêcheries cOtlêres 

(en t) 



Année 


1971 1972 1973 1974 1975 1976 1977 1978 1979 


Total 


409 537 439 971 465 126 473 220 466 236 494 766 504 014 518 567 535 435 


Lacs et rivières 


205 490 215 029 231 205 239 350 240 028 328 942 240 264 245 986 259 632 


Eaux entières 
et saumâtres 


204 047 222 942 233 921 233 870 226 208 255 824 263 850 272 581 275 803 



Source: Département fédéral des pêches, 1980 - Lagos, Nigeria 

Si les prix plafonds actuels sont maintenus pendant les prochaines années, la propor- 
tion de maquereaux et de chinchards dans le total du poisson importé augmentera probable- 
ment, au détriment d'espèces plus coûteuses. Certains estiment qu'elle pourrait passer 
de 70 à 90 pour cent dans les années â venir. 
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La réglementation des prix plafonds peut aussi Inciter les Importateurs â accroître 
leurs importations de poisson êt&té et vide et de parois abdominales (flaps), qui ne sont 
pas visés. Mais 11 leur faudrait faire un effort de promotion pour vendre des produits 
auxquels les consommateurs ne sont pas habitués. De plus, 11 y a toujours le risque que 
certains producteurs de poisson (chinchards et maquereaux Inclus) détournent une partie de 
leurs exportations vers d'autres marchés ou réduisent leur production. Cela dépendra 
bien sûr beaucoup des fluctuations du dollar, des coQts de la pêche et des quantités cap- 
turées dans les différents pay<i. En résumé, cela dépendra des cours mondiaux des petits 
pélagiques congelés et du comportement des pays est-européens (en particulier l'URSS) qui 
sont actuellement les principaux fournisseurs de poisson du Nigeria. 

En supposant que la politique des prix plafonds du Gouvernement ne sera pas modifié, 
qu'elle sera rigoureusement appliquée et qu'elle n'influera pas sur les quantités totales 
Importées mais seulement sur la composition des Importations, on peut projeter l'évolu- 
tion de la demande de poisson congelé Importé comme le montre le tableau 8. 

Tableau 8 

Projections 'A' 





1980 


1981 


1985 


1990 


Population (en millions) 


77.0 


79.6 


91.0 


108.0 


Consommation annuelle moyenne 
par habitant (kg) 


18.9 


19.4 


21.4 


23.9 


Consommation totale (t) 


1 455 000 


1 540 500 


1 947 000 


2 581 000 


Production nationale (t) 


548 000 


560 500 


610 500 


673 000 


Demande de poisson Importé congelé (t) 


907 000 


980 000 


1 336 500 


1 908 000 


Demande de maquereaux importés 
congelés (t) 


425 000 


454 000 


806 000 


1 150 000 


Demande de chinchards Importés 
congelés (t) 


210 000 


227 000 


397 000 


567 000 


Demande d'autres espèces importées (t) 


272 000 


299 000 


133 500 


191 000 



Si l'on suppose par contre que la composition des importations ne sera pas affectée 
par la politique des prix plafonds ou que ladite politique ne sera pas maintenue, la 
demande de maquereaux et de chinchards Importés pourrait évoluer comme suit: 

Tableau 9 

Projections 'B' 





1980 


1981 


1985 


1990 


Demande de maquereaux importés 
congelés (t) 


425 000 


454 000 


627 000 


895 000 


Demande de chinchards Importés 
congelés (t) 


210 000 


227 000 


309 000 


443 000 


Demande d'autres espèces importées (t) 


272 000 


299 000 


401 000 


572 000 
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7. PROFILS DES SOCIETES 

7.1 Unlversal Flshlng Company Ltd . 
(Groupement Prlmlaks) 

13Â IJora Causeway 
P.O. Box 1383 
Lagos, Nigeria 



(d) 



Contacter: 



Tel: 
Télex: 

Câbles: 



M. Manu Mansukhanl 
(Directeur) 
M. Kamlesa 
(Directeur général) 
83-10-81 / 83-57-43 
21591 A/B 'PRUINI NG* 
- TDS Box 170» Lagos 
MACKERELS, LAGOS 



(a) Activités: Importe et distribue du poisson congelé. 

(b) Informations générales: 

- fondée en 1971 

- capital: Naira 1 800 000 

- références f inanciaires : - Savana Bank 

- Nigérian American Nerchant 

- UPA 

- nombre d'employés: 170 (100 â Lagos, 50 d Port Harcourt, 20 â Kaduna) 

dont: - cadres: 15 

- employés de bureau: 25 

- techniciens et main-d* oeuvre non qualifiée: 130 

- bureau régional: AMAIGBO Street 

Port Harcourt 

KACHIA Road 
Kaduna 

(c) Capacité d'entrepôts frigorifiques: 



Lagos 


2 300 t + 2 000 t en 




construction 


Port Harcourt 


3 000 t 


Kaduna 


500 t 


Total 


5 800 t 



Importations: 
- quantités: 



importations totales de 
poisson congelé entier 

maquereaux 

chinchards 



1978 

50 000 t 
60 % 
AO % 



1979 

60 000 t 
75 % 
25 % 



1980 

70 000 t 
90 % 
10 % 



origine: -Hollande, Norvège» Royaume-Uni 

bureau d'achats: Toutes les transactions sont faites par l'intermédiaire de 
Egarships (Londres) . 



(e) Distribution; 



vente en gros uniquement (min* 100 cartons) 

vend par l'intermédiaire de 70 "distributeurs" (principalement dans le sud). 
Les distributeurs reçoivent en prôt un chambre froide de 20 t» 40 distri- 
buteurs sont dans ce cas et sont censés vendre uniquement le poisson de Universal. 



7.2 Interfisheries Nigeria Ltd . 

Block M. Plot 1 Contacter: Par l'intemédiaire de Primlaks 

Ilasamala Isolo Industriel Estate Consultants financiers 

P.O. Box 7691 
Lagos 
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(a) Activités: Importe et distribue du poisson congelé au Nigeria et fume du poisson 

importé. 

(b) Informations générales: 

- nombre d'employés: 50 - 60 personnes 

- leurs ventes de poisson fumé sont relativement restreintes car le poisson 

fumé industriellement» bien que de meilleure qualité, doit être conservé au 
réfrigérateur et coûte plus que le poisson fumé â la maison qui peut être 
conservé à température ambiante. 

(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: Lagos 3 000 t 

Wari 2 000 t 
Jos 500 t 
Total 5 500 t 

(d) Importations: 

-^ quantité: 60 000 t par an (principalement maquereau) 

- origine et bureaux d'achat: comme pour la Universal Fishlng 

(e) Distribution; 

- vend du poisson fumé directement au public en utilisant des vendeurs i 

bicyclette. 

7.3 Paramount Frozen Foods Ltd . 

Plot 5, Block E Contacter: Par l'intermédiaire de Primlaks 

Amuwo Odofin Industriel Layout Consultants financiers 

Badagry Road Télex: 20117 NET FDSNG AFAPÀ 

P.O. Box 2648 

Apapa Lagos, Nigeria 

(a) Activités: Importe et distribue du poisson congelé. 

(b) Informations générales: 

- vient de débuter (1980 ou 1981) 
•* nombre d'employés: 40 personnes 

(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: â Lagos 3 000 t 

(d) Importations: même bureau d'achat que 1 'Universel Fishlng. 

7.4 Primlaks Frozen Foods Products Ltd . 

130 Textile Mill Road Contacter: Par l'intermédiaire de Primlaks 

P.O. Box 2317 Consultants financiers 

Bénin City 

Bendel State, Nigeria 

(a) Activités: Importe et distribue du poisson congelé au Nigeria. 

(b) Informations générales: 

- vient de débuter (1980 ou 1981) 

- nombre d'employés: 35 personnes 

(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: Bénin City 2 000 t 

(d) Importations : même bureau d'achat que l'Universel Fishlng. 

7.5 Primlaks Consultants Financiers Ltd . 

Plot 1303A, Akin Adesola Street Contacter: M. B.R. Khurana (Directeur) 
Victoria Island Tel: 61-66-99 / 61-67-52 / 61-17-06 

P.O. Box 50870 Falomo 
Lagos 
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Prlmlaks International est une holding basée â Panama qui a des Intérêts dans diffé- 
rentes affaires au Nigeria. 

Quatre sociétés— Importent et distribuent le poisson: 

- Unlversal Flshlng Company Ltd. 

- Intra Flsherles Nigeria Ltd. 
" Paramount Frozen Foods Ltd. 

- Prlmlaks Frozen Foods Ltd. 

2/ 
Une entreprise de pêche— ; 

- Intercontinental Flsherles 

Une compagnie maritime aux Pays-Bas: 

- Prlmlaks Holland (13 bateaux frigorifiques utilisés pour le transport du 

poisson) • 

Un bureau d'achat d Londres 

- Egarshlps Tel: 01 499-6671 (10 lignes) 
95 Park Lane Télex: 89373A PRIMIX G 
London WIY 3TA Câble: PRIMLAKS LONDON Wl 
Royaume-Uni 

7,6 Transcontinental Flsherles Ltd. (Frozen Foods Nigeria Ltd.) 

Bureau principal: 

37 Trans Amadl Industrlal Area Contacter: M. Gegl Klshanl 

P.O. Box 851 M. Gobln Santanl 

Port Harcourt (Directeurs généraux) 

Télex: 21159 

Succursale: 

Apapa/Ikeja Expressway Tel: 66-32-36 / 66-16-95 

I j esha-Tedo 
P.O. Box 3304 
Lagos 

(a) Activités: Importe et distribue du poisson. 

(b) Informations générales: 

- fondée en 1977 

- capital: Nalra 3 000 000 

- références flnanclalres: UBA; n*utlllse pas les lettres de crédit mais pale 

par versement direct 

- employés: 58 personnes dont: - cadres: 4 

- personnel de maîtrise: 12 

- maln-d 'oeuvre non qualifiée et qualifiée: 42 

(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: Lagos 5 000 t 

Port Harcourt 4 000 t 

Réparties dans les pays 7 500 t 
Total 16 500 t 

(d) Importations: 

- quantités: probablement autour de 140 000 t/en 

maquereaux 50 % 

chlnchards 25 % 

sardlnellesy moins de 5 % 
poisson japonais 18 % (maigres, pagres» etc.) 

- provenance; Amérique latine, Royaume-Uni, URSS 

- bureaux d'achats: Attn. M. Lanlk Darlanonl 

G.K. (Gegl Klshanl) Exportateurs 
ou Shapton Products Ltd. 
ou Canpex Tel: 40-80-323 

11 Carlos Place 

London Wl 

Royaume<-Unl 



1^/ Totalement Indépendantes les unes des autres, du point de vue commercial 
2/ Chargée de la vente du poisson qu'elle pêche. Pas d'accord d'approvisionnement avec les 
quatre autres sociétés du groupe qui importent du poisson* N'Importe pas de poisson 



Tel: 


87-66-84 


Télex: 


21324 


Câble: 


IBRU» Lag08 
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(e) Distribution: 

- ventft en gros uniquement (min. 400 cartons) principalement dans le sud du pays* 

- plus ou moins 30 distributeurs disposant de chambres froides de 30 t apparte- 

nant ï la Transcontinental. 

7.7 IBRU Sea Foods Ltd . 

33 Creek Road 
P.M.B. 1155 
Apapa 
Lagos» Nigeria 

Succursale (importations et commercialisation) 

XBÂFON Contacter: M. Ogedegbe (Directeur commercial) 

Tlncan IsJ.and 
Lagos» Nigeria 

(a) Activités: La IBRU Sea Foods Ltd. a de nombreuses activités ayant trait princi- 

palement au poisson. L* importation et la distribution de poisson 
congelé représentent seulement une partie de ses activités lesquel- 
les comprennent, entre autres, la pêche à la crevette dans les eaux 
nigériennes et apparemment la pèche aux pélagiques en Mauritanie, 
dans le cadre d'une entreprise conjointe avec l'Allemagne (Rép. dém. d') 

(b) Informations générales: 

- fondée en 1963 

- nombre d'employés: inconnu, mais 150 personnes travaillent au dépôt d'Ibafon 

(banlieu de Lagos) 

- filiales (parmi d'autres) 

Cameroun: Société camerounaise des produits de mer (SCMP) 
Togo: Société togolaise des mareyeurs (SOTOMAREY) 
Bénin: Société béninoise des produits de mer (SBEPROM) 

(c) Capacité d'entreposage frigorifique: Lagos 10 000 t 

Port Harcourt 3 000 t 
Sapele 6 000 t 
Total 19 000 t plus 4 â 5 bateaux 

frigorifiques, de 800 & 1 000 t pour le transport aux différents ports dans le 

pays. Ils sont aussi employés comme chambres froides. 

(d) Importations: 

- quantités: atteignent probablement 160 000 t/an 

- pourcentage: - maquereaux 25 % 

- chanchards 25 % 

- autres 50 % 

- provenance: essentiellement provenant de navires soviétiques environ 

30 000 t/an de chlnchard sont importées du Pérou par l'intermé- 
diaire de Sovhispan (Société hispano-soviétique) 

- bureau d'achats: Jay Mike Tel: 01 99-53-53 

367/371 Horn Lane Télex: 8813735 JAY MIKE LONDON 
Western Avenue 
P.O. Box 29 
Londres, Royaume Uni 

(e) Distribution: 

- une centaine d'agents plus ou moins utilisent les entrepôts frigorifiques 
d'XBRU (généralement d'une capacité de 12-14 t, quelques-unes de 25 t) et 
vendent uniquement le poisson provenant de IBRU, 

7.8 lyayi Brothers 

Bénin City 
Bendel State 
Nigeria 

(a) Activités: Importe et distribue du poisson. 

(b) Informations générales: 

- nombre d'employés: ± 200 personnes 
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(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: k 000 t 

(d) Importations: 3 500 t/mols; 40 000 t/an, par l'intermédiaire de Joint Trawlers 

(caf). 

7 .9 Maco Fishing Company 

Bénin City 
Bendel State 
Nigeria 

(a) Activités: importe et distribue du poisson congelé. 

(b) Informations générales: 

- nombre d'employés: ± 100 personnes* 

(c) Capacité d 'entrepôt frigorifique: 3 000 t 

(d) Importations: 24 000 t/an (maquereaux et chinchards) par l'intermédiaire de 

Joint Trawlers (caf) . 

7.10 Lawrence Maxwell Group 
Port Harcourt 

(a) Activités; importe et distribue du poisson, 

(b) Informations générales: 

- nombre d'employés: 86 personnes. 

(c) Capacité d 'entrepôt frigorifique: 2 500 t 

(d) Importations: 2 000 t/mois par l'intermédiaire de Joint Trawlers (caf). 

7.11 Inlake Technical Ltd . 

Railway Compound Contacter: M. Gope Mansukhanl 

Iddo Tel: 831-426 / 835-162 

P.O. Box 2173 CSble: AZAD 
Lagos» Nigeria 

(a) Activités: 

- importe et distribue du poisson congelé; 

- importe et distribue de la volaille, du boeuf, du Jambon (représente environ 

20 pour cent de son volume d'affaires en poisson) 

(b) Informations générales: 

- fondée en 1956 

- nombre d'employés: 2 000 personnes pour inlaks et Iresa Adu (25 pour cent de 

personnel administratif) 

- références financières: UBA Bank 

- a des bureaux en Inde, au Japon, en Amérique latine, et 

au Cameroun: M/S Cameroun Import and Export 
11 rue Joffre Akwa 
B.P. 5454 
Douala 

â Londres: Associated Services Ltd. 
23 Chesham Street 
London SWIX 8NQ 

(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: Lagos 1 400 t 

Port Harcourt 1 500 t 

Réparties dans le pays 3 000 t 
Total 5 900 t 

(d) Importations: (y compris Iresa Adu) 

- quantités; 70 000 t/an de maquereau et de chinchard 

- provenance: Hollande, Amérique latine, Europe 

- bureau d'achats: Gerad Finance Corporation 

P.O. Box 276 

1211 Genève 3, Suisse 
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(e) Distribution: 

- ne vend que par chargement de camion 

- 20 agents qui reçoivent une subvention pour construire des entrepôts frigo- 

rifiques (40-50 t min., 150-200 t max.) 



7.12 Iresa Adu Company Ltd , (voir Inlaks) 

2 Catholic Mission Street 
Lagos» Nigeria 



Contacter: M. Gope Mansukhani 



(a) Activités: les mSmes que pour Inlaks 

(b) Informations générales: fondée en 1976 

(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: 1 500 t 

(d) Importations: comme pour Inlaks 

(e) Distribution: voir Inlaks 



Ltd. 



Contacter: M. Roussinov (PDG) 

Tel: 83-41-99 / 83-69-00 / 83-67-94 

Télex: 26420 GLOBE 

Câble: GLOBEFISH 



Globe Fishing Ind. 

13A IJora Causeway 
P.O. Box 1707 
Lagos» Nigeria 

(a) Activités: 

- importe et distribue du poisson congelé 

- importe et distribue de la volaille et de la viande (représente 25 pour cent 

de son volume d'affaires en poisson) 

(b) Informations générales: 

- fondée en 1968 

- capital: Naira 2 000 000 

^ nombre d'employés: 200 dont: 10 cadres 

50 ouvriers qualifiées 

140 ouvriers non qualifiées 

- références financières: UBA Bank donne des lettres de crédit» mais la confir- 

mation doit être faite par l'intermédiaire de la 
General Flnancing House (Genève) 

- société mixte avec la Bulgarie . . 

- associés: Afro Continental CT A/S— 

5064 Stroum Grend 

Box 45 

Bergen» Norvège 



Télex: 42020N 



(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: 



(d) Importations: 
- quantités: 



Lagos 3 .500 t 

Port Harcourt 3 000 t 

Bauchei 500 t 

Total 7 000 t 





1979 


1980 


Volume total des importations 
de poisson congelé 


46 000 t 


50 000 t (± 10 000 t en prove- 
nance de la Bulgarie) 


îîaquereau 


26 000 t 


28 000 t 


Chinchard 


12 000 t 


12 000 t (provenant uniquement 
de l'océan Pacifique) 



Traite principalement avec Joint Travlers et Marsea Foods. 



1^/ Voir également la Société Import /Export du Cameroun 
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- provenance: Royauroe-Unl et océan Pacifique, Amérique latine (en petite quan- 

tité) et Canada (par l'intermédiaire de Joint Trawlers) • 

- bureau d'achats: Bureau de Lagos. 

(e) Distribution: 

- vente en gros (minimum 50 cartons) 

- A8 'agents* répartis dans le pays qui travaillent â la commission et utlll- 

sent les chambres froides de la Globe Flshlng Ltd. (10-30 t). 



Câble: 



7.14 Asra Seafoods (Nigeria) Ltd . 

Bureau principal: 
KM 10 Old OJo Road 
sur Badagry Expressway à la 
sortie de Lagos 
face â 3 Gâte Festac Tovn 
P.O. Box 50554 
Falomo» Lagos 

Succursale: 
Plot No. 23 
Trans Amadl Industrlal Layout 
P.O. Box 3473 
Port Harcourt 

(a) Activités: 

- Importe et distribue du poisson congelé 

(b) Informations générales: 

- fondée en 1980 

- nombre d'employés: 50, dont 20 cadres 

- capital: Nalra 1 750 000 

- références financières: UBA Lagos 



Contacter: M. R,H« Advanl (Directeur général) 

ou M. Lllo Vaswanl (Directeur) 

Tel: 88-09-63 

Télex: 21937 A/B Asra Lagos 

Câble: ASRASEAS 



ASRASEAS Port Harcourt 



(c) Capacité d'entrepôt frigorifique-; 



Lagos 

Port Harcourt 

Kano 

Total 



000 
500 
100 



4 600 



(d) Importations: 

- quantités et provenance: 1 000 t /mois provenant de l'Amérique latine 

(poisson blanc) 
3 000 t/mols provenant de l'Irlande (maquereaux 80 %) 
(chlnchards 20 %) 
Total: 48 000 t/an 

- bureau d'achats: Intra World Export UK Ltd. Tel: 40-90-522 

17 Berkeley Street Télex: 23288 

London WIX 5AE 

Royaume-Uni 

(e) Distribution: 

- vente en gros uniquement 

- plus ou moins 40 agents qui ont leurs propres entrepôts frigorifiques 



7.15 Niger Seafoods Ltd. 

Bureau principal: 
Plot 181 

Trans Amadl Industriel Estate 
P.O. Box 1044 
Port Harcourt 



Contacter: Chief Oforlokuma (Directeur général) 
M. Onu F. M. Wogu (Directeur 
commercial) 
Tel: 22-99-36 / 22-99-21 / 33-56-45) 
Télex: 61158 FISHER NG 
Câble: FISHERMEN PHARCOURT 
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Bureau de liaison: 
37 Avolowo Road 
Southwest Ikoyi 
P.O. Box 51490 
Falomo» Lagos 

Succursale: 
6 Eden Street 
Calabar 



Tel: 68-30-26 / 68-43-61 
Télex: 21720 FISHER NG 
Câble: FISHER^IEN LAGOS 



(a) 



(b) 



(c) 



(d) 



Activités: 

- Importe et distribue du poisson 
Informations générales: 

- fondée en 1975 

- nombre d'employés: ± 500 personnes dont 10-20 cadres 

Capacité d'entreposage frigorifique: Port Harcourt 

Réparties dans l'est et dans 



Importations : 

- maximum 4 000 t/mols 

- quantités: maquereau 

chlnchard 

diverses de l'Afrique 

- origine: Roumanie 

- point de contact pour les achats: 



(e) Distribution; 



l'état de Bênué 
Total 



36 % 

54 % 
10 % 

Chlef Oforlokuma 
31 Nottlngham Terrace 
London NK 11 
Royaume Uni 



4 000 t 

3 000 t 
7 000 t 



Tel: 935-2140 



- vend en gros (par chargement de camion) et aussi au détail (5 points de 
vente de 50 t) ; 

- 20 agents avec des chambres froides de 20 t minimum « en moyenne de 50 t 
appartenant â la Niger Seafoods; 

- 40 distributeurs (au niveau de la vente au détail) ayant leur propre chambre 
froide (40-50 t) ; un certain nombre d'agents sans chambre froide vendent au 
détail. 



7.16 Nigérian National Fiahing Company 



Bureau â Lagos: 
74 D'Alberto Road 
Palmgrove Estate 
P.M.B. 21394 
Ikeja» Lagos 



Contacter: M. A. S. Bjorn Dale (Directeur général) 

M. E. Nwalku (Sous-directeur général) 
Tel: 01 84-11-28 



Bureau à Benln: 






31A Âlrport Road 


Tel: 


052 24-37-35 


P.M.B. 1A27 


T«lex: 


41375 


Benln City 






Bendel State, Nigeria 






(a) Activités: 







- principalement la pfiche» mais Importe aussi du poisson congelé pour assurer 
l'approvisionnement de leurs clients. Leur production est de 36 000 t/an 
(45 pour cent sardinelles, 25 pour cent maquereau, 25 pour cent divers). 
Participe â une entreprise mixte avec la Mauritanie. 

(b) Informations générales: 

- ses activités ont démarré en 1979; 

- capital: 80 pour cent provient du Gouvernement nigérien. 
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(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: 4 500 t 

(d) Importations: 30 000 t/an; 70 pour cent maquereau et 30 pour cent divers. 

7.17 Mosheshe Flsherles Ltd . 

1/3 Mosheshe Industriel Avenue Contacter: M. E.O.E. Consln Mosheshe» Jr. 
à la sortie de Cardoso Street (Directeur des opérations) 

Klriklrl Olodl Apapa Télex: 43297 NG (MOGEME) 

P.O. Box 281 
Lagos» Nigeria 

(a) Activités: 

- Importation et distribution (vente en gros et au détail); 

- a des projets dans le domaine de la pêche; 

- commence l'Importation de la volaille et projette d'Importer de la viande. 

(b) Informations générales: 

- fondée en 1975; 

- nombre d'employés: ± 400 personnes dont 80 cadres; 

- bureaux â Miami et à Londres ainsi que des succursales dans d'autres endroits. 

(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: Lagos 1 500 t 

Warl (Bendel) 7 000 t 

Réparties dans le pays 8 000 t & 13 000 t 

Total 16 500 t S 21 550 t 

(d) Importations : 

- a Importé du maquereau et chlnchard uniquement trois fols, une fols en pro- 
venance de la Hollande et deux fols de Las Palmes. Le chlnchard et le 
maquereau représentent 5 pour cent de ses Importations; 

- Importe principalement du poisson en provenance de l'Amérique latine 
(Argentine, Pérou, Uruguay) pour les clients ï revenu plus élevé; 

* bureau d'achats: Lagos Office; 

- souhaiterait commencer â importer des sardinelles à raison de 2 000 t tous 
les deux mois; 

- dispose d'une Jetée quasiment privée. 

(e) Distribution: 

- 20 agents ayant des chambres froides d'une capacité minimum de 10 t. 

7.18 Nigérian Pollsh Flsherles Ltd .- 

Associée à (Mesurado Flsherles (MESUPISH)-^ 
(Nigérian Cold Stores Ltd.) 

2 Flsherles Wharf Dockyard Road Contacter: M. Uruski 
P.O. Box 358 Apapa M. Warski 

P.O. Box 318 (Nigérian Cold Stores) Cflble: NIGFOL 
Lagos, Nigeria 

(a) Activités: 

• pêch^ dans les eaux territoriales du Nigeria; 

- importation et distribution au Nigeria. 

(b) Informations générales: 

- fondée en 1977; 

- nombre d'employés (Mesurado): 105 & Lagos, 70 & Port Harcourt, dont 10 cadres; 

- références financières: Savanah Bank. 

(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: Lagos 1 500 t 

Port Harcourt 1 200 t 
Total 2 700 t 

1/ Les informations concernent les trois compagnies ensemble, considérées comme une seule 
2/ Etait auparavant rattachée & Mesurado au Libéria 
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(d) Importations: 

- prlclpalement du merlu, mais aussi du maquereau et chlnchard» selon la 
saison. 

(e) Distribution: 

- 52 agents ayant des chambres froides de 20 & 25 t« 

7.19 Tin Can Flshcrles 

18/20 Rhodes Crescent Contacter: Chlef S.B. Bakare— 

P.M.B. 1016 (Directeur gënëral) 

P.O. Box 126 Tel: 83-31-02 

Apapa, LagoB T£lex: 21401 

(a) Activités: 

- Importation et distribution de poisson; 

- projette de commencer & Importer de la viande, 

(b) Informations générales: 

- fondée en 1978; 

- nombre d* employés: 30 dont 12 cadres, 65 personnes d'appoint pour le déchar- 
gement des bateaux; 

- capital: Naira 500 000 

- références financières: Société Générale 

29 Borna Road 
Apapa, Lagos 

(c) Capacité d'entrepôt frigorifique: Lagos 500 t. 

(d) Importations: 

- quantités et qualité: actuellement Importe uniquement diverses espèces afri- 

caines (13) ; elle pourrait Importer 1 000 t/mols de 
sardlnelle ronde et 1 500 â 2 000 t/mols de maquereau 
et de chlnchard; ^z 

- origine: Sierra Flshlng Group of Companies— 

(Société mixte avec l'URSS) 

- contact à Londres: M. Abutaka Tel: 01 723-78-70 

40/41 Conduct St. Télex: 29 8662 

London WIR 9FB 

Royaume-Uni 

- remarque: la société exportatrice doit avoir un représentant â Lagos pour 
contrôler l'arrivée des bateaux et la qualité du poisson. 

(e) Distribution: 

- vente en gros (minimum 100 i 150 cartons) ft ± 12 agents; 

- vente aussi au détail. 

7.20 Jojo Flsh Company 
Oyo State 
Importe via Lagos 



1/ Préfère être contacté è sa résidence: 

28 Queen's Drive, Ikoyl Tel: 68-29-14 / 68-03-19 
P.O. Box 51378, Falomo, Ikoyl 68-20-82 / 68-13-40 

2/ P.O. Box 1143, Freetown, Directeur général: M. A. Thorlu-Bangura 

Sierra Leone Tel: 3213 

Cette société a des entreprises mixtes avec le Gabon, le Libéria, la C6te-d ' Ivoire et 
la Mauritanie 
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7.21 Biodun Tradea Ltd . 

1 Akerele Street 
P.O. Box 5838 
Surulere» Lagos 

7.22 G. Betnlga Ola-Oja and Sons Ltd . 

34 Yoruba Road 
Sabon-Garl 
P.M.B. 3207 
Kano 



(Il n'est pas certain qu'ils Importent encore du 
poisson) 



(Il n'est pas certain qu'ils importent encore du 
poisson) 



7.23 The Cornerstone Organization 

40 Burma Road 
Apapa» Lagos 

7 • 24 A. G. Levant is Ltd . 

(Groupé de supermarchés) 

Iddo House 
Lagos» Nigeria 



(11 n'est pas certain qu'ils Importent encore du 
poisson) 



(Il se pourrait qu'il importent encore du 
poisson 

Contacter: West Africa House 

Hangar Lane» Ealing 
London W5 SQRy Royaume-Uni 



7.25 Joint Nigérian Travlers Ltd . 

4 Alhaji Kanlke Close 
S/W Ikoyl 
Lagos» Nigeria 



Contacter: M, Louis Sklavos (Directeur) 

Tel: 01 68-42-08 

Tëlex: 21612 JNTL NG 

Câble: JOINTRAWL LAGOS 



Les Joint Trawlers n'importent pas de poisson au Nigeria, mais ont un bureau à 
Lagos pour s'occuper des ventes caf aux importateurs nigériens. 
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ANNEXE 1 
Instructions relatives aux Importations au Nigeria 

Le présent formulaire doit être rempli par les importateurs pour toutes les importa- 
tions et avant toute confirmation de la commande ou expédition de la marchandise. Il est 
donc recommandé aux importateurs d'aviser leurs vendeurs d'outre-mer des conditions d'ins- 
pection préalables â l'embarquement et de les avertir qu'ils ne doivent expédier aucune 
marchandise nécessitant une inspection sans que celle-ci ait été effectuée. 

La présente demande d'achat de devises étrangères doit être complétée en six exem- 
plaires et remise â la banque de l'importateur qui la transmettra â la Banque Centrale du 
Nigeria (section CISS) qui la traitera. En remettant le formulaire dûment complété, l'im- 
portateur doit joindre quatre copies (les photocopies sont autorisées) de la facture pro 
forma du fournisseur indiquant clairement le prix franco â bord et le montant du fret, 
les frais annexes, tels que commissions et intérêts figurant séparément. 

Dans le cas où l'importateur achète des marchandises de même nature au même vendeur, 
il doit faire en sorte que toutes les demandes soient réunies sur un même formulaire, même 
si les pays d'origine, les fournisseurs ou le nombre d'expéditions varient. Lorsque les 
Importations font partie d'un programme ou d'un contrat, un formulaire H peut être remis 
à condition qu'il soit accompagné d'une copie du contrat (photocopie autorisée) et de 
l'adresse complète du vendeur. 

La Banque centrale du Nigeria numérotera le formulaire et indiquera si une inspec- 
tion pré-embarquement est nécessaire en appliquant sur le formulaire un timbre comportant 
l'adresse du bureau de contact SGS (Société générale de surveillance). Les exemplaires 
1 et 2 seront retournés à la Banque de l'importateur et après réception, l'importateur 
pourra confirmer sa commande au vendeur et procéder aux formalités de paiement. Aucune 
lettre de crédit ne peut être ouverte sans qu'un formulaire M dûment traité ne soit entre 
les mains de la banque de l'importateur . 

Après traitement de la demande et octroi d'un numéro par la Banque centrale du 
Nigeria, il est conseillé aux importateurs d'envoyer â leurs vendeurs un photocopie du 
formulaire approuvé, pour qu'ils soient renseignés sur l'adresse du poste de contact SGS 
et puissent organiser l'inspection. 

Après l'expédition des marchandises, pour procéder au paiement, la banque de l'impor- 
tateur présente â la Banque centrale du Nigeria l'original du formulaire appuyé d'un 
"constat" - dans le cas où l'Inspection pré-embarquement a été prescrite - et accompagné 
des documents d'expédition (lettre de voiture, déclaration en douane, certificat d'assu- 
rance, facture définitive (également exigée pour les marchandises expédiées en consigna- 
tion), licence d'importation et le cas échéant, emballages paquets-poste. 

Les Importateurs et les banques commerciales noteront que les factures définitives 
doivent comprendre tous les frais additionnels compte tenu des variations de prix et des 
clauses de révision des prix éventuellement prévues par le contrat sur une base proportion- 
nelle. Le montant total de la facture définitive doit être accompagné obligatoirement du 
constat de visite, le cas échéant; les Importateurs sont avisés que les demandes présentées 
séparément en vue d'acquitter les frais accessoires relatifs â une importation ne pourront 
être prises en considération, sauf si ces frais correspondent è un constat dispensé par la 
Société générale de surveillance SA, Genève, de l'une de ses filiales ou agences. 

Le formulaire M est valable pendant une période de 12 mois è compter de la date 
d'approbation; les Importateurs sont avisés que toutes modifications concernant les spédi- 
ficatlons, le vendeur, le pays d'origine, la quantité (dans la limite des tolérances com- 
merciales) ne demandent pas de rectifications du formulaire, â condition que ces détails 
soient documentés par constat. Quant au formulaire M: 

(a) le prix doit être justifié, dans tous ses éléments, par un constat émis par la 
SGS, quand il y a inspection pré-embarquement; 

(b) tout relèvement par rapport au prix mentioné dans le formulaire M ne doit pas 
excéder 10 pour cent du montant total déclaré caf . Au-delà de 10 pour cent 
un nouveau formulaire M est nécessaire. 
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Pour les marchandises dispensées de l'inspection prë-embarquement , l'approbation ne 
sera pas accordée si la valeur dépasse le montant indiqué sur la demande initiale. 

Dans le cas ou l'enregistrement préalable des commandes auprès du Ministère fédéral 
du commerce est exigé» ou si les marchandises sont soumises à une licence d'importation 
spéciale, il est indispensable de fournir la documentation attestant que ces obligations 
ont été respectées* 
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ANNEXE 2 

République fédérale du Nigeria 
Acte de 1962 relatif au contrôle des changes 

FORMULAIRE M CBN No 

(Uniquement pour les importations) 

Demande d'achat de devises étrangères 

(â remplir en six exemplaires) 
'*I1 est vivement conseillé de lire attentivement les notes figurant au dos du formulaire, 

N"; 

(Nom et adresse de la banque â laquelle la demande est adressée) 

L- Je/nous soussigné (s) demande (ons) l'autorisation d'acheter des devises étrangères en 
! vue du règlement des marchandises d'Importation décrites dans la section 6* Le paie- 
ment sera effectué par lettre de crédit révocable/irrévocable» date limite de règlement 

des factures • 

(Rayer les mentions Inutiles) 



" Nom et adresse complète du demandeur 
(en lettres capitales) 



Nom et adresse complète du bénéficiaire 
(en lettres capitales) 



Valeur fob Prix a l'unité Fret Frais accessoires 

(Dénomination et montant des devises étrangères , par ex. US$; livres sterling; etc.) 
Montant total (en chiffres) 



(somme en toutes lettres) 



Au nom de • 

Pour le comp te de 

En faveur de , 

Traites faites a . . . . , (Lieu et date) Tirées le ou paiement par M* t. 



SI une partie du paiement a déjà été effectuée pour les marchandises sous-mentlonnés» 
indiquer le (s) numéro (s) de série des formulaires correspondants, la (es) montants 



- Description et quantité des marchandises 



(Les différentes catégories de marchandises doivent être décrites séparément 
nécessaire en Joignant des annexes) 

Code S.I.T.C Pays d ' origine 

Mode d 'expédition (Air/Mer/Paquet poste ) Pays d 'approvisionnement . . . • 

Destination finale Date d 'expédition 

Numéro de la licence d ' importation Validité 

Date d'enregistrement des commandes (si applicable) 



si 



Je/nous certifie (ons) que les déclarations ci-dessus 
sont vêridiques, que la documentation d'appui est 
Jointe en annexe ou sera soumise le plus tôt possi- 
ble et que les devises étrangères demandées seront 
utilisées uniquement dans le but mentionné confor- 
mément aux dispositions de l'Acte de 1962 sur le 
contrôle des changes. 



Signature du DEMANDEUR et tampon 
officiel 



Nom du 

signataire Date 

(en lettres capitales) 



Les marchandises décrites ci-dessus sont soumises è la visite avant embarquement et è 
la vérification des prix par la Société générale de surveillance SA, Genève, de ses 
filiales et agences devant être contactées $: 
(Timbre du contrôle des changes) ' (Adresse de la SGS) 

Les importateurs sont avisés que les documents d'expédition fournis par les vendeurs 
doivent comprendre un constat de visite émis par une filiale ou agence de la SGS. 
et que ce document est nécessaire pour régler les effets de commerce ou autres recou- 
vrements en rapport avec la présente demande. (Voir note ci-contre)^ 



- Approuvé par: (Uniquement après expédition) 



Timbre et signature du vendeur autorisé 
présentant la demande. 
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ANNEXE 3 



Conditions à remplir par les bateaux de pêche hauturlëre 
à moteur pour 1* obtention de la licence de pêche 



1. 

2. 

3. 



5. 

6. 

7. 



Une lettre spécifiant le nom du bateau ainsi que la durée de la pêche doit accom- 
pagner la demande de la licence. Si la licence est trlmestielle, elle est valable 
pour les trimestres civils de Janvier- mars, avril-Juin, Juillet-septembre ou 
octobre-décembre. 

Deux formulaires A et un formulaire de spécification doivent être remplis pour 
chaque bateau. 

La demande doit être accompagnée d'une preuve valide et â Jour de la propriété ou 
de l'affrètement ou du droit d'utiliser le bateau pour le transport du poisson. 

Les sociétés dont la pêche relève de la 'catégorie B' de la Banque centrale du 
Nigeria (CBN) (affrètement de bateaux de pêche hauturière) doivent seulement respec- 
ter les conditions déjà citées y compris le N° 3 ci-dessus. La présentation de la 
photocopie du formulaire M (demande de devises étrangères) est facultative. 

Les sociétés de pêche ou importateurs de poisson relevant de la catégorie C de la 
Banque centrale du Nigeria (importation directe) doivent respecter les conditions 
ci-dessus et doivent en outre présenter des photocopiea du formulaire M ainsi que 
l'immatriculation de la commande d'Importation. 

La plupart des licences délivrées dans le passé ont été attribuées â des bateaux 
d*un tonnage de 1 000 t ou plus. 

Tarif 



Jauge brute officielle 

Moins de 20 

20 - moins de 199 

200 - moins de 999 
1 000 et plus 



A nnuel 

Naira 40,00 
" 100,00 
" 200,00 
" 400,00 



Trimestriel 



Naira 

M 



12,00 

30,00 

60,00 

120,00 



Le Directeur 

du Département fédéral des pêches 
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ANNEXE U 



Conditions â remplir pour l^obtention d*un permis ou d*une licence 
autorisant & pêcher dans les eaux territoriales du Nigeria 

1. Les personnes souhaitant acquérir un bateau de pfiche doivent demander au Département 
des pêches une assurance écrite que le bateau obtiendra une licence avant de s'enga- 
ger définitivement. 

2. Le bateau doit être immatriculé sous le pavillon du Nigeria. C'est-â-dire qu'il 
doit avoir été acheté en bonne et due forme par une corporation nigériane selon les 
règles et la législation du pays. 

3. De plus» le Département a statué que les bateaux péchant dans les eaux territoria- 
les nigérianes ne doivent pas excéder une longueur de 83 ft (25,3 m) LHT ni un 
tonnage brut de 150 t; en principe les chalutiers de pêche à la crevette ne doivent 
pas dépasser 76 ft LHT (jauge officielle au maximum 100 t) • Il est â noter que la 
LHT et la jauge brute sont mesurées par le Ministère fédéral du transport â Lagos 

et non â l'étranger. 

Si la production de la pêche â la crevette doit être exportée les opérations de condi- 
tionnement, calibrage, emballage, congélation et conservation doivent être effectuées S 
terre. Les crevettes ne sont que congelées â bord, et ensuite conditionnées â terre. 

4. Les autres dispositions telles que le maillage des filets â employer, la zone oD la 
pêche est autorisée et les zones de déversement des captures accessoires sont pré- 
cisées dans les règlements. 

5. L'assurance ne pourra pas être donnée avant que la compagnie ait soumis les spécifi- 
cations des chalutiers ainsi que son propre statut d'association, contrat d'associa- 
tion et tout autre détail pertinent. 
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ANNEXE 3 

Bordereau N<^ 1 

FORMULAIRE A 
Décret de la pêche en mer de 1971 
Demande de licence ou çle renouvelleinent 

1 . Je/Nous * * • • • 

(nom complet en lettres capitales) 
par le présent formulaire demande (onfl) ^ en vertu de la section 3 du Décret de 1971 sur la 
pêche en mer» une licence pour les bateaux de pfiche motorisés décrits ci-dessous. 

2. (Uniquement pour le cas d'un renouvellement ) » identification de l'ancienne 
licence. 

No 

Date d'émission 

3. Le nom complet» adresse et nationalité du demandeur» ou si le demandeur fait 
partie d'une association» de chaque associé; ou si le demandeur fait partie 

d 'une compagnie ou d 'une entreprise» de chaque directeur 



4. Description des méthodes de pèche qui seront utilisées et du lieu ou le 

bateau de pêche motorisé opérera; modalités prévues pour la conservation et 
la vente des captures au Nigeria 



5. Tonnage du bateau de pêche motorisé pour lequel la demande est faite 



Signature du demandeur 

Note: Lorsque la demande est faite par une compagnie» elle doit être signée par le 

Secrétaire de la compagnie» et le formulaire doit être accompagné d'une copie cer- 
tifiée du contrat d'association et des statuts de la compagnie 
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ANNEXE 6 

DEPARTEMENT FEDERAL DES PECHES 

Caractéristiques des vaisseaux de pêche 

(et des vaisseaux transportant du poisson) 



Nom du vaisseau de pêche: 


No. d'immatriculation: 


Type; 


Date de construction: 


Construction! 


Pays d'origine: 


PROPRIETAIRE: 


COMPAGNIE ET ADRESSE; 


Nombre de membres: 


N^ de l'équipage: 


AFRICAIN: EXPATRIE: 


Capitaine: 


Mécaniciens: 


Hommes de pont: 




SYSTEME METRIQUE (m) SYSTEME ANGLAIS (ft) 


Longueur hors tout: 


Longueur h. la ligne de flottaison 




Largeur : 


Tirant d'eau: 


Déplacement: 




TONNAGE 


SYSTEME METRIQUE (m3) SYSTEME ANGLAIS (gr&) 


Jauge officielle; 


Jauge nette: 




MOTEUR 


SYSTEME METRIQUE SYSTEME ANGLAIS 


Type: 


Puissance en chevaux: 


Vitesse maximum: 






AUXILIAIRES DE NAVIGATION 


RADIO/TELEPHONE RECEPTEUR RADAR 


MODELE 




REFRIGERATION 


SYSTEME METRIQUE (cm) SYSTEME ANGLAIS (eu ft) 


Caj)acité: 


SYSTEME METRIQUE SYSTEME ANGLAIS 


Type d'apparaux: 


Ralingue de dos: 


Maillage: 


Matière (du filet): 


Lieu d'amarrage: 




Date d'entrée â Lagos; 



Remarques; 
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COTE-D • IVOIRE 

1. INTRODUCTION 

La consommation de poisson en CÔte-d' Ivoire est relativement élevée, et atteint un 
niveau comparable â celui de 3a consommation française. Comme dans toute l'Afrique de 
1* Ouest, le poisson est consommé surtout fumé ou bouilli. Frais ou congelé, il provient 
en quantités à peu près égales de la pêche nationale et de l'importation. Comme aucune 
augmentation importante de la production nationale ne semble probable, le pays dépendra 
de plus en plus de l'importation pour répondre â la demande. A présent, la Côte-d'IvoIre, 
avec des importations de poisson (principalement de petits poissons pélagiques) de l'ordre 
de 100 000 t par an, se classe en seconde position, après le Nigeria, parmi les pays 
d'Afrique occidentale importateurs de poisson. Les importations pourraient atteindre 
150 000 t en 1985 et 220 000 t en 1990 si aucune restriction ne leur est imposée. 

Actuellement, étant donné la disparition du monopole d'Etat pour l'importation, le 
marché est particulièrement dynamique et beaucoup de compagnies privées se lancent dans 
le commerce du poisson • Le poisson en provenance des pays de la CEAO étant admis en 
franchise, ces pays resteront probablement les principaux fournisseurs de poisson de la 
CÔte-d' Ivoire, Cependant, cela dépendra également de l'évolution du marché mondial, de 
même que des prix offerts et des quantités demandées par le Nigeria. 

2. CONDITIONS ET REGLEMENTS APPLICABLES A L'IMPORTATION DE POISSON CONGELE 

Le poisson congelé en provenance des pays de la CEAO (Communauté économique d'Afrique 
de l'Ouest)!/ est admis en franchise et sans restriction. Un droit de 30,6 pour cent est 
appliqué aux importations de poisson congelé provenant de pays n'appartenant pas â la CEAO, 
pour lesquelles une licence est en outre nécessaire. Cette licence est donnée seulement 
aux compagnies qui disposent d'une chambre froide. Les compagnies qui importent â partir 
de la CEAO ont seulement besoin d'être "agréées" par le Ministère du commerce extérieur. 
Il n'y a aucune restriction de change pour les pays de la CEAO ni pour la France^/. L'émis- 
sion de la licence d'importations entraîne généralement le droit 5 l'achat de devises 
étrangères. Toutes les importations d'une valeur dépassant CFA. F. 500 000 doivent être 
réglées par l'intermédiaire d'une banque autorisée. Toutes les importations de poisson 
sont sujettes au contrôle sanitaire à leur entrée dans le pays. 

3. TENDANCES GENERALES DU MARCHE 

3.1 Evolution passée et situation présente 

La production nationale de poisson diminue depuis trois ans 5 cause du rendement 
décroissant de la pêche Industrielle (pêche sardinière et chalutière) . Cette chute de 
production de la pêche industrielle n'a pu être compensée par la pêche artisanale, qui 
semble s'être maintenue è un niveau stable. 

3.1.1 Production nationale de poisson 

Les tableaux ci-dessous démontrent le développement récent de la production natio- 
nale du poisson. 



1/ CÔte-d' Ivoire, Mali, Mauritanie, Niger, Sénégal, Haute-Vol ta 
2/ Le taux de change est fixé à F. F. 1 - CFA. F. 50 
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Tableau 1 
Production nationale des principales pêcheries 





1976 
(t) 


1977 
(t) 


1978 
(t) 


1979 
(t) 


1980 
(t) 


Premier 
trimestre 
1981 (t) 


Pêche de sardine 
Pêche par chalutiers 
Pêche artisanale (en mer) 
Pêche artisanale (lagunaire) 

Pêche continentale 


32 592 
14 908 

12 000 

13 000 

20 oook/ 

13 000 


31 283 
16 467 ^ 

12 OOOSL/ 

13 OOOa/ 
20 OOQb/ 
20 000 


24 642 
16 032 ^ 

12 OOQâ/ 

13 000â{ 
20 OOOt/ 
22 500 


19 152 
18 783 

12 OOOa/ 

13 000^/ 

20 000^/ 
22 500£/ 


16 393 
9 648 

12 OOOa/ 

13 OOOa/ 

20 oook/ 

22 500£/ 


5 304 
1 922 

NA 
NA 
NA 
NA 


Total 


85 200 

â 

92 200 


92 750 

â 
99 750 


88 174 

â 

95 174 


85 435 
92 435 


73 541 

â 

80 541 





Source: Direction des pêches 

a_/ Comme aucun chiffre n'est disponible, les quantités de 1976 sont répétées 

b/ Estimations faites par la FAQ 

c/ Comme aucun chiffre n'est disponible, les quantités de 1978 sont répétées 

Tableau 2 
■ ■ ■ " ' »' 

Composition de la pêche, quantités débarquées â Abidjan 

(Pêches industrielles) 





1978 
(t) 


1979 
(t) 


1980 
(t) 


Premier 
trimestre 
1981 (t) 


Chinchard 

Sardine (Sardinella aurita) 
Hareng (Sardinella eba) 
Autres espèces 


818 

4 053 

12 069 

23 737 


401 

201 

15 752 

21 581 


440 

791 

9 517 

15 293 


125 

165 

3 334 

3 602 


Total 


40 677 


37 935 


26 041 


7 226 



3.1.2 Importation de poisRon congelé 

Après une baisse pendant les années 1977 et 1978, où la compagnie nationale, PAC, 
avait le monopole de l'importation du poisson, les importations ont retrouvé le niveau de 
1976 en 1979 et 1980. Le rôle des importateurs privés dans ces augmentations récentes 
est Indiqué dans le tableau suivant. 
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Tableau 3 



Quantités Importées, par société 



' 


1978 




1979 


1980 




t 


% 


t 


% 


t 


% 


(AGRI) PAC 


: 60 662 


93,1 


23 097 


24,5 , 






! PROMO FROID (AFRIPECHE) 


3 680 


5,6 


24 547 


26,1 ; 


37 396 


35,5 


' COFRAL 


314 


0.5 


35 302 


37,4 


34 116 


32,3 


SOGÏP (CAMPEX) 






3 482 


3,7 


9 937 


9,4 



TMPROMER 

SIPAO-SIPAL 

KANGA 

CAPAFROID-SOGOA 

CONGEL IMPORT 

IVOIRGEL 

SIPCO 

ST BANGALI 

Autres 



488 



0,7 



137 
300 
174 
640 



618 



0,1 
2,4 
0,2 
4,9 



0,7 



769 
172 
705 
165 
151 
737 
552 
796 



4,5 
3,9 
3,5 
2,1 
2,0 
1.7 
1,5 
3,6 



Total 



65 144 100 



94 297 100 



105 496 100 



A partir de 1980, la proportion des produits en provenance du Sénégal a augmenté 
substantiellement et la proportion de chlnchard dans le total des Importations a diminué 
principalement en faveur du maquereau, mais aussi en faveur d* autre espèces. Cette évo- 
lution apparaît, entre autres, dans les tableaux ci-dessous. 

Tableau 4 
Importations par pays d'origine (de 1974 â 1976) 



; 1974 



1975 



1976 



I CÔte-d'Tvolre^^ 

I Sénégal 

I URSS 

! Autres pays européens de l'est 

I France 

I Autres pays 



la ventilation entre pays d'origine n'est 
pas disponible pour ces années 



Total 



73 693 1 85 434 



100 



105 608 100 



a/ Généralement considérée comme importations dans les statistiques officielle 
ivoiriennes 
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3.1.3 Con»oiimiâtlon nationale de poisson 

Comme ceci est clairement montré dans les tableaux ci-dessous» la baisse de la consom- 
mation nationale par habitant de poisson (frais ou congelé) en 1977 et 1978 a été due â la 
baisse des importations, alors que la baisse en 1980 a été due à la diminution de la produc- 
tion nationale. 

Tableau 7 

Consommation nationale de poisson 





1976 

t 


1977 
t ' 


1978 

t 


1979 

t 


1980 
t 


Production nationale 
Importation ^^ 

Moins exportation de poisson 
frais ou congelé 


84 500 
105 608 

(35) 


92 750 
62 894 

(56) 


88 174 
65 143 

(136) 


85 435 
94 297 

(136)^^ 


73 541 
105 496 

(136)^^ 


Total 


190 073 


155 588 


153 181 


179 596 


178 901. 


Population (en '000)-^ 


7 068 


7 426 


7 784 


8 142 


8 500 


Consommation moyenne par 
habitant (par an) en kg 


27,0 


20,9 


19,7 


22,0 


21,0 



Source d* information: Direction des pêches 

£/ Indu le poisson congelé ivoirien 
b/ Répétition des chiffres de 1978 

ç_/ Basé sur les estimations faites par la "Direction générale de planification" 
(janvier 1980); 6 710 000 en 1975 et 8 500 000 en 1980 



Tableau 8 



Autre évaluation de la consommation nationale de poissons 



a/ 





1976 

t 


1977 

t 


1978 
t 


1979 
t 


1980 

t 


Population (*000) 

Consommation moyenne par 
habitant (par an) en kg 


6 941 
27,4 


7 180 
21.7 


7 428 
20,6 


7 685 
23,3 


7 973 
22,4 



a/ En se référant aux évaluations des Nations Unies soit 6 710 000 habitants 
en 1975 et une croissance démographique annuelle de 3,45 % jusqu*en 1980 
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Tableau 9 



Autre estimation de l'évolution de la consommation par habitant faite par le 

Groupement français UPIB2:' 





1975 


1976 


1977 


1978 


1979 


1980 




t 


t 


t 


t 


t 


t 


Poisson importé 












congelé 
seul 


(congelé, salé, fumé) 


97 800 


109 600 


62 895 


65 140 


107 192 


126 919 


Pêche artisanale 














(maritime» lagunaire, 
continentale) 


32 000 


37 000 


37 000 


37 000 


42 500 


45 400 


Pêche industrielle 














en mer 


44 400 


A7 500 


53 744 


46 674 


43 935 


32 040 


Total consommation 


174 000 


195 000 


153 000 


149 000 


193 627 


204 359 


Population 














(en '000) 


7 000 


7 300 


7 300 


7 500 


7 700 


8 000 


Consommation par an et 














par habitant 


24,9 


^ 26,5 


20,9 


20,0 


25,0 


25,0 



Source: Article de MM. Caverlvlêre et Marc 111e (ORSTOM) pour 1975 et 1976 
Direction des pêches pour 1977 a 1980 

1/ "Réalisation de la Société communautaire d'armement, d'achat et de commercialisation 
des produits de mer'* 

3.2 Estimation des développements futurs 

Bien que la production nationale soit actuellement en baisse, elle pourrait atteindre 
un maximum de 90 000 t en 1985 et de 100 000 t en 1980, à condition que la flottille indus- 
trielle soit améliorée, que des stocks de nouvelles espèces de poisson soient exploités et 
que l'aquaculture soit intensifiée. Selon un rapport établi par la SEMA pour les ministères 
ivoiriens de l'économie, des finances et du plan, on prévolt que la croissance de la demande 
nationale de poisson évoluera comme indiqué au tableau ci-*après. 



Tableau 10 
Projections de la demande 





1980 


1985 


1990 


Demande de poisson (en t)— 

Population (en '000)-^ 

Consommation moyenne par habitant 
et par an (en kg) 


234 000 

8 500 

27,5 


322 000 

10 400 

31.0 

1 


448 000 

12 800 

35,0 



a/ Probablement en équivalent frais, y compris le poisson séché et en conserve ou fumé 

b/ D'après les projections faites par la Direction générale de la planification 
(janvier 1980) 
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En se basant sur les projections faites par la FAO, un tableau légèrement différent 
apparaît. Les chiffres donnés dans le tableau suivant peuvent être considérés comme la 
demande minimum de poisson frais et congelé car Ils portent nur la demande au stade 
de la consommation alors que la présente étude envisage le stade du gros. Or, une grande 
proportion de poisson frais et congelé est vendue en gros et fumée avant la vente finale 
au consommateur. 

Tableau 11 

Projections de la demande d^aprës les chiffres de la FAO 





1980 


1985 


1990 


Population (en '000) 


7 973 


9 290 


10 706 


Demande de poisson par habitant 
(en kg équivalent poids vif) 


25,8 


27.4 


28,7 


Dont: demande par habitant de 
poisson frais et congelé 


16.0 


16.9 


17,6 


Demande totale de poisson (en 
tonnes équivalent poids vif) 


206 000 


254 000 


307 000 


Dont: demande totale de poisson 
frais et congelé 


128 000 


157 000 


188 000 



La demande de poisson congelé importé (en tonnes équivalent frais) est évaluée 
dans le tableau ci-après. 

Tableau 12 

Demande théorique de poisson congelé importé 
(en tonnes équivalent poids vif) 





1980 


1985 


1990 


Demande de poisson 
frais/congelé 


128 000 - 234 000 


157 000 - 322 000 


188 000 - 448 000 


Projection maximum de 
la pêche nationale^/ 


70 000 - 80 000 


90 000 


100 000 


Demande de poisson , , 
frais/congelé importé— 

- minimum 

- maximum 

- moyenne 


48 000 - 58 000 
154 000 - 164 000 
101 000 - 111 000 


67 000 
232 000 
149 500 


88 000 
348 000 
218 000 



a/ Voir tableau 1. Production nationale par pêcherie 
b/ Importations de 1980: 105 496 t 



4. 



LE MARCHE DES PETITS POISSONS PELAGIQUES CONGELES 



4,1 Tendance récente et projections 

Comme on peut l'observer dans le tableau 6 (importations par espèce), la proportion 
de petits poissons pélagiques dans les importations totales de poisson congelé avoisinait 
les 70 % en 1980. 'Il est intéressant de noter également que. comme dans d'autres pays 
d'Afrique de l'Ouest, le maquereau devient de plus en plus populaire et, bien que les 
quantités importées de chinchard (il y a une forte préférence pour le chinchard blanc. 
Decapterus rhonahue) restent plus ou moins stable, leur part dans les importations totales 
de poisson congelé tend â décroître en faveur du maquereau. Il est aussi intéressant de 
noter que la plupart des importateurs se déclarent disposés è importer plus de chinchard 
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que de maquereau et de sardlnelle. Cette différence entre les réponses des Importateurs et 
la tendance Indiquée par les statistiques est probablement due au fait que les Importateurs 
ne trouvent pas les quantités de chlnchard blanc qu'ils voudraient importer—'. Quant aux 
Importations de sardlnelle (aurita et eba) elles continuent de croître lentement mais 
régulièrement depuis 1976. Le tableau cl*dessous Indique l'évaluation probable des impor- 
tations de petits poissons pélagiques si les tendances actuelles se maintiennent au cours 
des prochaines années. 

Tableau 13 

Evaluation des importations de petits poissons pélagiques par espace 





1980 
t % 


1985 

t 


% 


1990 

t 


% 


Maquereau 
Chlnchard 
Sardlnelle 
Autres 


22 165 21,0 
33 780 32,0 
17 905 17,0 
31 646 30.0 


49 500 
38 000 
24 000 
38 000 


33,0 
25,0 
16,0 
25.0 


90 500 
38 000 
35 000 
54 500 


42,0 
17,0 
16,0 
25.0 


Total 


105 496 100 


149 500 


100 


218 000 


100 



5. STRUCTURE DU MARCHE 

5.1 Organisation des importations 

Comme le poisson est Importé au franchise des pays de la CEAO, les exportations du 
Sénégal et de la Mauritanie ont un avantage douanier (30,6%) sur celles des autres pays. 
Des arrangements commerciaux lient généralement une entreprise de pêche au Sénégal ou en 
Mauritanie^./ à une société de distribution importatrice en Côte-d'IvoIre. Cependant beau- 
coup de transactions sont arrangées cas par cas: l'importateur Ivoirien va lui-même au 
Sénégal avec de l'argent en billets CFA, achète le poisson fob sur place et l'envoie 
ensuite â Abidjan. Mais les grosses sociétés doivent Importer d'autres pays parce que 
l'approvisionnement en provenance de la CEAO n'est pas suffisant, n'est pas assez régulier 
et ne procure pas toujours les espèces demandées. . Le chlnchard et la sardlnelle pro- 
viennent généralement des flottes de pêche d'URSS, d'Allemagne (Rép. dém.)> de Pologne, de 
Roumanie et de Bulgarie qui opèrent au large des cOtes d'Afrique de l'Ouest. Récemment 
cependant, les Importateurs ont remarqué que l'URSS ne pouvait plus leur fournir les quan- 
tités dont ils auraient besoin. 

Quant au maquereau, son Importation est organisée â peu près de la même manière qu'au 
Nigeria. Certaines sociétés ivoiriennes et nigérianes qui sont liées entre elles (par 
exemple, SOGIP et Transcontinental Flshing) organisent même parfois des importations en 
commun . 

5.2 Organisation de la distribution 

Pendant deux années, 1977 et 1978, une société étatique, la PAC (AGRIPAC) , a eu le 
monopole de l'importation de poisson en Côte-d'IvoIre. Pendant cette période, l'organisa- 
tion de la distribution du poisson a été profondément perturbée et les importations de 
poisson ont beaucoup diminué; d'oîi une chute de la consommation moyenne de poisson. La 
fin du monopole de la PAC a éveillé un Intérêt nouveau pour l'importation de poisson de la 
part de beaucoup d'entreprises. Durant le monopole PAC, certaines entreprises vivant uni- 
quement de la distribution du poisson firent faillite, d'autres survécurent à peine en se 
consacrant à la vente en gros et au détail â petite échelle, d'autres encore développèrent 
d'autres aspects de leur négoce. En 1979, deux sociétés reprirent rapidement la plus grande 
part du marché: COFRAL et AFRIPECHE-PROMOFROID . 



1/ Les quantités de Deaapt&rue rhonahue disponibles sont peut-être limitées par le fait que 
cette espèce est pèchée seulement dans certaines zones côtières de l'Afrique de l'Ouest 

2/ En Mauritanie, Canpex a un accord avec les pêcheurs artisanaux utilisant des pirogues. 
Leur capture est congelée â Nouadhibou et exportée directement en CÔte-d' Ivoire (SOGIP) 
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En 1980, la PAC disparut et beaucoup de nouveaux venus dans le négoce du poisson 
firent leur apparition, croyant pouvoir faire rapidement fortune. De nombreuses cham- 
bres froides sont en construction. Leur nombre est limité par un système de licences 
d'Etat; mais il est possible que leur capacité excède d*ici peu les besoins du pays. On 
peut également s'attendre à des faillites, cette fois causées par la liberté du marche et 
non plus par le monopole d'Etat, au fur et â mesure que le marché se saturera et que la 
compétition deviendra plus âpre. 

6. SPECIFICATIONS POUR LES IMPORTATIONS DE PETITS POISSONS PELAGIQUES CONGELES 



6.1 Le maquereau 
Espèces: 

Présentation; 

Taille: 

Contenu en graisse: 



Emballage: 



Prix: 



Utilisation: 



Préférence marquée pour le maquereau de la mer du Nord 

(Soomber Soombua) • 

Congelé entier. 

De 2 à 3 kg. Minimum 20-25 cm. 

Le contenu en graisse varie d'après la saison. Les importateurs 

exigent 15 % è 20 %; les prix varient en fonction de ce 

pourcentage. 

Cartons de 20 ou 30 kg (2 ou 3 fois 10 kg) de préférence avec 

sac plastique. 

Il varie selon la taille et le contenu en graisse: 

- Importation: fob Dakar - Mai 1981 aux environs de CFA. F. lOO/kg 

- Juin 1981 aux environs de CFA. F. 95/k|3; 

- Juillet 1981 aux environs de CFA. F. 90/kg 

caf Abidjan - Juin 1981 aux environs de US $ 600/ 1 

- Juillet 1981: une compagnie était 

d'accord pour payer 
l'équivalent de 
CFA. F. 180/kg 
Le prix d'importation plus 20 2 dont seule- 
ment 3,5 % serait la marge nette 
CFA. F. 220/kg i Juillet 1981 observation 

\ faite par l'auteur 
.?»isqu'à CFA J. 900/kg ! 
Le prix de vente au détail est sujet au mar- 
chandage. La dimension et l'apparence du 
poisson sont plus importante que son poids. 
De grandes quantités de poisson congelé importé sont achetées par 
des entreprises locales qui le fument et ensuite vendent le produit 
fumé dans l'Intérieur du pays. 
Sociétés importatrices: Voir section 7. 



Vente en gros: 
(par camion) 

Vente en gros: 
(par carton) 

Vente au détail: 



6.2 Le chlnchard 



Espèces: 



Présentation: 

Taille: 

Contenu en graisse: 

Emballage: 

Prix: 



Préférence marquée pour le chinchard blanc (Deoapterus Y'honchui'.) 
Le chinchard noir (TraahuriAS) est également accepté mais plus 
.difficile â vendre. 
Entier et congelé. 
De 20 à 25 cm minimum. 
De 15 â 17 % 
Comme pour le maquereau 
- Importation: fob Dakar 



Chinchard blanc 



- Juin 1981 CFA, F. 95-110/kg 

- Juillet 1981 CFA. F. 120/kg 
Chinchard noir 

- Mal 1981 CFA. F. 110/kg 

- Juin 1981 CFA. F. 120/kg 
cMf Abidjan - Juillet 1981 CAF. F. 60-110/kg 
caf Abidjan : US$ 600/t (juin 1981) 

- prix d'importation 
(par camion ou par 20 et 50 cartons) plus 20 % 

Abidjan: - CFA, F. 220/kg (juillet 81) 

Intérieur du pays: - CFA. F, 250/kg (juillet 81) 



- Vente en gros 
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Utilisation: 



6,3 Sardlnelle 



Vente en gros: 
(par carton) 



Abidjan: 
Intérieur du pays 



- CFA. F, 230-235/kg 
(juillet 1981) 

- CFA. F, 260-265/kg 
(juillet 1981) 

- Vente au détail: - Le prix de vente au détail est sujet â mar- ' 
chandage. La taille et 1* apparence du poisson 
sont plus importantes que son poids. 

Comme pour le maquereau. 

Sociétés importatrices: Voir section 7. 



Espace: 

Présentation: 

Taille: 

Contenu en graisse: 

Emballage: 

Prix; 



Utilisation: 



Préférence marquée pour la sardlnelle ronde (aurita) . Les autres 

espèces (principalement la sardlnelle eba) sont moins demandées. 

Congelée et entière. 

Minimum 16 à 18 cm. 

Minimum 10 â 15 % 

En carton de préférence avec sac en plastique, 

- Importation: fob Dakar: Sardinella G (grande) 



- Mai 1981 
Sardinella 



CFA. F. 95/kg 
R (aurita) 



caf Abidjan î 



- Mai 1981 CFA. F. 90/kg 

- Juin 1981 CFA. F. 95/kg 

- Juillet 1981 CFA. F. 90/kg 
Sardinella eba 

75/kg 
80-85/kg 



- prix d'importation plus 20 % 



- Mai 1981 CFA. F. 

- Juin 1981 CFA. F. 
US$ 320-^20/t - Selon la qualité et 

l'origine (juillet 
1981) 

- Vente en gros: 

(20 cartons ou plus) 

- Vente en gros: 

(par carton) Abidjan - CFA. F. 175/kg (juillet 1981) 

- Vente au détail: - Comme pour le chinchard 

Les sardinelles du Sénégal sont surtout vendues congelées aux 
consommateurs qui ensuite les fument ou les font frire eux-mêmes, 
tandis que les sardinelles en provenance de l'URSS sont principa- 
lement vendues â de petites entreprises locales qui les fument. 
Sociétés importatrices: Voir section 7. 



7. COMPAGNIES IMPORTATRICES DE PETITS POISSONS PELAGIQUES CONGELES 

Les tableaux suivants récapitulent les informations disponibles sur les soclctéâ 
(qui sont classées selon les espèces qu'elles traitent). Aux termes de l'Arrêté N© 55/MG/ 
MPA du 18 mal 1981, les entreprises ou les Individus suivants ont des licences pour l'im- 
portation de poisson en Côte-d' Ivoire: 



AVIMACO 

COFRAL 

CONGEL - IMPORT 

ETS. BANGALI SYLLA 

IDIMER 

IMPROMER 

IVOIR GEL 



OCEAN FISHER CÔte-d' Ivoire 

PROMO FROID 

SIDIS CONGEL 

SIPAL 

SIPC-SIPY 

SOGIP 



Selon l'Arrêté N 56/MC/MPA du 18 mai 1981, les individus ou entreprises suivants 
sont autorisés è importer en Côte-d'IvoIre du poisson uniquement en provenance des pays 
de la CEAO: 



DIABY MAMADOU 
ETS, YAO KANGA BERNARD 
CXFI (Compagnie ivoirienne 
de pêche industrielle) 



SIRIMEX 

BOURGI ALI 

ETS. SIDIBE SOULE 
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PROFIL DES SOCIETES IMPORTATRICES 



8.1 PROMOFROID (AFRIPECHE) 



Contacter: M, Makhoul , Directeur 
T61: 35-AA-03 
Télex: 3516 NYVIJACO 



Port de pêche 

(en face du march£ au poisson frais) 

01. B.P. 4052 

AbidJ an/01 

(a) Activités: Importe et distribue du poisson congelé en CÔte-d * Ivoire. 

(b) Information générale: 

- AFRIPECHE a été fondée en 1969 et PROM(i'''HOrD en 1977. AFRIPECHE fut la pre- 
mière compagnie à importer du poisson congelé en Côte-d'IvoIre, 

M. DJlbo Sounkalo (ex-malre de Bouakê) a été nommé le 20 mars 1978 administra- 
teur unique de PROMOFROID (Société d'importation) et d 'AFRIPECHE (Société de 
distribution) pour six ans. 

- capital; AFRIPECHE: CFA. F. 120 000 000 

PROMOFROID: CFA. F. 60 000 000 

- nombre d'employés: 50, parmi lesquels 3-4 cadres, 46 ouvriers, qualifiés et 

non qualifiés. 

- références financières: SIB (Société Ivoirienne de Banque) 

BICICI (Banque Internationale pour le commerce et 
l'Industrie de la Côte-d'IvoIre). 

(c) Capacité des chambres froides: Abidjan 4 500 t 

San Pedro 1 500 t 

Intérieur du pays 1 200 t 
Total 7 200 t 

Ci-après, la description de la chambre froide d'Abidjan faite par la Direction 
des pêchesl^, 

- La société AFRiPECHE-PROMOFROID, spécialisée dans l'entreposage du poisson, 
dispose d'un entrepôt comprenant plusieurs chambres froides è -20^0, toutes 
construites en panneaux préfabriqués: ^ 

- 1 chambre froide de 105 m3 (hauteur 3,50 m) c'îvec une puissance de 60 gh/m 
environ et condenseur â air; 

- 2 chambres de 667 m^ chacune (hauteur 3,85 m) nvec 3 groupes et condenseurs â 
évaporatlon, la puissance installée ne dépassant pas 25 fgh/m^; 

- 4 chambres de 780 m^ (hauteur 4,20 m), avec une puissance de 50 fgh/m^ environ 
et un groupe, et 1 condenseur à évaporatlon par chambre.^ 

- 1 chambre, très récemment construite, d'environ 1 100„m (hauteur 3,5 m), 
La capacité de l'entreposage est donc d'environ 5 700 m . 

(d) Importations: 



Tableau 17 

Importations 
(Quantités en t) 





1978 


1979 


1980 


1981 


Sardinelles^^ 
(de préférence rondes) 


négligeable 


7 000 


12 OOOÎ^^ 


Moins qu'en 1980^^ 


Chlnchard 




25 000 


35 000 


40-48 000 


Maquereau 




6 000 


8 000 


10 000 


Total 




38 000 


55 000 


50-58 000 



B_l Les sardines du Sénégal sont mélangées avec diverses espèces africaines en pro- 
portions variant suivant la saison 
b/ De 1 000 t a 2 000 t par moins 
£/ A cause de taux élevé du change du dollars 



y L'Industrie du froid dans la pêche ivoirienne (mis â jour en avril 1981) pp. 33-34 par 
Dr Yabourl, K. Martin, M. Attoll, E. Benjamin 
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origine: Dix pour cent du poisson importé (environ 400 t/mois) proviennent du 
Sénégal. L'URSS offre moins que d'habitude. 

presque toutes en provenance de l'URSS. 
Allemagne (Rép. dêm. d'), Pologne, Roumanie et URSS 75-80 %; 
Sénégal 20-25 % principalement par Joint Trawlers; 
Fransov et Interprogrès (Suisse) . 
mer du Nord et maquereau de l'Atlantique nord, par 
des sociétés britanniques ou hollandaises ou par Joint 
Trawlers, mais il y a des difficultés d'approvisionne- 
ment de mars â Juillet. Les importations seraient plus 
élevées si elles n'étaient pas interrompues une partie 
de l'année. 



Sardinelles: 
Chinchard ; 



Maquereau: 



- procédure d'achat: 



(e) Distribution: 



- achètent fob ou caf: 

- préféreraient acheter en CFA, F, ouenF.F,; 

- Utilisent la Société COBRECAF (ligne régulière de trans- 
port de thon) pour les achats fob Dakar ou fob Europe. 



les sardJnes de l'URSS sont principalement vendues h de petites entreprises 
traditionnelles pour être fumées, tandis que les sardines sénégalaises sont 
vendues pour la consommation directe (le consommateur les fait frites ou les 
fume lui-même) ; 

les sardines et sardinelles ne sont différenciées qu'au stade de la distribu- 
tion et non pas à l'importation; 
principalement vendues en gros; 
AFRIPECHE a 40 dépôts de poisson, répartis dans le pays. 



8.2 COFRAL (Compagnie du froid alimentaire) 

Port de pêche 
05 B.P. 844 
Abidjan 05 



Contacter: M. Jean-François Amida (Directeur) 
Tel: 35-42-12 / 35-64-88 
Télex: 2415 ABJ 

(a) Activités: importation et distribution de poisson congelé en Côte-d' Ivoire. 

(b) Information générale: 

- société créée en 1972 

- propriétaire: M. Pierre Amida 

- capital: CFA. F. 75 000 000 pouvant être porté â CFA. F. 300 000 000 par incor- 

poration des réserves 

- références financières: Société générale 

BICICI (Banque internationale pour le commerce et 

l'industrie de la Côte-d'IvoIre) 
SIB (Société ivoirienne de banque) 

- nombre d'employés: non disponible. 



(c) Capacité des chambres froides: 



Abidjan 6 200 t 

Intérieur du pays 1 000 t 
Total 7 200 t 



(d) 



La COFRAL a également investi dans la SOGEF (Société de construction et d'exploi- 
tation d'entrepôts frigorifiques, SA; voir profil de la SOGEP) et utilise ses 
chambres froides en cas de besoin; celles-ci ne sont toutefois pas réservées au 
poisson ni â l'usage exclusif de la COFRAL. 

Importations ; 

- quantités et origine: 



(e) 



Sardinelles; 

Chinchard : 

Maquereau : 
(seulement 

TraahuruQ 
traahurus) 



environ 2 000 t/an provenant de Mauritanie, 

du Sénégal et de Sierra Leone. 

environ 18 000 t/an provenant de Mauritanie 

et du Sénégal. 

environ 12 000 t/an provenant d'Europe du 

Nord. 



Distribution: 

- vente en gros seulement (minimum 15 t) . 
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8.3 SCXÎIP (Société générale pour l'Industrialisation de la pâche) 

Ancien port de pêche Contacter: M. Vashi Daswani 

(quai privé) M* Felipe Ferrer (Directeurs) 

01 B.P. 1494 Tel: 32-^22*12 

COte-d' Ivoire Télex: 3664 SOGIP 

2260 SONÂP 

(a) Activités: importation et distribution de poisson en C6te-*d* Ivoire. 

(b) Information générale: 

" société créée en 1961 

- la SOGIP louait autrefois ses chambres froides â des petits négociants et 
n'importait que de faibles quantités de poisson. Maintenant, elle loue ses 
chambres froides â la CANPEX qui s'en sert pour importer du poisson pour le 
compte de la SOGIP. 

- le propriétaire est M. Benatof 

- capital: a augmenté de CFA. F. 50 000 000 à CFA. F. 100 000 000 en 1979, prin- 

cipalement par incorportation de réserves. Le reste des actions a 
été souscrit par quatre personnes physiques 

- références financiires: Banque atlantique 

Société générale de banque de CÔte-d' Ivoire 

- nombre d'employés: 32 personnes, parmi lesquelles: 2 cadres, 14 ouvriers qua* 

lifiés; 16 manoeuvres (8 pour la manutention et 8 pour la 
vente) . 

(c) Capacité des chambres froides: 2 200 t & Abidjan et des containers en prêt â 

certains revendeurs. . / 
•* Ci-aprês, la description faite par la Direction des pêches— . 

"La société SOGIP (Société générale pour l'industrialisation de la pêche), 
société anonyme au capital â 66 pour cent suisse et 34 pour cent ivoirien, se 
consacre essentiellement â l'entreposage frigorifique pour ses propres besoins 
et parfois, pour une tierce personne ainsi qu'à la fabrication de glace pour les 
poissonneries. En plus, elle fait office d'agent pour les vaisseaux de pêche 
étrangers". 

(d) Importations: 

- quantités et origine: Sardinelles: 1 000-1 500 t/an en provenance de la 

Mauritanie uniquement (par l'intermédiaire 
de la CANPEX qui congèle le poisson ache- 
2^ miné par des bateaux affrétés à Nouadhibou) . 
Chinchards- : jusqu'à 3 500 t/an; 80 % de la Mauritanie, 
le reste du Pérou. Pourrait importer 
1 000 t/mois si l'approvisionnement était 
régulier. 
Maquereaux: 3 000-3 500 t/an provenant du Royaume-Uni 
(principalement), de la Norvège (meilleure 
.^^^ ,, ^ qualité) et de la Hollande. 

- bureau d'achat; , 

bureau principal-^\- CANPEX Corp. 

5, New Bridge Street Tel: 01 353-7663/4 

Londres, EC4V 6AB Câble: VASSIOMAL 

bureau h Las Palmae^^- Luis Moroté 6/5 Tel: 27-52-20 

1er étage 27-52-16 

(e) Distribution: 



ou 



- La SOGIP a un accord avec la SIDESCA (une compagnie spécialisée dans le transport 
du cacao et du café) pour le transport de poisson d'Abidjan vers l'intérieur du 
pays. 

- La SOGIP a également 6 containers laissés en prêt â des revendeurs â la condi- 
tion qu ils donnent la priorité (m ais non l'exclusivité) au poisson de la SOGIP. 

1/ M. Yabouri et M. Attoli ^— — 

2/ Le chinchard provenant de la Namibie est considéré comme trop petit 

Ty y?^^,*^fi8i l'adresse donnée par Transcontinental au Nigeria 

4/ Situé dans le locaux de ITALMAR (agent maritime) 
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8»4 SIPAL 

Port de pêche Contacter; M. Mathieu Lasserre 

01 B.P. 4048 Tel: 35-41-85 

Abidjan 01 Télex: 3978 

(a) Activités: importation et distribution de poisson 

(b) Information générale: 

- fondée en 1976 

- capital de CFA. F. 1 000 000 en 1976 et à présent de CFA. F, 20 000 000 

- références financières: SGBCI 

BICICI 

- nombre d'employés: 15 en permanence plus des employés temporaires 

(c) Capacité des chambres froides: 556 m (± 300 t) â Abidjan 

(d) Importations; 

- quantités: 350-500 t/mols de maquereau, de chinchard (5 %) et de sardlnelle 

(grande, ronde et plate environ 50 %) 

- origine: Sénégal 

(e) Distribution: 

- vente en gros et au détail, quatre points de vente (Bouakê, Baloa et deux 
autres villes à l'intérieur du pays). 

8.5 Etablissements Yao Kanga Bernard 

YoPougon (â la sortie d'Abidjan) Tel: 45-39-84 
04 B.P. 963 
Abidjan 04 

- Possède ufie llqence uniquement pour l'importation en provenance des pays de la CEAO. 

- Capacité des chambres froides: autour de 200 t. 

8.6 CAPAFROID (SOCOA) - Compagnie africaine de pêche atlantique SA 

Port de pêche Contacter; M. Michel Valbln 

04 B.P. 711 Tel: 35-66-^15 / 32-77-04 

Abidjan 04 

(a) Activités: importation et distribution de poisson 

(b) Information générale: 

- fondée en 1977 

- achetée par la SOCOA 

- est souvent citée comme CAPAFROID ex ADRAMER 

- capital: CFA. F. 20 000 000 

- références financières: SIB 

- nombre d'employés: 16 personnes dont 4 cadres et 12 ouvriers (qualifiés et 

non qualifiés) 

(c) 
(d) 



(e) 



Capacité des chambres froides: CAPAFROID 

SOCOA 
Total 


250 t 

35 t 

285 t 


Importations : 






- importation potentielle: 

- origine: Sénégal et URSS 


maquereau 

chinchard 

sardlnelle 

(ronde) 


150 t/mols 
300 t/mols 

250 t/mols 


Distribution: 







vente en gros et au détail. 
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8.7 CONGELIMPORT SARL 

Port de pêche Contacter: M. Hotait Hadi ou 

01 B»P. 3348 M. Hotait Ghazl Mohamed 

Abidjan 01 (Directeur général) 

^ Tel: 35-00-26 / 35-00-64 

Télex: 3933 

(a) Activités: importe et distribue du poisson en Cdte-d* Ivoire 

(b) Information générale: 

- fondée en 1978, mais ne fonctionne que depuis 1980 

- capital; CFA. F. 1 000 000 et devrait atteindre CFA. F. 50 000 000 dans peu 

de temps 

- nombre d'employés: 40-45 en permanence; 10-20 personnes temporaires 

(c) Capacité des chambres froides; 1 500 t à Abidjan 

(d) Importations: 

- quantités et origine: Importe en tout 20 000-30 000 t/an, principalement en 

provenance de la Pologne, de la Roumanie et de l'URSS. 

- maquereau: 3 000 t/an provenant du Royaume-Uni. 

- chinchard: 10 000 t/an 

- sardinelle 

(grande et ronde): 10 000 t/an 

- bureau d'achat: associée avec 1 'Atlanta Company (Société anglo-roumaine) à 

Londres 

- fournisseurs: - Joint Trawlers 



Sierra Fishing Group of Companies— 



(e) Distribution: 



- 12 chambres froides (chacune d'une contenance de 40 t) en prêt â des revendeurs 

- vente uniquement en gros 

- dispose de 7 camions réfrigérés 



8.8 IMPROMER 



11 rue des Pêcheurs Contacter: M. Sami Moukarzel (Directeur) 

07 B.P. 318 Tel: 37-57-91 

Abidjan 07 Télex: 2201 

(a) Activités: importe et distribue du poisson congelé 

(h) Information générale: 

- fondée en 1973, mais dut pour ainsi dire arrêter ses activités pendant la 

période du monopole d'AGRTPAC 

- capital: CFA. F. 45 000 000 

- références financières: Société générale de CÔte-d' Ivoire 

Société ivoirienne de banque (fondée par le Crédit 

lyonnais) 

- nombre d'employés: environ 40 personnes, parmi lesquelles 2 cadres, 12 ouvriers 

qualifés et 22 manoeuvres. 

(c) Capacité des chambres froides: 



Abidjan 


300 t 


Gagnoa 


125 t 


Oumê 


20 t 


Issia 


25 t 


Daloa 


30 t 


Bouaké 


50 t 


Total 


550 t 



1/ p. C.B. 1143, Freetown, Sierra Leone, Tel: 32-123 
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(d) Importations: 

- quantités et origine: Sardinelle: 1 000 t en 1980 et, â présent environ 

300 t/mois (provenant uniquement du 
Sénégal) . 

Chinchard: 900 t/an à présent, et 1 200 t/an dans le 
futur, 90 % provient de l'Europe de l'Est 
(principalement de la Bulgarie ainsi que 
de la Pologne et de l'URSS) et 10 % pro- 
vient du Sénégal. 

Maquereau: n'en importe pas pour le moment, mais sou- 
haiterait importer 3 000-4 000 t/an de 
maquereau de la mer du Nord, 

Pense qu'elle pourrait importer li peu près 2 500 t/mois 

dans le futur. 

(e) Distribution: 

- vente en gros. 

8.9 I VOIRGEL 

Port de pêche Contacter: M. Bardjl Amadou 
(en face de la criée) (Président directeur général) 

05 B.P- 647 Tél. résidence: 35-12-13 / 35-01-65 
Abidjan 05 

(a) Activités: 

- pêche (chalutiers-poisson blanc), importation et distribution de poisson. 

(b) Information générale: 

- fondée en 1978 

- capital: CFA. F. 12 000 000 (le capital initial était de CFA. F. 2 000 000 

d'après le journal "Fraternité Matin") 

- Nombre d'employés: 8 pour le secteur de l'importation 

(c) Capacité des chambres froides: Abidjan 230 t 

Sainfra 25 t 
Total 255 t 
et un entrepôt de 800 t en projet 

(d) Importations: 

- maquereau provenant de la Hollande et sardinelle du Sénégal, 

8.30 SIPCO (Société ivorlenne de produits congelés) SARL 

Zone commerciale du port de pêche Contacter: M. Renald (Directeur) 
05 B.P. 1502 Tel: 35-30-12 / 35-30-72 

Abidjan 05 Télex: 3557 

(a) Activités: 

- importation "et distribution de poisson en Côte-d'IvoIre et vente pour 
réfrigération 

(b) Information générale: 

- fondée en 3 971 

- capital CFA. F. 10 000 000 

- nombre d'employés: 11 personnes (3 cadres) 

(c) Capacité des chambres froides: 450 t (250 t + 150 t + 50 t) 

50 t de leurs associés à Dabou: Pizazl 

total 500 t 

(d) Importations: 

- quantités - potentielles; maquereau 50 t/mois 

chinchard 50 t/mois 
sardinelle 100 t/mols 

- origine: contrat avec AMERGER à Dakar, sans l'accord duquel SIPCO ne peut 

acheter à un autre fournisseur. 
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8.11 Etablissements Bangali Sylla 

Port de pêche Tel: 35-34-74 

04 B.P. 442 
Abidjan 04 



Semble avoir arrStti tnomentânCment les activités â cause d*un inôendie* A importé 
1 552 t en 1980. 



8.12 AWAMER 



Port de pêche Tel: 35-66-18 

(devant Afripêche) 
01 B.P. 67 
Abidjan 01 

(a) Activités: impottatioti et distribution de poisson 

(b) Information gënfit^âle: 

- fondée en avril 1981 

- créée par ADRAMËR (compagnie sénégalaise) 

(c) Capacité des chambre» froides: t 600 m"^ (355 - 122 - 122) 

(d) Importations: 

- importe actuellement 200 à 300 t/mois, mais envisage d'augmenter les importa- 
tions jusqu'à un maximum de 1 000 t/mois. 

8.13 AVIMACO 

09 B.P. 556 Tel: 32-29-27 

Abidjan 09 

A importé 869 t en 1980 

8.14 IDIMER 

06 B.P. 284 
Abidjan 06 

8.15 Océan Fisher CSte-d' Ivoire 

01 B.P. 1172 
Abidjan 

(a) Information générale: 

- fondée en 1980 avec un capital de CFA. F. 5 000 000 

- le Directeur général est M. Emissah Kouao 

8.16 Sidis Congel 

05 B.P. 9626 
Abidjan 05 

(a) Information générale: 

- fondée en 1981 

- le Directeur général est Mme Akissi Antoinette 

8.17 SIPC - SIPY 

09 B.P. 957 
Abidjan 09 

(a) Information générale: 

- fondée en 1979 

- le Directeur général est M. Dosso Mamadou 

- a importé 677 t en 1980 
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8.18 CIPI (Compagnie Ivoirienne de piché industrielle) 

01 B.P. 2132 TÉl: 35-63-02 

Abidjan 01 

8.19 SIVIMEX 

11 B.P, 707 Tel: 35-74-89 

Abidjan 11 

(a) Information générale: 

- fondée en 1976 avec un capital de CFA^F. 1 lÙO 000 et aous la direction de 
M. Behiri Joseph, 

8.20 Etablissements SIDIB E S0UL£ 

01 B.P. 3170 
Abidjan 01 

8.21 SOGEF SA (Société de ftestion d'entrepOts frigorifiques en COte-d* Ivoire ) 

Port de pêche 
Abidjan 

(a) Information générale: 

- fondée en 1968 par M. Jean Gailhard 

- capital: CFA. F. 20 000 000 porté â CFA. F. 60 000 000 le 22 mai 1979 

- administrateurs: SOCOPAO CÔte-d 'Ivoire 

CFCD (Compagnie foncière et commerciale de distribution» SA) 

Société française 
M. Pierre Amida 
M. Gérard Lemasson 

En Juin 1980, M. Jean François Amida fut nommé administrateur 
pour une période de 6 ans (voir COFRAL) 

- actuellement, le capital est divisé entre l*Etat ivoirien (44 %) et le secteur 
privé (56 %) , 

8.22 SOCËF SA (Société de constructloii et d'exploitation d'entrepôts frigorifiques ) 
(pourrait être la SOGEF ou est en collaboration étroite) 

Port de pêche 
Abidjan 

(a) Activités: 

- exploite les Installations frigorifiques dans le port de pêche d'Abidjan 

(b) Information générale: 

- fondée en 1961 

- le financement et la construction du premier entrepôt frigorifique a duré de 
1961 à 1968 

- capital: 44 % provenant de l'Etat ivoirien 

56 % provenant du secteur privé 

- la SOCEF bénéficie d'une certaine protection en ce sens que le Gouvernement 
n'autorise pas l'extension des Installations frigorifiques existant dans 
l'enceinte portuaire tant que la SOCEF peut satisfaire aux besoins, et lui 
accorde la priorité pour la construction des installations frigorifiques â 
usage public. 

Dans la pratique, la SOCEF Joue le rôle de prestataire de service d'entreposage 
pour les tiers qui en font la demande. Les produits les plus couramment stockés 

sont : Q 

- le thon: environ 5 000 t/an a -25 C. Il convient toutefois de noter 

que cette activité a tendance à diminuer au fil des années car 
les thoniers déchargent de plus en plus fréquemment leur car- 
gaison directement dans les cargos d* exportât ion; 

- autres poissons: environ 30 000 t/an en provenance du Sénégal et de l'URSS prin- 

cipalement. Le stockage dure 1 li 3 mois. Il s'effectue en 
carton, avec une densité d'entreposage de 0,4 t/m^ environ; 
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- viande: environ 10 000 t/an, en provenance de l'Argentine et de la CEE; 

- autres produits: volaille, oeufs, glaces, fruits, légumes, etc, 

9. LES BANQUES 

9.1 BICICI (Banque internationale pour le coinnierce et l'industrie de la CÔte-d' Ivoire) 

01 B.P. 1298 Tel: 32-03-33 / 32-38-06 

Abidjan 01 Télex: 3463 - 3651 ) «TrTroMT 

2103 - 2126 ) BICTCOMI 

9 . 2 SGBCI (Société générale de banque en C6te-d 'Ivoire) 

01 B.P. 1355 Tel: 32-03-33 / 32-38-06 

Abidjan 01 Télex: SGETR 3A37 

9.3 SIB (Société ivoirienne de Banque ) (émanation du Crédit lyonnais) 

01 B.P. 1300 Tel: 32-00-00 

Abidjan 01 Télex: BANKIV A 375 

" " B 3406 

" " C 2283 

" " D 2305 

9.4 Banque atlantique de C5te-d' Ivoire 

04 B.P. 1036 Tel: 32-82-18 

Abidjan 04 Télex: 3834 BANKAT 
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Tableau 18 
Description sommaire des sociétés importatrices et distributrices de poisson congelé 



Sociétés 


Capacité 

des 

chambres 

froides 

(t) 


Total 

Importé en 

1980 a/ 

(t) 


Quantité 

approx. des 

besoins 

d* Import, 
en 1981 (t) 


Proportion approx. ^ 
d'espèces pélagiques , ^^^^^ 


Total 


maque- 
reaux 


chin- 
char d 8 


sardi-'" «"^t'^^y^'* 
nelles' 


PROMOFROID 
(AFRIPECHE) 


7 200 


37 396 


48 000 


90 


20 


50 


20 50 


COFRAL 


7 200 


34 116 




96 


35 


55 


6 


SOGTP (CANPEX) 


2 200 


9 937 


10 000* 


85* 


35* 


35* 


15* 32 


IMPROMER 


450 




5 000* 


90* 


40* 


25* 


25* 40 


SIPAL 


300 


4 769 


5 000* 


57 


2* 


5 


50 15 


KANGAb/ 


200* 


4 172 












SOCOA 
(CAPAFROTD) 


285 


3 705 


4 000* 


80* 


17* 


34* 


29* 12 


CONGEL IMPORT 


1 500 


2 165 




92* 


12* 


40 


40 40-45 4. 
10-20 
temporai- 
rement 


IVOIRGEL 


505 


2 151 




i 

j 





8 (unique- 
ment pour 
l'importa- 
tion) 


SIPCO 


450 + 50 
(PTZAZT CO) 

associée 
avec SIPCO 


1 737 




50 t/ 
mois 


50 t/ 
mois 


100 t/ 11 
mois 


BANGALI 




1 552 j 




1 






AWAMER 


300 






j 






Autres£^ 




3 796 


\ 








TOTAL 




105 496 









* Estimation de l'auteur 

a/ Chiffres officiels 

b/ Non-vlsitée 

£/ Sociétés qui ont Importé moins de 1 000 t en 1980 

Note : les informations ci-dessus sont basées sur les renseignements comunlqués par les dlffé 
rentes sociétés â l'occasion d'entrevues. 
On trouvera un complément d'information dans les profils individuels des sociétés 
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LIBERIA 



Le Libéria possède un réseau de distribution du poisson bien organisé, disposant d'une 
chaîne de chambres froides qui dessert 90 à 95 % de la population. Comme la demande de 
poisson dépasse la production nationale, le Libéria doit importer une partie du poisson 
qu'il consomme. Durant ces dernières années, les importations ont été en moyenne de 
12 000 t/an et étaient originaires principalement du Royaume-Uni, de l'URSS, du Sénégal et 
de Las Palmas. 

Tableau I 



Paramètres et perspectives du marché 



1975 


1980 


1985 


1990 


Population (en milliers) 


1 574 


1 863 


2 193 


2 574 


Demande per habitant de poisson équiva- 
lent poids vif (en kg) 


20,7 

1 


20,1 


19,9 


19.9 


dont demande par habitant de poisson 
frais/congelé (en kg) 


; 15,2 


14,8 


U.7 


14,7 


Demande totale de poisson en équiva- 
lent poids vif (en t) 


: 32 582 


37 446 


43 641 


51 223 


dont demande totale de poisson frais/ 
congelé (en t) 


[ 23 925 


27 572 


32 237 


37 837 



Source: projections de la FAO 

Le poisson congelé consiste en grande partie en maquereau et chinchard congelé en mer, 
de taille minimum de 25 cm, emballé >^ans des cartons de 20 ou 30 kg divisés en couches de 
10 kg. Le maquereau est devenu populaire dès son Introduction sur le marché. 
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GHANA 



Les Chanêens ont la réputation d'être de bons pêcheurs et de bons constructeurs de 
bateaux. La flotte ghanéenne est d'ailleurs la meilleure de l'Afrique de l'Ouest, La 
flotte hauturière péchait précédemment le long des côtes de l'Angola, de la Namibie, du 
Sénégal et de la Sierra Leone, mais depuis la création récente des zones économiques 
exclusives de 200 miles, la production a diminué* En outre, la flotte de pêche manque de 
pièces de rechange, faute de devises. 

Tableau 1 

Paramètres et perspectives du marché 





1975 


1980 


1985 


1990 


Population en milliers 


9 993 


11 679 


13 666 


15 939 


Demande par habitant de poisson en équi- 
valent poids vif (en kg) 


26,8 


26,2 


26.0 


26.1 


dont demande par habitant de poisson 
frais/congelé (en kg) 


9.7 


9.5 


9»4 


9.4 


Demande totale de poisson en équivalent 
poids vif (en t) 


267 812 


305 990 


355 316 


416 008 


dont demande totale de poisson frais/ 
congelé (en t) 


96 932 


110 950 


128 A60 


149 827 



Source: projections de la PAO 

La diminution de la production de la flotte hauturiire peut-elle être compensée par 
une augmentation de Id produitlon dans d'autres ."^ecteurR de La pêche? Tl est trop tôt 
pour le savoir, quoiqu'il en soit a/ec une demande annuelle d'environ 300 000 t et une 
production se situant entre JOO 000 et 250 000 L par an, le Ghana continuera probablement 
â importer du poisson, dans des quantités qui dépendront des devises allouées par le 
Gouvernement. Les dlsponibil Liés de devises, à leur tour, peuvent dépendre des recettes 
d'exportation du cacao. 

Le système de distribution ghanéen est typique de l'Afrique de l'Ouest où le poisson 
est vendu par les 'mammies* des marchés et fumé avant d'être consommé. Le salage et le 
fumage sont des méthodes de conservation qui permettent d'entreposer le poisson et donc de 
maintenir l'approvisionnement même pendant les périodes do pénurie, La consommation de 
poisson est très répandue et la distribution est assurée dans tout le pays. Les villes 
de l'intérieur sont desservies par des camions frigorifiques, tandis que les villes 
côtiëres le sont par des camions isothermes. 

Les importations de poisson sont constituées principalement de petites espèces péla- 
giques congelées; ces dernières années, il s'agissait surtout de chinchards en provenance 
de l'URSS. Le poisson congelé est entier, de 22 cm en moyenne (entre 16 et 30 cm); il est 
emballé dans des cartons de 30 kg. La consommation de sardinelles est considérable, mais 
il n'y a pas d'importations, car les captures ghanéennes consistent surtout en sardinelles. 

1. REGLEMENTATION DES IMPORTATIONS 

Etant donné le manque de devises, les importations de poisson au Ghana sont soumises 
à des restrictions. Le Gouvernement décide d'importer uniquement dans le cas ou la produc- 
tion nationale n'est pas Jugée suffisante pour satisfaire la demande. Des licences et des 
contingents d'importation sont octroyés aux compagnies de pêche locales, principalement â 
la compagnie d'Etat "State Fishing Corporation", Les licences d'importation entraînent le 
droit â l'achat de devises étrangères, mais toutes les importations sont sujettes au dépôt 
préalable pouvant aller Jusqu'à 65 % de la valeur caf , suivant la situation des réserves 
monétaires. 



taire 



Un certificat sanitaire émis dans le pays d'origine est requis et une inspection sani- 
\ peut en outre être imposée avant l'entrée au Ghana. 
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2. SOCIETES IMPORTATRICES 

- State Flshing Company 
Tema 

Accra 

Compagnie étatique de pêche» de vente en gros et de distribution. Capacité des chambres 
froides en 1977: 15 200 t. 

- MAKOADZE Flsherles Ltd. 
Box 103 

Tema 
Accra 

Compagnie privée de pêche» de vente en gros et de distribution. Capacité des chambres 
froides en 1977: 3 000 t. 

- Océan Flsherles Ltd. 
Flsherles Harbour 
Tema 

Accra 

Compagnie privée. Capacité des chambres froides en 1977: 2 000 t. 

- Solls Flsherles Ltd. 
Na P.O. Box 245 
Tema 

Accra 
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BENIM 



Le Bénin Importe environ 10 000 t de poisson par an pour servir de complément h la 
pêche nationale qui, bien que très productive (spécialement dans la lagune) ne peut pas- . 
satisfaire complètement la demande, La capacité des chambres froides est estimée à 1 000 t- . 



Tableau 1 
Paramètres et perspectives du marché 





1975 


1980 


1985 


1990 


Population en milliers 


3 044 


3 530 


4 127 


4 828 


Demande par habitant de poisson en équi- 
valent poids vif (en kg) 


11.4 


11,4 


11,8 


12,0 


dont demande par habitant de poisson 
frals/congelê (en kg) 


5,2 


5,2 


5,4 


5,4 


Demande totale de poisson en équivalent 
poids vif (en t) 


34 702 


40 242 


48 699 


57 936 


dont demande totale de poisson frais/ 
congelé (en t) 


15 829 


18 356 


22 286 


26 071 



Source: projections de la FAQ 

La plus grande partie des importations consiste probablement en petits poissons péla- 
giques congelés entiers provenant des flottes des pays d'Europe de l'Est. Les principales 
sociétés importatrices sont: 

- SONAPECHE 
B/P. 457 
Cotonou 

Il s'agit d'une pêcherie d'Etat qui importe environ 6 000 t de poisson congelé par an. 

- La Société béninoise des i)roduîts de la mer (SOBEPROM) (Filiale de la compagnie nigérienne 
IBRU) . 



1/ Source: projet COPACE 
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CAMEROUN 



La production annuelle se situe aux alentours de 79 000 t dont 50 000 t de poissons 
d'eau douce tandis que la demande approche les 91 000 t par an. Ceci sugg&re donc un 
potentiel d'importation de 21 000 t annuelles ce qui n'est pas loin de la quantité actuel- 
lement importée. Le poisson est utilisé pour compléter les apports protêiques, mais n'est 
pas un élément indispensable du régime quotidien, car l'approvisionnement en viande et en 
volaille est abondant à peu près partout. Les centres de consommation les plus importants 
sont les réglons côtières et le nord ou le lac Tchad donne du poisson d'eau douce. On peut 
s'attendre I une évolution de la situation quand l'exploitation du pétrole offshore aug- 
mentera l'afflux de devises étrangères. 

Tableau 1 

Paramètres et perspectives du marché 





1975 


1980 


1985 


1990 


Population en milliers 


7 530 


8 444 


9 505 


10 670 


Demande par habitant de poisson en équi- 
valent poids vif (en kg) 


10,4 


10,8 


11,5 


12,3 


dont demande par habitant de poisson 
frals/congelë (en kg) 


5,1 


5,3 


5,6 


5,9 


Demande totale de poisson en équivalent 
poids vif (en t) 


78 312 


91 195 


109 307 


131 241 


dont demande totale de poisson frais/ 
congelé (en t) 


38 403 


44 753 


53 228 


59 752 



Source; projections de la FAO 

Le Cameroun importe essentiellement de petits poissons pélagiques congelés. L'URSS a 
fourni 8 021 t en 1979 et 1110^ t en 1980, probablement surtout du chinchard. Les importa- 
tions ont augmenté rapidement ces dernières années et de nouvelles compagnies, en général 
émanant de compagnies nigériennes, se lancent dans l'importation de poisson congelé. Bien 
que de nouvel les routes et de nouvelles chambres froides soient construites, le marché 
souffre d'un mauvais réseau de distribution. La capacité totale des chambres froides a 
été estimée â 4 000 t par le projet COPACE en 1980. Douala sert d'entrepôt pour l'Union 
des Etats de l'Afrique centrale (Cameroun, République centrafricaine et Gabon). 

Une licence d'importation est nécessaire au delS de CFA.F. 500 000, et l'assurance 
doit être souscrite auprès d'une compagnie locale. Toutes les importations sont sujettes 
li l'inspection vétérinaire. 

1 . SOCIETES IMPORTATRICES DE PETITS POISSONS PELAGIQUES CONGELES 

- Société camerounaise de iiier (SCPM) 

(filiale è 100 % de la compagnie nigériane XBRU Seafoods Ltd.) 
4 rue Joffre Douala Contacter: M. Patrick Ofogba (PDG) 

B.P. 5431 Tel: 42-19-78 

Douala 
Cameroun 

Cette société, jusqu'à ces dernières années, était la principale, sinon la seule société 
Importatrice de petits poissons pélagiques congelés. Les procédures d'achat et les spé- 
cifications sont probablement les mêmes que pour IBRU Seafoods. 
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Tableau 3 



Importation de poisson et dérivés et principaux pays d'origine - 1978-79 

Cameroun 



Principaux types/pays 


! Poids (en t) 


Valeur (en milliers de CFA. F.) 


1978 


1979 


1978 


1979 


Poisson, mollusques, crustacés 










Poisson d*eau douce 
Thon et sardinelle 


2.0 


1.9 7 001 


3 753 


152.8 


119.0 15 185 


8 263 


URSS 
Autres poissons de mer 


133,0 
8 041.4 


117,4 
14 684.9 


10 183 
626 235 


7 351 
1 357 446 


URSS 

Norvège 

Suède 
Hareng 
Stockfish 

Norvège 

Espagne 
Autres morues 
Sardines 

Gabon 

URSS 

Belgique-Luxembourg 
Autres poissons salés en caisse 

France 

Norvège 

Argentine 
Autre poisson salé/autre emballage 


8 021,1 
3.6 


11 104,3 

1 618,9 

1 649,3 

1.7 


621 207 
4 822 


951 294 

229 263 

147 629 

2 286 


183.9 


298.5 129 550 


193 663 


135,5 
32,4 
15,7 


243,0 : 105 375 

* j 14 689 

3.1 j 5 617 


161 424 
6 015 


247,6 


299.7 ! 60 724 


132 104 


99,8 

7A,3 

64,6 

5.0 


289,7 

* 
26.1 


34 962 

5 789 

18 732 

18 043 


130 076 

* 
21 505 


4,4 

-k 
•k 

80.3 


2,6 

5.9 

10.7 

83.2 


15 890 
* 

26 405 


8 805 

2 984 

5 082 

41 880 


Nigeria 
Norvège 
Pérou 
Argentine 
Crustacés, mollusques, coquillases 
France 

Total 

Conserves 

Salmonidés en conserve 

Nigeria 
Sardines en conserve 

Maroc 

Espagne 

Nigeria 
Autres poissons en conserve 

Japon 

France 

Maroc 
Autres poissons préparés et en 


49,5 
42.2 


20,5 
21,6 
20,2 
12,0 
41.1 


1 494 
34 325 


395 

12 095 

8 609 

5 130 

40 712 


42,0 
8 794.1 


40,4 
15 562.1 


33 233 
929 622 


39 772 
1 811 515 


5.0 


12.0 


2 633 


4 442 


4,5 
880.2 


2 306.0 


1 882 ! * 
208 166 ; 249 660 


471,8 
113,0 
197,4 
699.8 


743,7 
1 383,1 
* 

257.4 


130 581 ; 137 673 

21 350 , 80 533 

22 311 ' * 
146,342 î 89 008 


194,5 

25,7 

235,5 

11.2 


Ile 

35,9 
120,4 

21.0 


29 781 
22 990 
47 171 

15 000 


28 372 
22 917 

15 146 


conserve 
France 


7,6 


1 


9 521 


•h 



Source: Statistiques nationales du Cameroun 



information non disponible 
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EGYPTE 

1. INTRODUCTION 

En Egypte, le marché des petites espèces pélagiques congelées d'Importation est large- 
ment dominé par le secteur public qui subventionne le poisson congelé. Le secteur hésite 
â importer de grandes quantités de petits poissons pélagiques congelés et restera peu enthou- 
siaste tant que les consommateurs pourront en acheter en quantité suffisante pour répondre 
a leur demande 1 des prix subventionnés par l'Etat. L'URSS restera probablement le principal 
fournisseur de petits poissons pélagiques congelés si elle maintient ses prix à un niveau 
compétitif, mais le Gouvernement souhaiterait diversifier les sources d'approvisionnement. 

2. CONTEXTE ET POLITIQUE GENERALE DU GOUVERNEMENT 

Depuis 1973, l'économie égyptienne a subi des changements structurels significatifs et 
a bénéficié d'une croissance continue. En 1973, la politique de la 'porte-ouverte' fut 
lancée et de nombreuses mesures de libéralisation furent prises. Parmi les plus importantes, 
il faut signaler l'encouragement à l'investissement privé (investissement étranger inclus), 
l'ajustement progressif du taux de change et la décentralisation institutionelle. Les pou- 
voirs des gouverneurs ont récemment été accrus, ce qui a accentué la décentralisation. 

Durant la période 1974-77, le PNB a crG au rythme de 7,6 % par an (contre 3,9 % pen- 
dant la période 1966-73). Le PNB a augmenté de 8,2 % en 1978, et on s'attendait à ce que 
le rythme de croissance atteigne 8,6 % en 1979. Les secteurs de pointe sont la distribu- 
tion et les services, tandis que l'agriculture et l'industrie sont restées en arrière. 
Pour l'agriculture, la tendance à long terme de la croissance a été de l'ordre de 1,5 % par 
an, tandis qu'actuellement, le taux de croissance de la population est de 2,4 %• En consé- 
quence, la dépendance de l'Egypte vis-â-vls des importations de produits alimentaires s'est 
accrue. Un des objectifs principaux du plan de développement pour 1978-82 est d'assurer 
l'approvisionnement en nourriture, en réduisant la dépendance vis-à-vis des importations. 

Le poisson est un élément traditionnel du régime égyptien. D'après les chiffres de la 
FAO, il représente 20 à 30 % de la c.msommation totale de protéine animales. Le prix du 
poisson est moins élevé que celui du boeuf ou de la volaille. La production nationale de 
vlandei/ sera probablement de plus en plus insuffisante et les prix de la viande demeure- 
ront plus élevés que ceux du poisson congelé, qui sont maintenus â un niveau artificielle- 
ment bas grâce au subventionnement. Le Gouvernement projette de compenser une partie du 
déficit de viande en augmentant la consommation de poisson, moins cher à produire et â 
Importer que la viande. Les Importations de poisson congelé augmenteront donc presque cer- 
tainement. Cependant cet accroissement dépendra principalement de la somme des devises 
étrangères que l'Etat, principal importateur, décidera d'y consacrer, 

3. LE POISSON: EVOLUTION ET PERSPECTIVES 

Certains lacs ont été drainés dans le cadre du programme de bonification de terres et 
le lac Nasser a atteint son niveau de production maximum équilibrée (20 000 a 30 000 t) . 
Cependant, la production globale des lacs pourrait continuer à croître au taux actuel de 
5 % si l'efficacité de la pêche continue à s'améliorer. Les captures dans le Nil et ses 
affluents sont restées r42lativement stables ces dernières années et aucun changement radi- 
cal n'est prévisible. L'aquaculture produit environ un tonne par acre et par an sur 
40 000 acres. Le Gouvernement espère avoir en 1985 une production de 90 000 t par an avec 
60 000 acres exploitées. 

La flottille de la côte méditerranéenne compte environ 300 bateaux qui pèchent dans 
des eaux autrefois riches en crevettes et en sardines; depuis la construction du barrage 
d'Assouan, la pêche a fortement diminué. Récemment cependant elle a commencé à se rétablir 
mais il est peu probable qu'elle atteigne Jamais les niveaux antérieurs. La mer Rouge est 

1/ D'après FODA CONSULT ("Méat manufacture and canning complex économie feasiblllty study 
- 1980) le déficit de viande atteindra: 

en 1981 9 000 è 55 000 t 
en 1985 85 000 â 137 000 t 
en 1990 217 000 â 277 000 t 
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relativement pauvre en poisson et la production du golfe de Suez diminue â cause d'une 
pêche trop intensive. D'après le Projet FÂO de la mer Rouge , les captures annuelles 
dans le golfe de Suez sont actuellement proches de 23 000 t, et ce potentiel pourrait 
avoisiner 30 000 t. 

La pêche hauturière a commencé en 1967 avec la fondation de la compagnie nationale 
"High Seas Fishing Company". Pour des raisons tant financières que politiques, la 
Compagnie qui péchait dans les eaux mauritaniennes et marocaines, dut cesser. Elle frète 
actuellement ses bateaux à des entreprises privées, et importe du poisson congelé. 

3.1 La demande de poisson 

D'après les projections de la FÂO la demande de poisson évolue comme suit: 

Tableau 1 

Projections et paramètres du marche 





1975 


1980 


1985 


1990 


Population en milliers 


36 948 


41 995 


47 303 


52 806 


Demande par habitant de poisson en équi- 
valent poids vif (en kg) 


3,5 


3,9 


4,4 


4,8 


dont demande par habitant de poisson 
frais/congelé (en kg) 


3,0 


3,4 


3.8 


4,1 


Demande totale de poisson en équivalent 
poids vif (en t) 


129 318 


163 780 


208 133 


253 469 


dont demande totale de poisson frais/ 
congelé (en t) 


110 844 


142 783 


179 751 


216 504 



La "Development Consultant Association" propose des estimations plus élevées 
(voir également le tableau 3) 

Tableau 2 

Evaluation de la "Development Consultation Association" 





1975 


1980 


1985 


1990 


Consommation totale de poisson (en t) 

Population en milliers 

Consommation annuelle par habitant (en kg) 


146 181 

36 997 

3,9 


248 235 

41 414 

6,0 


421 603 

46 355 

9,1 


622 560 

51 885 

12,0 



3.2 Demande de poisson congelé importé 

Dans le secteur public, le Ministère de l'approvisionnement est le principal importa- 
teur et distributeur de poisson congelé (voir chapitre suivant) . Il peut se baser sur les 
projections de la "Development Consultant Association" pour décider de la quantité de 
poisson congelé â importer. 

Le Ministère de l'industrie gère une conserverie, EDFINA, qui appartient è l'Etat et 
qui importe annuellement aux environs de 15 000 t de sardines, de maquereaux et de chiti- 
chards congelés. 
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Le secteur privé est potentiellement très Important pour l'Importation de poisson 
:ongelé (certains négociants estiment qu'il pourrait atteindre de 10 000 t â 20 000 t par 
lois) mais pour le moment il est relativement réduit (peut-être 15 000 t par an) à cause 
le la structure du marché. Toutefois, d partir de 1984, quand la nouvelle conserverie 
l'iamalliai/ sera mise en route, elle importera 20 000 t de poisson congelé (principalement 
aardlnes et maquereaux) par an. Cette nouvelle entreprise prévolt d'exporter 35 â AO % 
le sa production. 

!i. LA STRUCTURE DU MARCHE 

L'organisation du réseau d'approvisionnement en poisson congelé est complexe du fait 
qu'un certain nombre de ministères interviennent dans l'importation de poisson congelé en 
Egypte. Cependant, le secteur privé peut Importer et distribuer du poisson (sous réserve 
de certaines réglementations), depuis l'adoption de la politique "de la porte ouverte". 
C'est du Ministère de l'agriculture que relèvent la production de poisson et également, 
dans une certaine mesure, les importations de poisson congelé qui passent par la compagnie 
nationale "Egyptian High Seas Flsheries Company". Comme il a été expliqué précédemment, 
la compagnie, qui a été fondée en 1967 a dû cesser de pêcher en 1978 et s'occupe mainte- 
nant de transport et d'importation de poisson congelé. Les deux activités sont financière- 
ment complètement indépendantes l'une de l'autre. Pour l'exploitation de la flotte, la 
"High Seas Flsheries" fonctionne comme une compagnie privée et doit acheter le dollar au 
taux de change of f iclel-?-' . Ses bénéfices sont investis dans l'amélioration de la flotte. 
En revanche, pour les importations destinées è remplacer le poisson qu'elle péchait^, 
avant 1978, la "High Seas Flsheries" bénéficie d'un taux de change préférentiel-. 
Elle importe 3 000 è 5 000 t de poisson congelé par mois— , principalement à la demande du 
Ministère de l'approvisionnement pour la compagnie "Egyptian Fi sh Marketing Company" et peut 
acheter directement aux fournisseurs étrangers sans passer par la procédure des appels 
d'offres, après que la f acture prc? î'oima ait été approuvée par le Ministère de 
l 'approvisionnement. 

Le Ministère de l'approvisionnement est responsable de l'importation du poisson congelé 
distribué par 1 '"Egyptian Fish Marketing", et vendu aux consommateurs dans les magasins de 
l'Etat. Comme les autres ministères, il bénéficie d'un taux de change préférentiel; les 
importations peuvent faire l'objet d'accords intergouvemementaux lorsque l'importation 
est organisée par les compagnies de commerce gouvernementales (environ 40 000 t/an en pro- 
venance de la Corée et de l'URSS) ou être commandées directement par la High Seas Flsheries; 
elles peuvent aussi se faire par appel d'offre (voir exemple en annexe). 

Le Ministère du commerce extérieur gère des sociétés d'import-export qui sont chargées 
d'exporter des produits égyptiens et d'importer les produits étrangers demandés par d'autres 
ministères, ou par des entreprises privées. Elles peuvent importer directement ou pour le 
compte de tiers et soumissionner lors d'appels d'offres. Si elles soumissionnent en tant 
qu'importatrices, elles sont exemptes du dépôt de 2 %. Les principales compagnies publiques 
d'import-export sont: 

- MISR Import and Export Co. 

- Arable Company for Foreign Trade 

- MASR Import and Export Company 

- The General Company for Trading and Chemicals 



1,/ Le capital est répartie comme suit: 20 % EDFINA ^ 

31 % Intérêts privés égyptiens ^ 51 % égyptien 
49 % Joint Trawlers ^ 

2/ En août 1981, le taux officiel du dollar était de US$ 1 - £.E. 84 et au marché libre 
US$ 1 - £.E, .87-90 

3/ £.E. 70 pour US$ 1 en août 1981 

4^/ Principalement poissons entiers congelés (maquereaux, chinchards, sardines et sardinelles) 
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Le Minlst&re de l'approvisionnement et du commerce Intérieur est chargé de la distri- 
bution des produits par les canaux gouvernementaux. Il détermine les quantités et les prix 
auxquels les produits doivent être vendus. La "Egyptlan Fish Marketing Company**, bien que 
faisant partie du Ministère de l'approvisionnement» dispose d*un budget indépendant et, par 
conséquent» d*une certaine autonomie dans son organisation. Elle vend en gros aux magasins' 
coopératifs officiels, qui appartiennent et sont gérés par le Ministère de l'approvisionne- 
ment, et au détail, dans ses propres magasins (130 au Caire). Elle dispose également de 
quelques fours pour le fumage du poisson. L'"Egyptian Fish Marketing Company" est subven- 
tionnée de manière â pouvoir vendre aux prix qui sont imposés par le Ministère de l'appro- 
visionnement. Au mois d'août 1981, les prix de vente au détail des petits poissons péla- 
giques congelés étaient les suivants: 

E.E./kg 

Maquereau 0,40 

Sardinelle 0,40 

Sardine 0,32 

Pour le secteur privé, le coût du change est décisif. Pour pouvoir importer des pro- 
duits étrangers, les compagnies égyptiennes doivent acheter des devises (généralement des 
dollars) au marché libre*/ et les déposer dans leur compte en banque. Avant le 1er août 
1981, elles devaient faire un dépôt préalable pour un mois, sans intérêt et en devises 
étrangères de 25 X de la valeur de la lettre de crédit. Le premier août, cette loi fut 
changée. Les sociétés privées doivent maintenant déposer les 25 % en livres égyptiennes, 
calculées au taux de change officiel?.' , pour une période de 3 mois sans intérêt. En outre, 
la Banque centrale, avec l'aide du Ministère de l'approvisionnement, contrôle les prix 
auxquels les sociétés privées achètent le poisson. Les marges sont fixées par la loi. 
Selon une loi de 1977, l'importateur est autorisé è prendre une marge de 9 % après dédouane- 
ment. Cependant, le coût des biens importés est calculé en livres égyptiennes au taux de 
change officiel. Le grossiste, quant à lui, est autorisé â prendre une marge de 6 % et 
le détaillant 15 %• Cependant ils doivent faire face à la concurrence du poisson congelé 
subventionné, pour lequel le coût du dollar est calculé â £.E. 0,70 pour US$ 1. 

Dans ces conditions une partie de la marge - sinon la marge entière - est absorbée 
par les différences des taux de change, et les sociétés privées n'ont d'autre solution que 
d'importer par l'intermédiaire d'une société d'Etat. C'est la raison pour laquelle le sec- 
teur privé est plus Intéressé par les poissons et produits è base de poisson qui ne sont 
pas vendus par l'Etat et qui trouvent un marché restreint auprès des classes aisées. De 
plus, les entreprises de distribution trouvent plus facile et plus rentable d'importer des 
marchandises préemballées pour la vente au détail que du poisson en vrac. 

4.1 A ppel d'offres, critères, procédures et prix 

En plus des conditions normales d'hygiène et de qualité, les conditions suivantes 
doivent être remplis: 

3/ 
ne peuvent soumissionner que des agents égyptiens-- qui peuvent être des sociétés pri- 
vées ou d'Etat ou la "Hlgh Seas Fishlng Company'*. L'offre doit être accompagnée d'une cau- 
tion en liquide ou d'une lettre de garantie initiale irrévocable d'un montant équivalent â 
2 % de l*offre totale, et valable pour 30 jours après la date de clôture de l'appel d'offre. 
Le montant ainsi disposé est retourné aux soumissionnaires qui n'ont pas été acceptés 
10 Jours après la décision. Le soumissionnaire choisi doit porter le montant de son dépôt 
provisoire ou de sa lettre de garantie à 10 % de la valeur de l'offre et étendre la période 
de validité de la garantie è 45 jours après la fin du déchargement de la dernière cargaison 
de poisson. Le paiement est effectué par lettre de crédit certifiée et irrévocable. La 
commission de l'agent peut être de l'ordre de US$ 20 à 30 par t. Les soummlsslons sont 
normalement libellées en US dollars mais d'autres monnaies sont également acceptées. 



1/ En août 1981 le taux officiel était de US$ 1 - £.E. 0,84 et au marché libre US$ 1 pour 

£.E. 0,87-0,90 
Il £.E. 0,84 pour US$ 1 en août 1981 
Zj Voir noms dans le profil des sociétés (chapitre 5) 
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4.1.1 Calendrier typique d'un appel d'offre 

- 1 Jour: Publication de l'appel d* offre dans les principaux journaux du pays 

(d'habitude le contenu de l'appel d'offre est connu d'avance par 
l'agent qui informe les fournisseurs) # Le soumissionnaire doit alors 
déposer la caution de 2 %. 

- Jours 17 ou 18: (D'habitude un lundi), clôture. 

- Jours 19 ou 21: (D'habitude un mercredi), réunion du Comité auquel le représentant de 

chaque agent remet l'offre de son client» dans une enveloppe cachetée. 
La décision est prise le Jour même ou le Jour suivant. 

- Jour 22: Le soumissionnaire choisi est averti et a 10 Jours pour couvrir sa 

lettre de garantie. 

- Jour 30: Trois Jours après l'ouverture de la lettre de garantie» le Gouverne- 

ment égyptien ouvre sa lettre de crédit. La première expédition est 
normalement faite dans les 2 mois. 11 y a généralement 3 ou 4 expé- 
ditions et 45 Jours après la dernière» la lettre de garantie est 
retournée au soumissionnaire. 

4.1.2 Indication de prix pour le poisson entier congelé importé caf en Egypte 
Les prix moyens payés par le Gouvernement égyptien sont les suivants: 

- Prix d'achat en 1980 (en US$ par t) 



sardines : 


405 


maquereaux: 


525 


chinchards : 


470 


sardinelles: 


500 



- En juin 1981, l'offre retenue proposait les prix suivants: 
sardinelles: 425 
sardines: 375 

5. CONCLUSIONS 

Le poisson congelé est distribué en Egypte depuis déjà quelques années» mais c'est un 
domaine encore nouveau pour le secteur privé qui a été autorisé è entrer en concurrence 
avec le secteur public relativement récemment. De plus» le commerce du poisson est consi- 
déré comme comportant des risques tels qu'il n'est pas rentable avec les marges autorisées. 
Le secteur privé, malgré tout, s'ouvre prudemment petit è petit au négoce du poisson, en 
important, par container, de petites quantités de poisson cher et facile è vendre. Mais, 
tant que l'Etat offrira suffisamment de poisson subventionné les négociants n'auront pro- 
bablement pas intérêt â importer massivement du poisson congelé. 

Etant donné que le poisson est devenu et sera de plus en plus un aliment de base pour 
la population égyptienne, son prix a des répercussions politiques et» il est donc peu pro- 
bable que le Gouvernement modifie sa politique de subventionnement. L'Etat restera donc 
de loin le plus important importateur de poisson congelé et donc de petits poissons péla- 
giques congelés* 

6. PROFIL DES ENTREPRISES 
Compagnies gouvernementales 

6.1 The Egyptien Fish Marketing Company 

42 El Soura Street Président: Dr Mohammed Abdel Fatah 

P.O. Box 917 Directeur commercial: 

Hellopolis Dr Mahmoud Charaf Eldin Eissa 

Directeur du commerce: 
Dr Hassan Amin Rizk 

Tel: 96-26-75 / 96-35-53 / 96-26-14 

Câble: ASMAC CAIRO 

(â) Activités: 

- distribution e transformation du poisson frais et congelé pour la vente en 
gros et au détail. 
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(b) Information g&nérale: 

- la compagnie Egyptien Flsh Marketing Company est une société d'Etat qui dépend 
du Ministère de l'approvisionnement. Elle dispose d*un budget Indépendent; 

- nombre d'employés: environ 3 000 personnes; 

* elle transforme de petites quantités de harengs» sardlnelles et maquereaux 
(salage» friture et» dans le Gouvernement de Tanta, fumage). 

(c) Capacité des chambres froides: 30 000 t (chambres froides d'Alexandrie» de 

Port-Saïd et de Suez» pour recevoir les importa- 
tions et des chambres froides utilisées pour la 
distribution) . 

(d) Importations: 

- la compagnie Egyptien Flsh Marketing Company» en tant que telle» n'importe pas 
de poisson directement mais est approvisionnée au moyen d'appels d'offre émis 
par le Ministère de l'approvisionnement. 

Tableau 4 

Spécifications des poissons congelés importés 



! 

Espèces demandées 


Taille 

(de la tête au début 

de la queue) 


Contenu 
en lipides 


Quantité/an 


Sardines 

Sardlnelles 

Maquereaux 

(Saomber eoombrua) 

Chlncharde 

(de préférence blanc) 


12 - 15 cm ) 
8 unités /kg ) 
22 - 30 cm ) 

20 - 24 cm ) 

) 
17 - 22 cm ) 

) 


10 - 12 % ) 

4 - 5 % J 
) 


10 000 t 
10-15 000 t 



Du merlu et de l'aiglefin congelés entiers et ététés et vidés sont aussi importés. 

- Sources d'approvisionnement actuelles: 

- URSS 25 000 t/an sardine» maquereau, chlnchard, merlu» 

aiglefin et morue 

- Hlgh Seas Fisheries 40-50 000 t/an sardine» maquereau, chlnchard» merluche, 

aiglefin» loup 

- appels d'offre; devraient atteindre 60-65 000 t/an (par appels d'offre 

de 10 000 ti/) 



- besoins totaux: 



130 000 t/an pour 1981-82 



(e) Distribution: 

- 1 'Egyptien Flsh Marketing Company vend directement aux consommateurs dans ses 
point de vente (150 au Caire) ou en gros aux magasins coopératifs de l'Etat 
(500 au Caire). 

6.2 La MISR ASWAN Company 

(Peut être contacté â 1 'Egyptien Flsh Président: M. Mohammed Abdel Fatah 
Marketing Company) 

(a) Activités: 

- traitement du poisson du lac Nasser -* peut également agir en tant qu'agent 
pour l'importation de poisson. 



Il Deux appels d'offre avaient déjft eu lieu en 1981» avant le mois d'août 
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(b) Information générale: 

- entrera en activité en octobre 1981 

- capital: 90 % Couve rnement égyptien 

10 % compagniea privées (Japonaises et suisses notansnent) 

- nombre d'employés: â peu près 100 personnes â Assouan 

- dispose d'une usine de traitement du poisson (valeur US$ 7 000 000) qui compte 
des chambres fi^oldes, des tunnels de congélation, une fabrique de glace, des 
installations pour le salage et la préparation de filets et une section pour 
la production de farine de poisson â partir des déchets 

- préparera 25 t de poisson par jour pour l'envoyer au Caire (Tilapia à 95 %) . 

(c) Importations: - peut agir en tant qu'agent, 

La Compagnie Egyptian High Seas Fisheries 

53 Horiya Avenue Président: Dr A. S. Dawood 

Alexandrie Chef du secteur commercial et financier: 

Dr Hassan Ayoub 
Tel: 33-285 / 21-538 
Télex: 54148 SAFINA UN 
Câble: SAFINA ALEX 



(a) Activité actuelle: 

- congélation en mer, transport et importation de poisson congelé, 

(b) Information générale: 

- la compagnie a commencé à pêcher en 1973. Pour des raisons tant financières 
(coût des licences de pêche) que politiques la pêche a été abandonnée en 1978. 
Elle a été remplacée en 1979 par deux activités différentes: congélation et 
transport de poisson d'une part (pour maintenir les bateaux en activité) et 
importation de poisson congelé d'autre part (pour maintenir l'approvisionne- 
ment du pays en poisson); ni 9/ 

- la société possède: 5 chalutiers- (2 de 1 700 t- , 3 de 650 t) 

1 vaisseau frigo de 1 700 t 

- la compagnie est étatique et appartient au Ministère de l'agriculture. 

(c) Capacité des chambres froides: 

- la compagnie décharge directement dans les chambres froides de la EFMC ou 
(en petites quantités et â des prix plus élevés) dans celles de compagnies 
privées. 

(d) Importation: 

- importations par les ports d'Alexandrie, Port Said et Suez, de 3 000 à 
5 000 t/mois de poisson entier congelé en mer. 

Tableau 5 



Importations de poisson de haute mer 



Espèces 


Taille 


Emballage 


Maquereau 


min. 20 cm 




Sardines 


min. 15 cm 




Sardinelles 


min. 16 cm 




Chinchards 


min. 16 cm 


cartons de 20 â 30 kg 


Merlu 


min, 20 cm 




Sparidés 


min. 16 cm 




Merlu H + G 


min. 18 cm 





U Quatre d'entre eux congèlent du poisson au large des côtes du Royaume-Uni: deux sont 

affrétés par Marseafoods et deux par Joint Travlers (campagne 1981) 
2/ Doivent congeler 35 è 40 t/jour pour être rentables 
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6.4 La Société de Conserveries EDFINA Company 



Ras<-el Souda 
Montazah 
P. Bag 
Alexandrie 



Président: Dr Mohanmad A. Refaat 
Tel: 67-054 / 96-50-17 
Télex: 54076 EDFI UN 



(a) 
(b) 



(c) 



(d) 



Activités: industrie alimentaire 

Information générale: 

- société d*Etat 

- a commencé la mise en conserve du poisson en 1960 

- la conserverie de poisson représente 16 % de l'activité et cette part atteindra 
20 % dans les années & venir 

- emploie 4 500 personnes à Alexandrie» Damlette et Port-Saïd. 

Capacité des chambres froides: 

- peut recevoir des envols de 2 000 t 

Importation: - Importe environ 15 000 t/an. 

Tableau 6 
Importations de la société EDFINA 



Espèces 



Maquereau 
Chinchard 
Sardines 



} 



sardines , \ 
Sardinelles^^^ / 



Taille 



4 5 6 par kg 
16 cm min. 



Emballage 



cartons de 20 
30 kg 



25 ou 



a/ ^e compte plus Importer de sardlnelles 

Envisage également d'importer du hareng pour le fumer. 



- Source d'approvisionnement; 



précédemment, directement d'URSS ou de Bulgarie, 
mais maintenant par appels d'offre qui sont 
généralement gagnés par Joint Trawlers. EDFINA 
a récemment importé deux chargements de 3 000 t 
de sardines du Pérou au prix de US$ 423/ t. 



(e) Distribution! 



- EDFINA vend sa production aux prix fixés par le Ministère de 1 ' approvisionne- 
ment par l'intermédiaire des magasins d'Etat ou de négociants privés. Toute la 
production est destinée au marché local. 



6.5 MISR Import and Export Company 

6, Adly Street 
P.O. Box 1688 
Cairo 



Bureaux locaux : 

- Le Caire 

- Alexandrie 

- Port-Saïd 

- Suez 



Président: Dr Abdel Adel Sabour 

Directeur pour les produits alimentaires et 

agricoles: Dr Helmy Atta 
Responsable de produits alimentaires: 

M. Yehla Saml 
Tel: 911-217 / 911-524 / 911-733 
Télex: 92244 TOIRMIQUE CAIRO 
Câbles: TOIRMIQUE CAIRO 

Bureaux & l'étranger ; 

- Bangladesh 

- Ethiopie 

- Inde 

- Somalie 

- Sri Lanka 
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(a) Activités: 

â part l'import-export: 

- Boumlssionnalre â des appels d* offre Internationaux 

- participation â des entreprises mixtes 

- prise en charge de navires transitant dans le Canal de Suez 

- agents de douane dans les ports égyptiens 

- agents et représentants exclusifs 

(b) Information générale: 
- société d'Etat 



(c) Capacité des chambres froides: 



(d) 



(e) 



Le Caire 2 000 t 
Alexandrie 2 000 t 
Total 4 000 t 



Importatlons=- ; 

- Importe du poisson entier congelé. Outre les Importations figurant dans le 
tableau cl**dessous» la MISR Importe aussi des filets de merlu d'Argentine. 

Tableau 7 

Poisson entier congelé Importé par la MXSR 



Espèces 


Quantités 


Origine 


maquereau 
chlnchard 


10 000 t/an ) 
10 000 t/an ) 


principalement de 
Joint Trawlers 


sardines et ) 
sardlnelles ) 


50 000 t/an 
50 000 t/an 




|de Joint Trawlers et 
[de Corée du Nord 
[(accord de Gouvernement 
!â Gouvernement pour 
!5 000 t/an) 


mulet 




des Etats Unis 


lieu Jaune 




de Corée (Nord et Sud) 
et d'URSS 



Distribution^' : 

Importe le poisson principalement pour : 

- General Organlzatlon for Supply Commodltles (Ministère de l'approvisionnement) 

- La compagnie "Egyptlan Flsh Marketing Co," 



6,6 NASR Import and Export Company 

28-A, Talaat Harb Street 
Calro 

(a) Information générale: 



principalement agent pour les Importations de: 
. matériel pour Industries alimentaires 

• tabac 

• équipement pour l'emballage 

souhaiterait développer des activités de commerce du poisson. 



1^/ D'après les Informations données par M, Jehla Saml 
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ANNEXE 1 



1. Spécifications : 

- Poisson congelé selon les variétés suivantes: 
Quantités: 10 000 t. 

Variétés et quantités : 

1 - Sparidês (poisson entier rond) longueur mlnlnuin 22 cm chacun ou 5 poissons 

par kilo maximum 3 000 

2 - Dorade et /ou vlvaneau (été té et vidé) de 350 g au moins 1 500 

3 - Merlu (poisson entier rond) longueur minimum chacun 30 cm 2 000 

4 - Mulet (poisson entier rond) 4 4 2 poissons par kilo 500 

5 - Hareng (poisson entier rond) longueur minimum chacun de 22 cm 500 

6 - Diverses espèces (poisson entier rond) longueur max. 40 cm (tambour - 

truite de mer - maigre - mérou - tarpon) 2 500 

10 000 

Spécifications générales ; 

Note ; Les échantillons doivent comprendre au moins 3 poissons et doivent être soumis 
10 Jours avant la date de livraison. 

1 - Le poisson doit être en bon état, d'apparence frais, ferme au toucher sans dété- 

rioration, de couleur et d* odeur naturelles. 

2 - Le poisson doit être exempt de microbes, d'agents biologiques ou de parasites 

toxiques pour l'homme. 

3 - Le poisson doit être exempt de germes pathogênes, de toxines, de radioactivité, 

d'engrais, d'antiseptiques et d'insecticides. 

4 - Le poisson doit être frais, entier, ne doit pas avoir de traces de pourriture, 

être de couleur et d'odeur normales. 

5 - La congélation doit être faite selon les techniques modernes, ne dégageant pas de 

liquide après décongélation. 

6 - Les antibiotiques et agents chimiques sont interdits pendant la manipulation du 

poisson, 

7 - Les expéditions de poisson doivent être accompagnées d'un certificat des services 

vétérinaires mentionnant la date de congélation, et certifiant qu'ils ne contien- 
nent pas substances toxiques et qu'ils sont propres ê la consommation humaine. 

8 - Le poisson doit être conservé dans des chambres froides (à -IS^C) pendant le trans- 

port en bateau et jusqu'à sa destination au port. 

9 - La longueur du poisson (mesuré de la tête au commencement de la queue) ainsi que 

le nombre de poissons par kilo doivent être indiqués dans les soumissions. 

2. Emballage ; 

1 - Le poisson doit être classé par taille et par espèce, de préférence être emballé 

dans des sacs en polyéthylène , puis dans des cartons de poids de 20 â 30 kg, de 
taille uniforme et portant tous les renseignements: espèce, taille, date de congé- 
lation, poids total, poids net, marque de l'usine, pays exportateur et nom de la 
société exportatrice. 

2 - Les cartons doivent être propres, non déchirés, secs, exempts de tous cristaux de 

glace â l'exception de la couche de givre. 

3 - Important ; le paiement de chaque embarcation sera effectué après l'approbation 

finale des services de la santé et des services vétérinaires. 

3. Conditions générales ; 

1 - Le poisson doit être conservé à -18*^0. La durée de l'entreposage avant embarque- 
ment ne doit pas dépasser un mois et la période entre la date de conditionnement 
et la date' d'arrivée au port égyptien ne doit en aucun cas dépasser 3 mois. 
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4. Embarcation et date de livraison ; 

1 - L'embarcation doit être faite par des vaisseaux régulièrement Immatricules et 

agréés auprès de Lloyds ou d'une société équivalente. Les v^tisseaux doivent être 
en service depuis moins de 15 ans. La température des chambres froides doit être . 
maintenue è -18®C ou au-dessous pendant tout le transport. 

2 - Les livraisons doivent être mensuelles et la quantité débarquée ne doit pas être 

de moins de 2 000/3 000 t par embarcation; elles auront lieu â partir de Juin 1981 
ou un mois après l'émission de la lettre de crédit, 

5. Garantie primaire et finale ; 

1 - Toute offre doit être accompagnée d'un cautionnement de soumission en argent 

liquide ou sous forme d'une lettre de crédit irrévocable et automatiquement renou- 
vable d'un montant équivalent â 2 % de l'offre, versé d la First National Bank for 
Foreign Trade par l'intermédiaire d'une des banques commerciales égyptiennes» du 
nom de Egyptian Fish Marketing Co., 42 El Soura Street, Hellopolis, Egypte, vala- 
ble pour 30 jours après la date de clôture de l'appel d'offre. Les soumissions 
doivent être accompagnées des documents mentionnant l'espèce, l'origine, la marque 
de l'usine et la société exportatrice, 

2 * Après la sélection finale de l'offre approuvée qui est fixée a midi, le 

Le cautionnement pourra être retourné aux soumissionnaires mais celui qui 

aura été choisi devra dans un délai de 10 jours, augmenter son cautionnement, tou- 
jours en argent liquide ou sous forme de lettre crédit valable 45 jours après la 
livraison finale de la dernière embarcation; ce cautionnement de bonne fin équivaut 
â 10 % du montant total de la commande, 

3 - La caution sert de garantie de bonne fin du contrat, et couvre toutes compensations 

qui pourraient être réclamées par l'acheteur. 

6» Paiement : 

Par lettre de crédit confirmée «t Irrévocable, transmlsslble et divisible sur remise 
des documents suivants qui sont è la charge du fournisseur; 

1 - Original de la facture commerciale légalisée plus 6 copies indiquant les numéros 

des cartons, le poids net et total, le prix total et le numéro de la lettre de 
crédit. 

2 - Original du certificat d'origine plus 3 copies légalisées des autorités du pays 

d'origine et de l'Ambassade ou du Consulat d'Egypte. 

3 -* L'original du certificat sanitaire plus 4 copies délivrées par les autorités offi- 

cielles et légalisées par l'Ambassade égyptienne indiquant que le poisson est 
exempt de maladies, etc., et qu'il est propre 1 la consommation humaine, 

4 - Le certificat de Lloyds ou de ses agents ou d'une société équivalente indiquant 

que le bateau est 100 % apte au transport et qu'il est immatriculé auprès de Lloyds 
ou d'une société équivalente comme bateau de première classe et qu'il ne date 
pas de plus de 15 ans, 

5 - Docxunents approuvés au complet y compris les connaissements au nom de 1' Egyptian 

Flsh Marketing Co., Le Caire, le fret étant payé è l'avance. 

6 - L'original du certificat de poids délivré par les autorités officielles de pesage 

plus 6 copies Indiquant les numéros des cartons, le poids net et total. 

7 - Copie du télégramme envoyé è la compagnie après le chargement indiquant le nom du 

vaisseau, la quantité embarquée en tonnes, les. numéros des cartons, le type, la 
date d'expédition et la date d'arrivée approximative au port égyptien. 

8 - Le paiement ne sera pas effectué tant que la banque locale par l'intermédiaire de 

laquelle la lettre de crédit a été établie n'aura pas reçu la confirmation offi- 
cielle de l'Egyptlan Fish Marketing Co.; cette confirmation sera donnée dès récep- 
tion du certificat officiel des Services de la santé et des Services Vétérinaires. 

9 - 80 % du prix total de l'expédition seront payés â la remise des documents et les 

20 % restants payés le plus tôt possible après l'agrêement final, 15 jours maxi- 
mum après la date de débarquement. 

7. Conditions générales des appels d'offres : 

1 - Les soumissions doivent indiquer: 

le nom de la société et l'adresse - son statut juridique - son numéro d'enregistre- 
ment - ses qualifications - ses références - son représentant agréé en Egypte. 

2 - Les soumissions peuvent être faites par tous les lots indiqués ou une partie seule- 

ment. Les prix, en devises étrangères ou livres égyptiennes, ou les deux, seront 
des prix caf. 
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3 - Les espèces seront Indiquées surtout s* 11 s'agit d'espèces non prévues dans 

1* appel d'offre^ mais de même qualité. 

4 - L'acheteur a le droit de diviser, d'annuler l'appel d'offre, de négocier ou de 

refuser toute soumission. 

5 - Un premier examen sera effectué à l'arrivée au port - mais l'acceptation finale 

sera donnée selon le poids net Imprimé sur les cartons. 

6 - La soumission originale ou une photocopie sera soumise dans une enveloppe cache- 

tée et scellée d'un sceau officiel. 

7 - SI les prix sont en devises libres, le taux de change doit être indiqué. 

8 - S'il y a des facilités de crédit, les conditions et les échéances doivent être 

mentionnées. 

9 - Les soumissions doivent être présentées par l'intermédiaire d'un agent commercial 

égyptien inscrit au registre des agents commerciaux selon la loi 107 de 1961. 

10 - Les soumissionnaires devront se soumettre aux contrôles de la Fish Marketing Co., 

par l'Intermédiaire de ses agents pendant toute la durée des opérations Jusqu'à 
la livraison finale. 

11 - Priorité sera donnée aux producteurs primaires. 

12 - Des échantillons seront prélevés sur chaque livraison et seront analysés en cas 

de différend entre vendeur et acheteur. 

13 - Le soumissionnaire retenu en recevra notification. 

14 - Tous les documents, certificats nécessaires sont à la charge du vendeur. 

15 - Le contrat sera signé par toutes les parties Intéressées et lorsque le paiement 

effectif sera prêt. 

16 - Le contrat comportera les clauses suivantes: 

(a) Tout retard dans le règlement donne le droit au vendeur d'ajourner la livrai- 
son pour la même durée. 

(b) Tout retard dans la livraison expose le vendeur â une amende de 1 % du prix 
total par semaine de retard, jusqu'à concurrence de 4 %, ou à la confiscation 
de la lettre de crédit sans préavis. 

17 - Les tribunaux égyptiens seront compétents pour régler, selon la loi égyptienne, 

toute controverse ou réclamation résultant de l'application de l'accord. 

18 - Toutes les conditions sont effectives que le contrat ait été signé ou non, 

J. Un calendrier des livraisons sera fixé et communiqué â la banque. Il ne devra pas 

être changé. En cas de changement, d'avance ou de retard, sans raison valable, la com- 
pagnie sera en droit de confisquer la valeur totale de la lettre de crédit. 

>. Les prix sont fixés selon la soumission et le fournisseur n'a pas le droit de fournir 
d'autres espèces même è des prix différents. 



- 95 



REPUBLIQUE FEDERALE D'ALLEMAGNE 

La demande de poisson par habitant en Allemagne augmente» mais cette augmentation est 
en partie annulée par la diminution de la population, La demande totale de poisson conti- 
nuera probablement â augmenter, mais à un rythme lent, La demande de poisson congelé, 
d'autre part, restera probablement â peu près au même niveau. Cela signifie que si cer- 
tains secteurs de marché du poisson se développent, ce sera aux dépens d'autres secteurs. 

Tableau 1 

Paramètres et projections du marché 





j 1975 


1980 


1985 


1990 


Population en milliers 


! 61 884 


60 903 


60 013 


59 A05 


Demande par habitant de poisson en équi- 
valent poids vif (en kg) 


; 11,0 


11,8 


12,3 


12,8 


dont demande par habitant de poisson 
frais/congelé (en kg) 


1 7,1 


7,5 


7,8 


8.1 


Demande totale de poisson en équivalent 
poids vif (en t) 


1 

1 680 724 


718 655 


738 160 


760 38A 


dont demande totale de poisson frais/ 
congelé (en t) 


439 376 


456 772 


468 101 


481 180 



Source: projections de la FAQ 
1. TENDANCES GENERALES DU MARCHE 

Deux principaux facteurs ont bouleversé les habitudes de consommation et de distribu- 
tion de petits poissons pélagiques en RFA, ces dernières années: 

- la zone de pêche de 200 milles marins appliquée dans le monde entier a coupé la 
flotte allemande des eaux qu'elle exploitait traditionnel lement, principalement en 
Norvège; 

^ l'Interdiction de la pêche au hareng en mer du Nord, de 1977 â 1980, 

Ces deux facteurs ont affecté surtout la flotte de pêche allemande, qui a dû concen- 
trer ses efforts sur des zones de pêche moins riches et sur la pêche du maquereau plutôt 
que sur celle, plus rentable, du hareng. 

Cela a provoqué le déclin de l'industrie allemande de la pêche. Pour faire face à la 
situation nouvelle (hareng canadien, de moins bonne qualité et plus petit), les entreprises 
do traitement du hareng ont dû trouver de nouvelles sources d'approvisionnement ou 
s'orienter vers d'autres espèces comme le maquereau et le pilchard. Cette solution n'a pas 
toujours été facile parce qu'il fallait adapter les machines et modifier les attitudes des 
consommateurs. Malgré tout, l'effort de transformation a été accompli (en particulier une 
grande campagne dé publicité fort coûteuse a été lancé pour promouvoir la consommation de 
sardines) et a donné des résultats positifs. Il est peu vraisemblable que le changement 
opéré soit Inversé rapidement. 

Les Industries qui s'étaient reconverties au maquereau pendant la pénurie de hareng 
n'ont pas de stocks importants et continuent a acheter des quantités de maquereau semblables 
ou plus grandes malgré la récente abondance de harengl^. 



1/ La RFA Importe maintenant 95 % du hareng dont elle a besoin, contre 60-65 % pour d'autres 
espèces. Les industries qui sont passées du hareng au maquereau continuent à importer 
des quantités croissantes de cette dernière espèce malgré la reprise soudaine de la pro- 
duction de harengs. Cela s'explique probablement par le prix du hareng, qui est 40 % 
plus élevé que celui du maquereau 
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Pour l'industrie de la conserve» l'évolution prévue est la suivante: 



Durant ces dernières années, 
elle utilisait 



On prévoit pour l'avenir 



) 30 % de hareng 

( 25 % de maquereau 

) 25 % de pllchard 

( 40 % de hareng 

) 30 % de maquereau 

( 30 % de pilchard 



En résumé» le hareng â cause de son prix et de sa rareté* a perdu du terrain en RFA et 
son remplacement par d'autres espèces (principalement maquereau et pilchard) semble se 
poursuivre malgré la récente abondance de hareng. 

Tableau 2 

Quantités débarquées et captures 



Année 



Moyenne 
1977-1979 
1979 
1980 



Poids du 

produit 

(t) 



6 441 
6 196 
8 754 



Poids des 

captures 

(t) 



6 973 
6 706 
9 546 



Prix moyen du produit 
vendu pour la consom- 
mation humaine 

D>M./kg 



0,90 
0,80 
0,79 



Source: Bundesamt fiir ernôbrung und forstwirtschaf t (BEF) 

"Der Heringsmarkt in der BR Deutschland 1980" Hamburg 1981 

Tableau 3 

Importations et exportations en t, poids des produits 



Année 


Importations 


Exportations 


Frais ou 

congelé sauf 

filets 


Filets 
frais ou 
conaelés 


Salé 

ou 
fumé 


Prépara- 
tions 


Frais ou 

congelé sauf 

filets 


Filets 
frais ou 
congelés 


Salé 

ou 
fumé 


Prépara- 
tions 


Moyenne ) 
1977/1979 ) 

1979 

1980 

Change 1980) 
sur 1979 ) 


92 477 

91 712 
94 222 

+3% 


951 

870 
1 058 

+22% 


17 326 

16 769 

17 545 

+5% 


16 219 

17 995 
15 875 

-12% 


3 178 

1 781 
1 487 

-17% 


397 

45 
5 

-89% 


153 

152 
99 

-35% 


5 984 

5 698 
5 311 

-7% 



Source: BEF 



Tableau 4 
Hareng frais et congelé 



Année 


Importations 


Exportations 


toi 


:al 


contt 


elé 


total 


conja 


elé 


t 


'000 D. M. 


t 


'000 D. M, 


t 


'000 D. M. 


t 


'OOOD-.M. 


Moyenne ) 
1977/1979 ) 

1979 

1980 


93 428 

92 582 
95 280 


183 518 

180 861 

184 286 


53 407 

51 521 
46 238 


102 464 

96 211 
85 699 


3 575 

1 826 
1 492 


7 132 

3 852 
2 916 


3 274 

1 745 
1 251 


6 563 

3 690 
2 521 



Source: BEF 
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Tableau 5 



Filets 



Année 


""■■•' — -— -^ — ' i — — — 

Importations 


Exportations 


total 


congelé 


total 


coneelé 1 


t 


'000D,MJ 


t 1 


'000 D.M, 


t 


•000 D.M. 


t 


•000 D. M.! 


Moyenne ) 
1977/1979 ) 

1979 

1980 


951 

870 
1 058 


2 673 

2 461 

3 052 


761 

696 
1 058 


2 on 

1 835 
3 052 


397 

45 

5 


763 

103 
20 


396 

45 
5 


759 

103 
20 



Source: BEF 



Tableau 6 



Importations et exportations de hareng frais et congelé pour la consommation humaine 

Totaux, pays d'origine et destination 





Importations 


Exportations 1 


Année 


Origine 


Quantité 
(t) 


Valeur 

(milliers de 

D.M.) 


Prix/ 
kg 


Destination 


Quantité 
(t) 


Valeur 

(milliers de 

D.M.) 


Prix/ 
kg 


loyenne 


Danemark 


37 399 


76 274 


2,04 


URSS 


1 391 


2 587 


1,86 


L977/1979 


Canada 


30 316 


59 023 


1.95 


Pays-Bas 


1 056 


2 193 


2,08 




Etats-Unis 


10 598 


20 783 


1.96 


Belgique 


347 


795 


2,29 




Suède 


3 574 


5 405 


1,51 


Danemark 


321 


611 


1,90 




Boyaumo-Unl 


2 684 


4 700 


1,75 












Norvège 


2 379 


4 056 


1^70 










L979 


Danemark 


38 683 


79 611 


2,06 


Pays-Bas 


835 


1 649 


1,97 




Canada 


29 020 


54 407 


1,87 


Belgique 


356 


804 


2,26 




Etats-Unis 


11 596 


22 408 


1,93 


Danemark 


281 


681 


2,42 




Suède 


3 753 


5 792 


1,54 


France 


142 


259 


1,82 




Royaume-Uni 


3 427 


6 423 


1,87 










L980 


Danemark 


46 393 


95 585 


2,06 


Danemark 


516 


806 


1,56 




Canada 


26 600 


50 808 


1,91 


Pays-Bas 


363 


693 


1,91 




Etats-Unis 


6 576 


11 698 


1,78 


France 


198 


435 


2,20 




Suède 


4 522 


6 631 


1.47 


Belgique 


187 


410 


2,19 




Irlande 


3 705 


9 047 


2,44 












France 


3 183 


3 014 


0,95 








^ 



Source: BEF 

En RFA seul Clupea h:zrengup peut être vendu sous la dénomination "hareng". Cette espèce 
est donc la seule que les importateurs acceptent d'acheter comme te Ile. Ltis spécifications 
varient d'une compagnie a l'autre. Voici par exemple les spécifications exigées par 
Rietdorf et Maxein: 

i) Rond (uniquement ^pour la fumage) 

- doit contenir du lait ou des oeufs; 

- moules: 3-4 om 3-5 par kilo; 

- teneur en graisse: 14-15%; 

- indication de prix: environ D.M, 1, 68/ kg, caf Hambourg (Juin 1981); 

- pas de droits d'importation. 

il) Eviscéré et étêté avec queue 

- moules: 6-9, 8-10, 10-14 par kilo; 

- teneur en graisse: 10-15%; 

- indication de prix: D.M. 1,72/kg, caf Hambourg (Juin 1981); 

- 4% de droits de douane pour les importations ne provenant pas de la CEE. 
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iii) Filets papillon 

- moules: 6-8, 8-10, 8-12, 10-12, 10-14, 12-14, 14-16 par kilo; 

- teneur en graisse: 10-15%; 

- indication de prix: environD.M. 1 ,80-2,10/kg, caf Hambourg (juin 1981); 

- pas de droits d'importation. 

iv) Flaps (parois abdominales) marinêes (taille allemande) 

- moules: 8-12, 8-14 par kilo; 

- teneur en graisse: 10-15%; 

- indication de prix: D. M. 3, 40-3, 60/kg (d'après la qualité), caf Hambourg (juin 

1981); 

- 8% droits de douane pour les importations ne provenant pas de la CEE; 

- dans des barrils en plastique de 100 kg. 

Voici quelques éléments concernant les exigences du marché pour le hareng en 
Allemagne: 

- la taille est très importante pour la conserverie, â cause de l'automatisation; 

- le poisson en général, et le hareng en part \.ulier, doivent avoir une teneur en 

graisse élevée quand il est destiné â être fumé; 

- les importateurs allemands sont en général très stricts en ce qui concerne le 

respect des spécifications; 

- en général, le poisson doit être livré en emballages d'environ 20 kg (suivant 

l'importateur) pour faciliter la manutention. 

Les principaux fournisseurs de hareng de la RFA sont le Danemark (environ 45%) , le 
Canada, et dans une moindre mesure, les Etats-Unis, l'Irlande et le Royaume-Uni. 

1.1 Prol actions pour 1981 

La consommation de hareng par les conserveries pourrait diminuer de 10%. Le contin- 
gent allemand de captures de hareng en mer du Nord étant de 20 000 t pour 1981, les impor- 
tations pourraient diminuer d'environ 11 000 t si l'industrie accepte de s'adapter â la 
taille et au prix du hareng de la mer du Nord, 

2. LE MAQUEREAU 

Les quantités débarquées par la flotte allemande se sont accrues de 9% en 1980 par 
rapport â 1979. 

Tableau 7 

Quantités débarquées 



Année 


Quantités débarquées 
(en t) 


Captures 
(en t) 


1977 
1979 
1980 


10 734 

11 690 


5 317 
17 855 



Source: Annuaire FAQ et STATISTISCHES BUNDESAMT 



Il apparaît d'après les statistiques ci-dessous que les exportations de maquereau 
congelé, avec ou sans tête, croissent plus rapidement, et sont plus importantes que les 
importations. En effet, une partie des Importations allemandes sont en fait destinées h 
la réexportation, principalement vers la Tchécoslovaquie, pays qui a absorbé 82 % des 
exportations de maquereau congelé en 1980. 
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Tableau 8 



Importations et exportations 



Année 


Importations pour la consommation humaine 
(t) 


Exportations pour la consommation humaine 
(t) 


^ 4 Filets 
^"^%°/ ; frais ou, 
^^"8^^^ con«elês^/ 


Salé 

ou 
fumé 


Prépara- 
tions 


Frais ou 
congelé 


Filets 

frais ou 

congelés^./ 


Salé 

ou 
fumé 


Prépara- 
tions 


1979 
1980 
Diff. 
79/80 


22 360 3 296 
27 322 4 620 

+3% + 40% 




3 758 

4 505 

+ 20% 


17 781 
23 062 

+ 30% 


975 
370 


- 


- 



Source: Bundesamt fUr ernShrung und f orstwirtschaf t (BEF) 
«^/ Seuls des filets congelés sont importés et exportés 

Tableau 9 

Importation et exportation de maquereau frais et congelé (avec ou sans tête) 

pour la consommation humaine 



Année 


Importations 


Exportations 


Total importé 


dont poisson congelé 


Total exporté 


dont poisson congelé 


Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 
de D.M. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

mlll 1ers 

de D.M. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 
de D.M, 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de D.M. 


1977 
1979 
1980 


24 113 
22 360 
27 322 


21 265 ! 17 835 
19 320 ' 16 807 
25 510 21 025 


15 291 
14 328 
39 891 


16 673 

17 781 
23 062 

L -, 


17 515 16 588 
19 100 ; 17 711 
24 200 1 23 026 


17 407 
19 033 
24 159 

1 ■ 1 



Source: BEF 



Tableau 10 



Importations et exportations de maquereau congelé (avec ou sans tête) pour la 
consommation humaine: totaux, pays d'origine et destination 





Importations 


Exportations 


Année 


Origine 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de D.M. 


Prix 
D.M. /kg 


Destination 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de D.M. 


Prix 
D.M./kg 


1977 


Pays-Bas 

Danemark 

Norvège 

Autres 

Total 


6 374 
4 674 
3 362 
3 425 
17 835 


5 159 
4 054 
3 038 
3 030 
15 291 


0,81 
0,87 
0,90 
0,88 
0,86 


Tchécoslovaquie 

Yougoslavie 

Grèce 

Autres 

Total 


12 518 

1 917 

656 

1 497 

16 588 


13 504 

1 921 

727 

1 255 

17 407 


1,08 
1,00 
1.11 
0,84 
1,05 




1978 


Pays-Bas 

Danemark 

Norvège 

Autres 

Total 


5 647 
4 532 

2 817 

3 711 
16 807 


4 611 
3 841 

2 589 

3 287 
14 328 


0,82 
0,83 
0,92 
0,89 
0,85 


Tchécoslovaquie 

Yougoslavie 

Grèce 

Autres 

Total 


14 805 

1 039 

649 

1 218 

17 711 


15 712 

1 312 

722 

1 287 

19 033 


1.06 
1,26 
1,11 
1,06 
1,07 


1980 


Pays-Bas 

Royaume-Uni 

Danemark 

Norvège 

Autres 

Total 


9 408 
. 3 528 
2 778 
2 637 
2 674 
21 025 


8 233 
3 439 
2 762 
2 879 
2 578 
19 891 


0,88 
0,97 
0,99 
1,09 
0.96 
0,94 


Tchécoslovaquie 
Nigeria 

Yougoslavie 

Autres 

Total 


18 892 

1 644 

470 

2 030 
23 036 


20 649 
1 076 

570 

1 864 

24 159 


1,09 
0,65 

1.21 
0.92 
1.05 



Source: BEF 
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Tableau lA 

Importations de sardines congelées (avec ou sans tête) pour la 
consommation humaine: totaux, pays d'origine et destination 



Année 


Origine 


Quantité (t) 


Valeur (milliers de D. M. ) 


Prix D. M. /kg 


1977 


Italie 


583 


902 


1,55 




Pays-Bas 


470 


429 


0»91 




France 


274 


246 


0,90 




Autres 


390 


422 


1,08 




Total 


1 717 


1 999 


1,16 


1978 


Pays-Bas 


1 150 


1 037 


0,90 




Italie 


622 


1 015 


1.63 




Royaume-Uni 


335 


443 


1,32 




Autres 


57 


55 


0,96 




Total 


2 164 


2 550 


1,18 


1980 i Pays-Bas , 


862 


800 


0,93 


1 Italie 1 


656 


1 141 


1,7A 


Royaume-Uni i 


140 


198 


1,41 


Autres 


20 


20 


1,00 


Total 


1 678 


2 159 


.1,29 


Caractêr 


istlques 









3.1 

La compagnie Rletdorf Maxeln première importatrice de pllchard de RFA exige les spé- 
cifications suivantes pour Sardinops aagax, Sardïna pilûïtardua et Sardinops oaellata 
(Pilahardus WaZhom n'est pas importée de pays n'appartenant pas à la CEE à cause des 
droits d'entrée de 20%). 

1) Filets papillon 

- moules: 10-12/kg; 

- teneur en graisse: 8-13%; 

- Indication de prix; SardÎTiops sagax et Say*d%na pnVlahavduai 

D.M. 1,25/kg, raf Hambourg (juin 1981) 
Sardinops oaellatai D.M. J,35/kî;, cnf Hiimbonrç; 

- admis en franchise; 

- emballage; cartons de 3-10 kg, congelés; 

- estimation de la quantité annuelle requise: ( 9 600 t - Sarà.ïr/op€ nagcix et 

) 'Jardina pilchavdiœ 

( (Actuellement Importées d 'Amérique 

) latine, du Royaume-Uni, de France 

( et d'Espagne) 

) 

(11 200 t - Hard'inops oaellaUi 

)(actuellement importée d'URSS) 

il) Etêté et éviscéré (avec queue) 

- moules: 6-9, 8-10, 10-14/kg; 

- teneur en graisse: 8-13%; 

- indication du prix: Sard-inops sagax et Sardina pîl.oJ'iardun 

D.M. 1,30/kg, caf Hambourg (juin 1981) 
SardinopQ oaellatai D.M. 1,35/kp, caf H.nnjbc)ur>>; 

- droits d'Importation de 4%; 

- emballage: cartons de 3-10 kg; 

- estimation de la quantité annuelle requise: ( 2 400 t - Sardinops oagax et 

) Saï*dina pilQ}iaMu8 

( (Actuellement Importées de la 

) France, de l'Espagne, d'Amérique 

( latine et du Royaume-Uni) 

) 

( 2 800 t - Sar*(Hnop8 oaellata 

) (actuellement importée d'URSS) 
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La citation suivante par Tlnvestigaclones del Recurso-Sardlna Espafiola de Fomento 
Pesquero, Chili 1980 (traduite de l'espagnol) indique que ces espèces sont bien acceptées 
en remplacement d'autres: 

"Nous nous sommes informés auprès de différentes conserveries et de l 'Association 
allemande de la conserverie, sur leurs expériences d'utilisation de la sardine 
espagnole (Sardinops sagax). Il nous a été indiqué que ce produit a été bien 
accueilli par les consommateurs allemands de hareng en boîte bon marché. Même 
quand les boites étaient vendues sous la dénomination 'Herrlngsfischfilet ' 
(avec différentes sauces), par opposition à la dénomination Herrinfi, le consom- 
mateur ne faisait pas de distinction entre les deux produits, h prix comparables". 

(Tnvestlgaciones del Recurso-Sardlna Espafiola 
- Chili, 1980). 



Instituto de Fomento Pesquero 



■^ ■ 2 Perspectiv es pou r 1981 

Deux facteurs influencent actuellement la consommation de sardines en RFA: la campagne 
de publicité pour promouvoir la consommation de sardines, et le prix du hareng qui pousse 
l'Industrie â se reconvertir pour utiliser le maquereau et la sardine. Le marché allemand 
de In sardine congelée est donc en expansion et dépend presque exclusivement des importa- 
tions* Les pays n'appartenant pas a la CEE, comme le Pérou et le Chili, peuvent exporter 
des filets de sardines vers la RFA parce qu'en Allemagne, le coût de la main-d'oeuvre est 
élevé et que la capacité de préparation de filets â terre est limitée. 

/u CHTNCHARD (IIOLZMAKRELEN - BASTARD MAKRELEN - STOKER) 

Les captures ont augmenté de 310 t en 1977 à 5 866 t en 1979; quant aux importations 
et exportations, les statistiques officielles ne font pas de différence avec les autres 
espèces. On sait cependant qu'il existe un certain commerce: une compagnie achète du 
chinchard en Amérique latine pour le revendre au Japon. Il convient également de noter que 
le chinchard de la CEE est protégé par une barrière douanière de 20%. 

^ . 1 Caractérist iques 

Rletdorf et MaxeJn exigent les spécifications suivantes: 

- taille: 14-21 cm du nez au début de la queue; 

- teneur en graisse: 10-15%; 

- Indication du prix: US$ 310/t - fob Amérique du Sud (juin 1981), 

S, SPRATS (SPROTTEN) 

Ces dernières années, les captures ont variée de 9 000 t à 11 000 t. Les Importations 
et exportations de sprat frais et congelé (avec ou sans tête) pour la consommation humaine 
sont indiquées dans le tableau ci-dessous; il ne s'en dégage aucune tendance nette. Le 
Danemark, l'Irlande et les Pays-Bas sont les fournisseurs. 

Tableau 15 





Importations 


et exportations pour 


la consommation humaine 






Importations j Exportations 


Année 


Total importé 


dont poisson congelé Total exporté 


dont poisson congelé 




Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de D.M. 


■" 1 

Quantité 

(t) 


Valeur en 

milliers 

de D.M. 


^ ^.^-j Valeur en 
Q"«"V^^ 1 nllllers 
^^' ; de D.M. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de D.M. 


1977 
1979 
1980 


1 906 
1 242 
1 446 


1 911 
1 250 
1 560 


1 322 
707 
777 


1 322 
686 
832 


1 007 

1 276 

507 


756 
930 
660 


992 

1 258 

495 


741 
914 
636 
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6, ANCHOIS (SARDELLEN) 

Etant donné que la flottille allemande ne pêche pas d'anchois, et qu'il n'y a pas 
d"* exportations» la consonimation est égale aux importations. Les importations d'anchois 
pour la consommation humaine sont stables, comme le montre le tableau ci-dessous; elles 
consistent en majeure quantité en anchois congelés. 

Tableau 16 

Importations d'anchois frais et congelés (avec ou sans tête) 
pour la consommation humaine 



Année 


r- ■ ■ - •■■■ ' — ■ — 

Total importé 


dont poisson congelé 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de D.M. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 
de D.M. 


1977 
1979 
1980 


878 
819 
879 


1 336 
1 305 
1 476 


748 
722 
731 


1 125 
1 170 
1 242 



Source: BEF 

7. CONCLUSION 

Le hareng perd du terrain en faveur du maquereau et de la sardine. Cependant» étant 
donné l'Importance des captures de ces deux dernières espèces par les flottes de pêche de 
la CEE» 11 semble peu vraisemblable que des pays n'appartenant pas à la CEE puissent écou- 
ler de grandes quantités sur le marché. Le Chili et le Pérou, cependant, pourraient tirer 
avantage de l'utilisation accrue de filets de sardines par l'industrie allemande de la 
conserve. 

Note ; Les informations pour le chapitre de la République fédérale d'Allemagne ont été 
obtenues par les contacts suivants â Hambourg: 

- M. Marr, Président, Bundes Ver Band Der Fisch Indus tric-Fischgrosshandel; 

- M. Jacobsen, Directeur, Bundesamt FUr Ernëhrung Und Fortwirtschaft; 

- M. Manfred Mawein, Directeur, Rietdorf et Maxein; 

- M. Ziegler, Directeur, L.G. Carrion et Company. 



8. 



IMPORTATEURS DE POISSON CONGELE 



Adolf Perd. Rassau 
Fahrhausstr. 23 
Hambourg 76 (Aale/Eels ) 

Anglo Skandia Im-und Export GmbH et Co. 
Gr. Elbstr, 133 
Hambourg 50 

Arts GmbH et Co. 
Neuer Wall 42 
Hambourg 36 

B. Essmann et Co. 
Gr. Elbstr. 212 
Hambourg 50 

Bal tic Im-und Export GmbH 
Gr. Elbstr. 1 
Hambourg 50 

Canada packers GmbH 
Ost-West-Str. 63 
Hambourg 11 



H. G. Schelze 
Gr. Elbstr. 133 
Hambourg 50 

Hans Georg Moller (GmbH et Co.) 
Doormannsveg 43 
Hambourg 19 

KUCO Handelsgesellschaften Kudler KG 
Mittelweg 124 
Hambourg 19 

Meeresfrost Import GmbH 
Doormannsveg 43 
Hambourg 19 

"Norda" Heringshandels-Gesellschaft mbH 
Behringstr. 156 
Hambourg 50 

Rud. Kanzow (GmbH et Co.) 
Hammerbrookstr. 90 
Hambourg 1 
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Importateurs de poisson congelé ; (suite) 

Christian Godeken Jr. GmbH et Co. 
Gr, Elbstr. 3 
Hambourg 50 

Ernst Kratzensteln et Co. (GmbH et Co.) 
Rothenbaumchaussee 58 
Hambourg 13 

G. Platzmann 
Gr. Elbstr* 133 
Hambourg 50 

8.1 Brokers /Agents 

Hans Moll 
Bellindamm 9 
Hambourg 1 

Hartwlch et Kaden 
Neurer Wall 73-75 
Hambourg 36 

L.G. Carrion et Co. 
Gr. Johannisstr. 13 
2 Hambourg 11 Tel: 365-898 

Télex: 214-717 CARGO D 



Berg Import GmbH et Co, 
Meehternstr, 23 
5 Koln 30 



K.G. 



Ferdinand Kemper 
Landesprodukte Grosshandel 
Konarad Str. 5 
5 Koln Al 

Friedel/Emilio Konserven Im. u. Export GmbH 
Hoenlnger Weg 175 
5 Koln 41 

Hans Kit tel 
Koeiner Str. 43 
41 Duisburg 

Josef Putz 
Grossmarkthalle 
5 Koln 51 



Schreiber et Moll (GmbH et Co.) 
Banksstr. 20 
Hambourg 1 

Wilhelm H. Schwlecken 
Gr. Johannisstr. 13 
Hambourg 11 



Rietdorf et Maxein 
Hamburger Str, 11 
Hambourg 76 Tel: 



220-1701; Télex: 640-2661 



Werner Faust Importagentur 
Wandsbeker Stieg 41 
Hambourg 1 

Josef-Montag Fruchtimport 

Grossmarkthalle 

5 Koln 51 

NOSARI Imp. U Export GmbH et Co. K.G, 
Theodor-Heuzz-Ring 58 
5 Koln et 
Mathlas Bruggen Str. 10 
5000 Koln 30 

Opekta-^Besselschaft mbH et Co. 
Xantener Str. 99 
5 Koln 60 

Robert Giltsdls Import 

GroBmarkt 

5 Koln 

Tarrlmex Lebensmittel Import Export GmbH 
Am Insel either 16 
5040 Brubl 



8.2 Agents des Importateurs de produits de la «er ; Ernst Bahre et Co. 

Burchard Strasse 13 
Chilehaus c 
2000 Hambourg 1 



Adresse 

télégraphique: ERAECO 
Télex: 02 162 180 
Tel: 03 76 11 



Liste tirée du "Directory of Importers of Marine Products" The Marine Products export 
development authority - 1981 
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FRANCE 



En France, la consommation moyenne par habitant est une des plus élevées d'Europe et 
continue de croître, bien qu^a un rythme relativement lent (tableau ci-dessous). Les parts 
relatives de la demande de poisson frais et de poisson congelé dans la demande totale 
paraissent relativement stables et peu susceptibles de changer dans les années qui viennent. 

Tableau 1 

Paramètres et projections du marché 



1 


1975 


1980 


1985 


1990 


Population en milliers 


52 714 


53 450 


54 265 


55182 


Demande par habitant de poisson en équi- 
valent poids vif (en kg) 


21,9 


22,8 


23,5 


23,9 


dont demande par habitant de poisson 
frais/congelé (en kg) 


9. A 


9.7 


9,9 


9,9 


Demande totale de poisson en équivalent 
poids vif (en t) 


1 154 437 


1 218 660 


1 275 228 


1 318 850 


dont demande totale de poisson frais/ 
congelé (en t) 


495 512 


518 465 


537 224 


546 302 



Source: Projections de la FAO 

La qualité du poisson est probablement plus importante en France que dans les autres 
pays et les règlements français font une nette distinction entre les produits congelés et 
surgelés. Une rapidité déterminée de congélation et un entreposage à -18^C sont 
requis pour que le poisson soit considéré comme surgelé. 

En général, les Importations de petits poissons pélagiques n'ont pas suivi la tendance 
des autres espèces et ont diminué de 36 562 t en 1980. Leur part des Importations totales 
de poisson de mer est passée de 62 pour cent en 1979 â 40 pour cent en 1980. Les petits 
poissons pélagiques congelés ont cependant été moins touchées par cette chute des Importa- 
tions et leur part dans les importations totales de petits poissons pélagiques est passée 
de 39 pour cent en 1979 à 46 pour cent en 1980. Les exportations totales de petits poissons 
pélagiques ont augmenté en quantité, mais non en valeur à cause de l'effet des exportations 
de hareng frais. Les exportations de petits poissons pélagiques congelés, au contraire, 
ont subi une chute importante (50 pour cent en valeur) . 

Tableau 2 



Importations et exportations de poisson de mer 



Importations 



Exportations 






Année 



Total Importé ^ dont poisson congelé 



Total exporté 



dont poisson congelé 



1978 
1979 
1980 



Quantité 
(t) 



Valeur en 

milliers 

de F. F. 



160 308 
152 747 
145 211 



850 832 
895 452 
963 353 



Quantité 
(t) 



Valeur en 

milliers 

de F. F. 



Quantité 
(t) 



68 849 
54 163 
45 165 



293 967 
213 766 
209 131 



70 260 
64 167 
76 167 



Valeur en 
milliers 

de F. F. 



Quantité 
(t) 



374 246 
474 373 
632 913 



37 885 

10 375 

6 130 



Valeur en 

milliers 

de F. F. 



141 893 
40 644 
44 932 



- 108 



Tableau 3 



Importations et exportations de petits poissons pélagiques 
(â l'exclusion des chinchards et des sprats) 



Année 


Importations 


Exportations 


Total importé ! dont poisson constelê 


■ " 

Total exporté 


dont poisson congelé 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F, F. 


■■■ 

.Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 
de F. F, 


Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 

de F. F. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 
de F, F. 


1979 
1980 


94 493 
57 931 


336 623 
142 707 


36 741 
26 660 


94 298 
74 235 


14 176 
20 166 


55 343 

46 758 


4 519 
2 108 


10 258 
5 457 



1. 



HARENG 



Les quantités de hareng débarquées ont diminué chaque année à partir de 1973» pour 
atteindre leur niveau le plus bas en 1979. En 1980, cette tendance s*est soudain retournée 
et les quantités débarquées ont presque doublé» provoquant la chute des prix de 40 pour cent, 
ce qui a provoqué une chute brutale des importations de produits congelés en provenance 
principalement du Canada, de l'Islande et de l'Irlande, qui ont diminué de 45 pour cent. 
Le poisson congelé est utilisé principalement en vue d'une transformation ultérieure. On 
estime que l'augmentation des quantités débarquées cessera en 1981, 

Tableau 4 

Quantités débarquées et prix au bateau du hareng 



Année 


Quantité (t) 


Valeur en milliers de F. F. 


Prix F. F. /kg 


1979 
1980 


2 907 
5 133 


12 060 
12 750 


4,15 
2,48 



Tableau 5 



Importations et exportations de hareng 



Année 


Importations 


Exportations 


Total importé 


dont poist 


ion conscelê 


Total exporté 


dont poisson congelé 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 
de F. F. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


1979 
1980 


15 088 
8 346 


86 987 
42 452 


7 742 
5 750 


36 837 
30 651 


2 002 
12 634 


11 420 
26 422 


669 
227 


3 220 
1 261 



Source: CCPM 

1.1 Echanges de hareng congelé entier 

Le Canada étant le principal fournisseur de hareng congelé de la France, il a également 
été la principale victime de la chute des importations françaises. 
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Tableau 6 



Echanges de hareng entier congelé: principaux pays d'origine et de destination 



1 




Importations 




Exportations 




■"■■•'"■""— n 


Année 


Origine 


1 
Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


Prix 
F. F. /kg 


Destination ' Q««"titê 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


I Prix ' 

F. F. /kg 

1 


1 1979 


Canada 


U 166 


19 913 


4,78 


Belgique-Luxembourg | 341 


1 759 


'5,16 




Islande 


2 282 


11 144 


4,88 


RFA ! 153 


625 


4,10 




Irlande 


668 


3 425 


5,12 


Pays-Bas 


130 


580 


4,64 




Autres 


626 


2 355 


3,76 


Autres 


45 


256 


5,70 1 




Total 


7 742 


36 837 


4,76 


Total 


669 


3 220 


4,81 


1980 


Canada 


2 248 


12 503 


5,56 


Belgique-Luxembourg 


91,1 


525 


5,76 : 




Irlande 


1 837 


9 807 


5,34 


Pays-Bas 


84,1 


409 


4,86 




Islande 


1 004 


4 777 


4,76 


RFA 


48,0 


303 


6,31 




Etats-Unis 


387,5 


2 205 


5,69 


Royaume-Uni 


A, 3 


24 


5,58 




Autres 


273,5 


1 359 


4,97 


Autres 




«. 


- 




Total 


5 750 


30 651 


5,33 


Total 


227,5 


1 261 


5,54 





Source: CCPM et Service de Douane française 

En 1979, seulement 12 t de hareng ont été congelées pour la consommation humaine 
directe, tandis que 50 t furent importées. Cependant, 218 t de hareng français congelé ont 
été utilisées pour une transformation ultérieure et 670 t ont été exportées. Pendant cette 
même année, 7 742 t de hareng congelé ont été importées pour une tranformation ultérieure. 

2. MAQUEREAU 

De même que pour le hareng, la presque totalité des maquereaux congelés entiers est 
importée en vue d'une transformation ultérieure. En 1980, les importations ont diminué 
de 26 pour cent; les exportations de maquereaux frais ont augmenté, tandis que les exporta- 
tions de maquereaux congelés entiers sonc passées de 669 t â 227 t. En général, 11 semble 
que 1980 n'ait pas été une bonne année pour le maquereau en France: les quantités débar- 
quées, importées et exportées ont toutes diminué (la seule exception a été les filets conge- 
lés dont les importations sont passées de 24 t en 1979 a 99 t en 1980). 11 en est résulté 
une chute de la consommation nationale car la diminution des importations n'a pas été com- 
pensée par celle des exportations. Du fait de la contraction des quantités débarquées, 
les prix ont augmenté de 16 pour cent. , 

Les principaux fournisseurs de la France en maquereau congelé entier sont le Royaume-Uni 
et l'Irlande, tandis que les filets congelés proviennent principalement d'Islande et du 
Canada, Le principal marché d'exportation est la CÔte-d' Ivoire. 

Tableau 7 



Quantités débarquées de maquereaux 



Année 


Quantité en t 


Valeur en milliers de F. F. 


Prix F. F. /kg 


1979 
1980 


30 088 
23 172 


46 870 
41 790 


1,56 
1,80 
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Tableau 8 

Importations et exportations de maquereau 



( ■ 

1 Année 


1 ! ' ' 

Importations . Exportations 


Total importé dont poisson congelé 


Total exporté 


dont poisson congelé 


Quantité 
(t) 


de F. F. ; ^^^ 


Valeur en 
milliers 
de F. F. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 

de F. F, 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


1979 
1980 


27 634 
20 808 


44 532 
32 635 


5 805 
3 711 


11 402 
7 410 


9 333 
6 809 


24 867 
18 613 


3 617 
1 703 


6 400 
3 697 



Source: CCPM et Service de douane française 

Tableau 9 
Echanges de maquereau congelé: principaux pays d'origine et de destination 



Année 


Importations 


Exportations ^ 


Origine 


Poids 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


I ■ •■ ■ ~T 1 

Prix ! n .w 4.4 ■ Poids 
F.F./kg 1 Destination , ^^j 


Valeur en p^^^ 
milliers Up /^.^ 
de F. F. F-F-/'^8 


CONGEI 

1979 

1 
1 

1 
1 


.ES ENTIERS 

Royaume-Uni 
Irlande 
Pays-Bas 
Autres 


3 206 

1 023 

491 

1 185 


■ 

5 692 1.23 ' CÔte-d' Ivoire 
2 331 '2,28 ; Italie 

654 1,33 Yougoslavie 
2 725 |2.30 Autres 


2 693 
322 
260 
342 


1 

4 283 ! 1,59 
674 2,10 
564 2,17 
879 2,57 


i 


Total 


5 805 


11 402 1,96 Total 


3 617 


6 400 1,77 


1 1980 


Royaume-Uni 
Irlande 
Danemark 
Autres 


2 390.6 
785,4 
386.5 
148.5 


4 294 

1 856 

1 009 

251 


1.79 
2,36 
2,61 
1.69 


CÔte-d' Ivoire 
Italie 
Japon 
Autres 


859,9 
469 
124,6 
249.5 


1 178 

1 220 

377 

922 


1,37 
2,40 
3,03 
3.71 




Total 


3 711 


7 410 


2.0 


Total 


1 703 


3 697 


2.17 


FILETS 
1979 


Irlande 
Autres 


20 
4 


66 
10 


3,30 
2.50 


Israël 
Autres 


7 
9 


28 
58 


4,00 
6.44 




Total 


24 


76 


3,13 


Total 


16 


86 


5.51 


1980 


Irlande 

Canada 

Royaume-Uni 


41,4 
35.7 
22.0 


123 

112 

93 


2,97 
3.14 
4.23 


Guadeloupe 


1,4; 4 


2,86 




Total 


99.1 


328 


3,31 


Total 


1.4 4 


2.86 



Source: CCPM et Douane française 



Tableau 10 



A) Pour la 


Utilisation du maquereau 
consommation humaine directe (t) 








f 

1 


Production nationale 


Commerce international^ 


Année 


surs 


pelé 


congelé 


suri 


lelé 


congelé J 


filets 


entier 


entier 


filets 


entier 


entier | 


1979 
1980 


50 
190 




2 050 


imp. 


exp. 


imp * ! exp • 


imp. 


exp. 


99 


2 


.. 


15 


_ 





à^/ Toutes les importations et exportations sont destinées à une transformation 
ultérieure 



E) Pour une 


transformation ultérieure (t) 




Année 


Production nationale 


Commerce international 


Importations 


Exportations 


1979 
1980 


6 207 
2 049 


5 805 
3 710 


3 616 
1 702 



Source: FICUR 
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3. SARDINES ET PILCHARDS 

Alors que les quantités débarquées ainsi que les prix au débarquement sont restés 
presque les mêmes en 1980, les importations ont beaucoup baissé» malgré la baisse du prix 
unitaire du poisson frais importé. Pour les sardines congelées le volume des importations 
a diminué, mais les prix se sont maintenus. Une petite proportion des importations de 
poisson congelé sont réservées â la consommation directe, tandis que la plus grande partie 
sont destinées â une transformation ultérieure. 

Tableau 11 

Quantités de sardines et de pilchards débarquées 



Année 


r - " 

Quantité (t) 


Valeur en milliers de F. F. 


1 
Prix F. F. /kg 


1979 
1980 


18 655 

19 398 


40 550 

41 710 


2.17 
2.15 



Source: CCPM 



Tableau 12 



Importations et exportations 





Importations 


Exportations 


Année 


Total importé 


dont poisson congelé 

" ' 


Total exporté i dont poisson congelé 




Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


1979 
1980 


45 721 
26 775 


156 701 
62 328 


23 072 
17 123 


45 876 
35 888 


1 434 
559 


6 790 
981 


226 
162 


571 
398 



Tableau 13 



Echanges de sardines congelées entiêrei 



a/. 



principaux pays d'origine et destination 



Importations 
„ .j 'Valeur en 
^°i^^ milliers 

^^^ de F. F. 



Exportations 



Année 



Origine 



Prix 
^F./kg 



Destination 



Poids 
(t) 



Valeur en 

milliers 

de F, F. 



Prix 

F.F. /kg 



1979 Italie 



Maroc 
Autres 



20 001 

2 928 

143 



35 677 

9 925 

274 



1,78 
3,39 
1,92 



RFA 

Portugal 

Autres 



122 
22 
82 



274 

37 

260 



2,25 
1.71 
3.17 



Total 



23 072 



45 876 



1^99 



Total 



226 



571 



2.53 



1980 



Italie 

Maroc 

Autres 



13 862 

2 362 

899 



26 485 
7 980 
1 423 



1,91 
3,38 
1.58 



Pays-Bas 
Italie, y 
Auttes^^ 



75 

51,4 

35.6 



122 

93 

183 



1.63 
1,81 
5JA 



Total 



17 123 



35 888 



2,10 



Total 



162 



398 



2.46 



Source; CCPM 

a^/ Clupea pitohardua est la seule espèce importée et exportée congelée 
b/ Principalement Belgique-Luxembourg 



De petites quantités de sardines congelées Importées sont destinées à la consommation 
humaine directe, tandis que la plus grande partie est destinée â une transformation 
ultérieure • 

Tableau 14 

Utilisation des sardines et pllchards 
A) Pour la consommation directe 



Année 


Production nationale Commerce International 


surselé ! congelé surgelé 


1 

congelé 


filets ^ 


entier 


entier 


filets 


entier 


entier 


1979 
1980 


1 


: 


1 359 


imp. 


exp. 


Imp. 


exp. 


Imp. ' exp. 


25 




84 
3 


22 
9 


734 
317 


1 


Source: 
B) Pour 


FICUR 

une transformation ultérieure 


Année 


Production nationale 


Commerce international 


Importations Exportations 


1979 
1980 


2 908 
1 587 


23 072 
16 777 


226 
162 



Source: FICUR 

4. CHINCHARD 

Les captures nominales de chlnchard qui plafonnaient à environ 7 000 t, sont montées 
â 9 237 t en 1979. Les importations et exportations de chlnchard n'apparaissent pas en 
tant que telles dans les statistiques officielles, mais avec d* autres espèces. La congé- 
lation de chlnchard en mer pour l'exportation a presque complètement cessé en 1980. 

Tableau 15 

Utilisation du chlnchard 
A) Pour la consommation directe 



Année 


Production nationale 


Commerce international 


surgelé 


congelé 


surj 


ïelé 


congelé 


filets entier 


entier 


fil 


.ets 


entier 


entier 


1979 
1980 


14 
13 


534 
709 


2 500 
203 


imp. 


exp. 


imp. 


exp. 


imp . ' exp . 


- 






128 


- 


2 504 
54 



Source: FICUR 

B) Pour une transformation ultérieure 



Année 


Production nationale 


Commerce International 


Importations 


Exportations 


1979 
1980 


325 

36 




- 



Source: FICUR 



5. ANCHOIS 

Le commerce des anchois porte surtout sur les préparations traditionnelles - les 
anchois sont principalement salés et fermentes; les anchois congelés ne peuvent pas être 
utilisés pour ces préparations; les échanges sous cette forme sont donc peu importants et 
le resteront è moins que des progrès technologiques ne modifient la situation. Il apparaît 
que les quantités débarquées en France sont restées è peu près les mêmes en 1980 que les 
années précédentes. Il y a eu également quelques échanges d* anchois congelés entre l'Italie 
et la France. En 1979, les importations de la France ont été considérées destinées è la 
consommation directe, mais en 1980, elles ont été dirigées vers une transformation ultérieure. 



113 



Tableau 16 



Quantités débarquées d'anchois 



Année 


1 1 

Quantité (t) 


"■■-' 
Valeur en milliers de F. F. 


Prix F. F. /kg 


1979 
1980 


3 026 
2 448 -^ 


6 570 


2.17 



Source: CCPM 

a/ Uniquement Méditerranée 



Tableau 17 



Importations et exportations 





Importations 


Exportations 


Année 


Total importé dont poisson conselé 


Total exporté 


dont poisson conselê 




Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 
de F. F. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 
de F. F, 


Quantité 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F. 


Quantité 
(t) 


Valeur en 
milliers 
de F. F. 


1979 
1980 


6 050 
2 002 


48 403 
5 292 


122 
76 


183 
286 


1 407 
164 


12 266 
742 


7 
16 


67 
101 



Jource: CCPM et Douane française 

L'Italie est à la fois le principal fournisseur d 'anchois congelé et le principal 
importateur de ce produit en provenance de la France, L'importance de ce commerce est rela- 
tivement minime coxmne le montre le tableau suivant. 



Tableau 18 
Echanges d'anchois congelés principaux pays d'origine et destination 





Importations 


Exportations 


Année 


Origine 


Poids 
(t) 


Valeur en ' 
milliers 
de F. F, 


Prix 
F. F. /kg 


* 
Destination 


Poids 
(t) 


Valeur en 

milliers 

de F. F, 


Prix 
F. F. /kg 


1979 


Italie 
Autres 


121 
1 


166 
17 


1,37 
17.00 


Italie 
Autres 


5 

2 


24 
91 


5,33 
45,5 




Total 


122 


183 


1.50 


Total 


7 


115 


16.43 


1980 


Italie 

Etats-Unis 

Autres 


47,6 

27,8 

1.1 


123 

146 

17 


2.58 
5.25 
15.4 


Italie 
Autres 


12,4 
3,3 


59 
42 


4,76 
12,73 




Total 


76,5 


286 


3.73 


Total 


15,7 


101 


6.43 



Source; CCPM et Douane française 

Comme il a déjà été mentionné, les importations d'anchois congelés en 1980 étaient en 
majeure partie destinées â une transformation ultérieure, tandis qu'en 1979, elles étaient 
destinées â la consommation humaine directe. 
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Tableau 19 

Utilisation des anchois 
A) Pour la consongnatlon directe 



Année 


Production nationale 


r ' ■ ' ' - — 
Commerce International 


âurselê . congelé 


surselê 


congelé 


filets ^ 


entier 


entier 


filets ; entier 


entier 


1979 
1980 


6 


30 
21 


32 
36 


Imp. 


exp. 


Imp • exp • 


Imp. 


exp. 


- 




- 


- 


122 


7 
16 



Source: FICUR 

B) Pour une transformation ultérieure 






Année 


Production nationale 


Commerce international 


Importations ' Exportations 


1979 
1980 


51 
20 


545 


- 



Source: FICUR 



6. SPRATS 

Les quantités de sprat débarquées avant 1979 ne dépassaient pas 1 000 t par an, mais 
semblent être en augmentation. Les importations de sprats congelés provenant de l*lrland 
et des Pays-Bas étalent d'environ 200 t en 1980» les exportations de presque 500 t. 

Tableau 20 

Utilisation des sprats 
A) Pour la consommation directe 



Année 


Production nationale 


f ■ 1 

Commerce international ! 


surj 


îelé 


congelé 


surf 


lelê 


congelé 


filets 


entier 


entier 


filets 


entier 


entier 


1979 
1980 


- 


125 
197 


251 
403 


imp. 


exp. 


Imp. ' exp. 


imp . ' exp . 


- 


- 


- 


- 


137 
182 


533 
458 



Source: FICUR 

B) Pour une transformation ultérieure 






Année 


Production nationale 


I 
Commerce international | 


Importations 


Exportations 


1979 
1980 


669 
101 


137 


533 



Source: FICUR 
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7. SOCIETES IMPORTATRICES DE POISSON CONGELE 



ALLUM J.-M. (S, A.) 

B.P. 387 

Rue Vanheeckhoet 166 

62205 Boulogne-sur-mer 

BIG-GEL (S.A.) 

50, rue de Charenton 

75012 Paris 

COMPAGNIE DU FROID ALIMENTAIRE 
33, rue de Mogador 
75429 Paris Cedex 09 

CORIMPEX 

3 y rue de la Corderle 

Centre 313 

94586 Min De Paris Rungls, Cedex 

DAMIEN DE JONG (S.A.) 

80 9 rue de la Plaine des Bouchers 

B.P. 195 

67022 Strasbourg Cedex 

DAVIGEL (DAVID Fils S.A.) 
76201 Dieppe 

FRANCE-GLACES-FINDUS (S.A.) 
A y rue Brantôme 
75152 Paris Cedex 03 

FRESCA (S.A.) 

71, rue Chardon-Legache 

75016 Paris 

GELMER (Ets) (LANOY S.A.) 
207, rue des Margats 
B.P. 467 

62206 Boulogne-sur-mer 

GENERALE D'IMPORTATION 
16, rue de Séminaire 
B.P. 430 
94155 Rungls Cedex 

IFAFOOD , International Foodstuffs 

Agencles (S.A.) 
38, avenue de l'Opéra 
75002 Paris 



INTERPRAL 



(S.A.) 

38, rue du Louvre 
75001 Paris 

MOTTA-IGLO 

1, place de la Boule 

92003 Nanterre 

0RTI2 MIKO (Ets) (S.A.) 
rue Lamartine 
52100 Salnt-Dlzler 



PRIMEL (S.A.) 

29228 Le Diben par Plougasnou 

SECA (S.A.) 

5, rue de Beau j on 

75008 Paris 



Tel: 
Télex: 


(21) 33-92-22 
110053 


Tel: 
Télex: 


345-53-29 
670954 F 


Tel: 
Télex: 


280-63-00 
280440 


Tel: 
Télex: 


687-35-03 
204847 


Tel: 
Télex: 


(88) 39-23-36 
870950 


Tel: 
Télex: 


(35) 82-39-41 
770853 


Tel: 


274-24-00 


Tel: 
Télex: 


(01) 520-75-87 
611705 


Tel: 
Télex: 


(21) 33-92-15 
110055 


Tel: 
Télex: 


687-22-26 
200889 

ê 


Tel: 
Télex: 


• 266-12-02 
210598 IFA 


Tel: 
Télex: 


261-56-13 
220495 FISH 


Tel: 
Télex: 


725-91-00 
612675 


Tel: 
Télex: 


(16/25) 05-91-23 
840642 


Tel: 
Télex: 


(16/98) 88-10-18 
940549 


Tel: 
Télex: 


766-52-26 
642216 IPI 
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SOCIETES IMPORTATRICES DE POISSON CONGELE (suite) 



ARTIGEL (S, A,) 

30 9 avenue Montmartln 

Zone agro-âlimentelre de Corbas 

Montmartln 

69960 Corbas 

AVIP (S.A.) 

Zone Industrielle 

Secteur A Bât. C31 

06700 Saint-Laurent-du-Var 

BAROGEL (S.A.) 

46 1" avenue Z.I. 

13127 Vitrolles 

BONHOMME (S.A.) 
8, rue Colbert 

13001 Marseille 

CATALANE DE SURGELATION (S.A.) 
49, route de Baho 
66240 Saint-Estève 

CRUSTIMEX (S.A.) 
20, quai du Lazaret 

13002 Marseille 

DUBOIS EXPRESS MAREE (S.A.) 
92, quai Louis-Prunier 
17000 La Rochelle 

GAUTHEY (S.A.) 

01480 Jassans-Riottier 

GELAZUR (S.A.) 
2, rue du Congrès 
06000 Nice 

KRUSTANORD (S.A.) 

Secteur A 20 

Voie Z 

06700 Saint Laurent-du-Var 

MARSEILLE ALIMENTATION (S.A.) 
42, boulevard de Dunkerque 
13002 Marseille 

RAPIGEL (S.A.R.L.) 
30, rue Verdi 
06000 Nice 

RICHMER 

Société d'exploitation des Ets 

Sangouard 
M.I.N. 
Bât. D.l 
Magasins 12/13 
69286 Lyon Cedex 1 

SODICA (S.A.R.L.) 
51, Bd. Saint- Jean 
13010 Marseille 

SURGELEES PIEDFORT (S.A.) 
lererue, N© 4, Z.I. 
13741 Vitrolles 



Tel: 
Télex; 



(78) 20-81-37 
310072 



Tel: 
Télex: 


(16/93) 31-01-91 
970483 LG 


Tel: 
Télex: 


(16/42) 89-90-55 
410648 


Tel: 
Télex; 


(16/91) 39-68-16 
410951 


Tel: 
Télex: 


(16/68) 92-36-07 
500 072 CATASUR 


Tel: 
Télex: 


(16/91) 91-17-25 
440636 


Tel: 
Télex: 


(46) 41-37-92 
790826 


Tel: 
Télex: 


(16/74) 65-90-73 
340154 


Tel: 
Télex: 


(16/93) 82-22-40 
460028 


Tel: 
Tél&x: 


(16/93) 07-19-19 
970178 


Tel; 
Télex: 


(91) 90-70-11 
440439 


Tel: 
Télex: 


(16/93) 88-50-58 
470381 


Tel: 
Télex; 


(16/78) 42-01-86 
900954 



Tel: 
Télex: 

Tel: 
Télex; 



(16/91) 79-64-00 
430338 



(16/42) 89-90-90 
410605 
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SOCIETES IMPORTATRICES DE POISSON CONGELE (suite) 



(S.A.) 



JULES FURIC ET CIE. 
29115 Le Guilvinec 

GROKO-FRANCE (S.A.) 

8 y rue de la Mlchodlère 

75002 Paris 

LA SURGELATION ALIMENTAIRE 

7-11, rue de Verdun 

Dêpt. Surgelés 

B.P. 78 

62201 Boulogne-sur-Mer 

NORMANDIE-GEL 

12, rue des Guêpes 

76310 Ste-Adresse 

SADIFROID (S.A.) 
Quai de Terre-Neuve 
B.P. 8 
35400 Saint-Malo 

SAINT-GUE COOP. (S.A.) 
rue Lucien-^Le-Lay 
29131 Saint-Guenole 

SAUPIQUET ROSS (S.A.) 
128, Bd. Jules-Verne 
A4040 Nantes Cedex 

SERVIFRAIS (Sté des Produits) (S.A.) 
25, quai de Berigny 
B.P. 6 
76400 Fecamp 

SOFRINO (Société frigorifique de 

Normandie) S.A. 
17, rue Dumont-d'Urville 
14000 Caen Cedex 



Tel: 
Télex: 

Tel: 
Télex: 

Tel: 
Télex: 



(98) 58-14-14 
940168 

742-58-80 
213481 

(16/21) 33-92-33 
110002 



Tel: 
Télex: 


(35) 44-00-11 
190540 


Tel: 
Télex: 


(16/99) 56-31-26 
730658 


Téa: 
Télex: 


(98) 58-60-07 
940455 


Tel: 
Télex: 


(16/40) 49-11-42 
280692 (Paris) 


Tel: 
Télex: 


(16/35) 28-28-28 
190703 


Tel: 
Télex: 


(31) 83-81-76 
170304 



Note ; Les adresses ci-dessus sont tirées du "Répertoire alphabétique des entreprises 
affiliées au Syndicat" du Syndicat national du commerce extérieur des produits 
congelés et surgelés - remis â Jour le 1 novembre 1980. Fourni par FICUR, 
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ITALIE 

Avec une production totale approximative de 400 000 t par an et une demande annuelle 
d'environ 750 000 t, l'Italie a besoin d'importer pour satisfaire les exigences du marché. 
Seules exceptions» les sardines et les anchois, péchés en grande quantité. 

Tableau 1 

Projections et paramètres du marché 





1975 


1980 


1985 


1990 


Population en milliers 


55 795 


56 959 


58 030 


59 048 


Demande par habitant de poisson en équi- 
valent poids vif (en kg) 


12,4 


13,2 


13,7 


14,2 


dont demande par habitant de poisson 
frais/congelé (en kg) 


5.9 


6,2 


6,4 


6,6 


Demande totale de poisson en équivalent 
poids vif (en t) 


690 000 


749 000 


797 000 


838 000 


dont demande totale de poisson frais/ 
congelé (en t) 


330 000 


352 000 


370 000 


388 000 



Source: Projections de la FAQ 

1. LE MAQUEREAU 

Parmi les petites espèces pélagiques, le maquereau est la seule qui soit importée sous 
forme congelée (environ 1 000 t de hareng salé ou fumé sont importées chaque année mais il 
n'y a ni production nationale ni exportation). La production de maquereaux a atteint 
3 548 t en 1979; il n'y a pas d'exportation et les importations sont données dans le 
tableau ci-dessous. 

Tableau 2 



Importations de maquereau 



Année 


Frais/congelé 


Préparations 


t 


Valeur en 

millions 

de Lit. 


Milliers 
dcLit./ 

kR 


t 


Valeur en | Milliers 
millions | de Lit./ 
de Lit. j kg 


1979 
1980 


9 113 
8 302 


5 778 

6 125 


630 
740 


6 943 
6 954 


12 272 ! 1,77 
15 394 2,21 



Source; Istituto Centrale dl Statistica 

La plus grande partie du maquereau entier importé est congelé (5 000 à 6 000 t par an) 
et une petite quantité (1 000 t par an) est destinée a être utilisée comme appât pour la 
pêche à l'espadon en Sicile. Le maquereau des pays de la CEE est protégé par des droits 
d'entrée (20 %) du 15 février au 15 juin. Quelques compagnies seulement importent des 
maquereaux congelés; elles n'achètent actuellement que du maquereau entier, elles 
souhaiteraient acheter du maquereau étêté et éviscéré pour la conserverie. 

Le type de maquereau demandé en Italie est: 

- espèces: Saomber eaombrua^ mais le Daomher japoniauo est également acceptable; 

- taille: de 5 â 8 par kilo; 

- emballage: emballés horizontalement en blocs de 10 kg; 

- origine actuelle: le maquereau congelé est acheté principalement aux bateaux soviéti- 

ques et irlandais; 

- indication de 

prix: US$ 450-550/t. l'af Italie 
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1.1 Compagnies importatrices 

ITTIRUSSO 8,r.l. 

Via Melitiello 

80025 Casandrlno (Napoli) 

Giolfo e Calcagno 

Via Ovada 1 

16158 Genova/Voltri 



Tel: 
Télex: 

Tel: 
Télex: 



081/8311344 
710383 ITR 

010/636141 
270154 GIECA 



1.2 Commissionnaire pour les aliments frais, congelés, en conserve et déshydratés 

Pier Angelo Comara 
Via Giacomo Boni 37 
20144 Milano 

2. SARDINES - PILCHARDS 

L* Italie est un des premiers pays producteurs et importateurs de sardines (Sardina 
pïtohardus) d'Europe. Les captures, les importations et exportations sont données dans 
les tableaux suivants: 

Tableau 3 

Quantités débarquées de sardines-pilchards 



Année 


Captures en tonnes 


1 1978 

1979 

i -, 1 


53 522 
52 023 



Source: Annuaire FAO 

Tableau 4 
Importations et exportations 



Année 


Importations en t 


Exportations en t 


Préparations 


Frais ou congelés 


Préparations 


1979 
1980 


1 395 
1 542 


37 833 
26 289 


1 359 

2 710 



Source: Istituto Centrale di Statistica 



3. LES ANCHOIS 

La production d'anchois (Engraulie enorasicolus) est généralement plus élevée que 
celle de sardines, mais la plus grande partie est consommée dans le pays. La législation 
sanitaire italienne autorise un maximum de 0,7 ppm de mercure. Tout lot de poisson importe 
doit être soumis â une analyse par spectrophotométrie d'absorption atomique, les produits 
congelés doivent être accompagnés d'un certificat sanitaire. (Voir annexes 2 â 4.) 

Tableau 5 

Captures 



Année 


Captures en tonnes 


1978 
1979 


53 794 
86 651 



Source: Annuaire FAO 
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Tableau 6 
Importations et exportations 



Année 


Importations en t 


Exportations en t 


Salés ou fumés 


Frais ou congelés 


Salés ou fumés 


1979 
1980 


3 580 
2 974 


9 521 
6 423 


1 227 
1 104 



Source: Istituto Centrale di Statistica 

Les anchois importés proviennent principalement de l'Espagne car ils sont plus grands 
et conviennent mieux au salage. En même temps, 1* Italie exporte des anchois en Espagne car 
les anchois italiens sont meilleurs grillés. 
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ANNEXE 1 
Analyses 

La teneur maximum de mercure fixée par la législation sanitaire italienne est de 
0,7 ppm. L'analyse doit être effectuée par spectrophotométrle à absorption atomique. 

Nombre de pièces/d'échantillons â analyser: 

(a) Pour des lots de plus de 10 kg (thon et autres variétés) 

jusqu'à 50 t 10 poissons /échantillons 

de 50 â 100 t 15 poissons/échantillons 

de 100 à 200 t 20 poissons/échantillons 

de 200 t et plus 25 poissons/échantillons 

(b) Pour des lots de 1 à 10 kg 

jusqu'à 10 t 10 poissons/échantillons 

de 10 à 30 t 15 poissons/échantillons 

de 30 â 100 t 20 poissons/échantillons 

de 100 à 200 t 30 polasons/ichantlllons 

de 200 t et plus 40 poissons/échantillons 

(c) Pour des lots de moins de 1 kg (crustacés et mollusques) 

jusqu'à 5 t 10 poissons/échantillons 

de 5 â 10 t 15 poissons/échantillons 

de 10 à 30 t 20 poissons/échantillons 

de 30 ^ 100 t 30 poissons/échantillons 

de 100 â 200 t 40 poissons/échantillons 

de 200 t et plus 50 poissons/échantillons 

Par poissons/échantillons on entend: 

- pour les catégories (a) et (b) : 50/200 g de chair de chaque poisson compris dans 

l'échantillon; 

- pour le paragraphe (c) : un ou plusieurs poissons entiers ou pas moins de 100 g. 

Les résultats des analyses de chaque échantillon doivent apparaître dans les 
"certificats pour la teneur en mercure". Si 10 échantillons ont été analysés, 10 résultats 
sont demandés. 
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ANNEXE 2 

Laboratoire d'inspactlon du poisson congelé 
(agrëê par l*Etat) 



Numéro 



Date 



Il est certifié que les échantillons des aliments mentionnés ci-dessous ont été dûment 
examinés et que la teneur totale en mercure a été déterminée par spectrophotométrle 
d'absorption atomique» avec les résultats suivants: 

Nom des aliments: Taupes congelées 

Quantité: 1 250 unités - net 30 t 

Marque d'Identification: CC/SS N° 1 - 900 

CC/SS NO 1 - 350 

Nom du vaisseau: s/s ESPERANZÂ 

Nom de 1 ' acheteur : « (nome dell * Impor tatore Itallano) 

Nom de 1 ' expéditeur : (nome dell ' esportatore estero) 

Date de l*examen: (data dell'anallsl) 

Nombre d'échantillons: dix (10) 

Résultats: échantillons: N<^ 1: 0,58 ppm; N*' 6: 0,52 ppm; 

N° 2: 0,49 ppm; N^ 7: 0,65 ppm; 

N^ 3: 0,57 ppm; N^ 8: 0,56 ppm; 

N° 4: 0,58 ppm; N® 9: 0,36 ppm; 

N° 5: 0,63 ppm; N° 10: 0,59 ppm. 

Remarques : 



Au nom de 

l'Inspecteur en chef de la station 
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ANNEXE 3 
Formulaire 



Pays d'origine: 
Ministère: ..... 
Service: 



I - IDENTIFICATION DE LA MARCHANDISE 



Type (produits horticoles, produits animaux, produits de la pêche, pâtes alimentaires, 
boulangerie, pâtisseries, produits diététiques, préparés et /ou aliments d'origine végétale 

ou animale précuits) (produits de la pêche) , . . . 

Type d ' emballage « 

Nombre de paquets 

Poids net 

II - ORIGINE DE LA MARCHANDISE 

Nom et adresse de la société productrice 

Adresse de 1 'usine productrice 

Date de 1 ' expédition 

III - DESTINATION DE LA MARCHANDISE 

Société consignataire 

Destination • 

Moyens de transport 

IV - INFORMATION SANITAIRE 

Il est certifié que les produits alimentaires inspectés ., 



satisfont la législation italienne en vigueur. 
Il est en outre certifié que les produits ; 

(1) Ont été obtenus a partir de matériaux sains et en bonne condition d'hygiène, et dans 
un état de fraîcheur naturelle. 

(2) Ont été livrés aux usines productrices, considérés et déclarés être appropriés du 
point de vue fonctionnel et sanitaire â la congélation et à la conservation â -18^C 
ou moins jusqu'au moment de l'embarcation. 

(3) Ne contiennent pas d'additifs chimiques ni de colorants. 

(4) Ont été préparés, manipulés, emballés et conservés suivant les réglementations en 
vigueur en Italie et sont propres à la consommation humaine. 

(5) Ont été soumis aux contrôles chimiques, microbiologiques et blotoxlcologiques néces- 
saires à la vérification de leur bon état sanitaire. 

(6) Seront expédiés dans des véhicules agréés, réfrigérés, capables de les conserver â 
une température d'au moins -18^C. 

Marque: 

Fait â Date Service officiel d'inspection 

Signature 



Tampon officiel 
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